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ppaass  lleess  440000  mmèèttrreess  dd’’aallttiittuuddee..

L’ Algérie se place à la troi-
sième position des pays
apportant de l’argent au

financement des mosquées fran-
çaises, selon un sondage publié,
ce dimanche 11 février, par le JT.
L’État algérien verse ainsi 2 mil-
lions d’euros à la France, quand le
Maroc finance à hauteur de 6 M€
et l’Arabie saoudite à près de 3,8
M€.
L’enquête précise néanmoins que
80 % du financement des mos-
quées provient des quêtes (zakat)
et dons effectués par la commu-
nauté musulmane française.
Si la France compte 2.450 mos-
quées sur son territoire, celles-ci
seraient surtout implantées dans
les grandes villes. L’étude précise
que 64 % d’entre elles feraient
moins de 150 m².

L’Islam, 2e religion 
de France, divise 

les Français
Par ailleurs, un autre sondage sou-
lève un point sensible au sein de
la société française. Celui-ci pré-
cise que 56% des Français esti-
ment que l’islam est incompatible
avec les valeurs de la société fran-
çaise tandis que 43% pensent le
contraire.
Preuve que l’intégration de l’is-
lam - et a fortiori de
musulmans -  en France n’est pas

encore chose totalement acquise.
En revanche, cette même enquête
révèle que 70 % de la population
ne serait pas favorable à la créa-
tion d’une taxe sur les produits
halal dont les revenus serviraient à
financer le culte musulman fran-
çais. L’islam et sa population
représentent un pan important de
la société.
Selon les rapports d’information
de deux sénateurs français, relayés
par le JDD, la France compterait
entre 3 et 6 millions de musul-
mans, dont environ 2 millions

seraient pratiquants, faisant ainsi
de l’islam la 2e religion de
France.

Macron et le chantier
de l’Islam

Le chef de l’État français envisage
de modifier en profondeur l’orga-
nisation de l’islam sur le sol fran-
çais. S’il avance "touche par
touche", il souhaite toutefois ne
pas traîner en chemin.
"Nous travaillons à la structura-
tion de l’Islam de France et aussi
à la manière de l’expliquer, ce qui
est extrêmement important. Mais
je ne dévoilerai une proposition
que quand le travail sera abouti.
Ma méthode pour progresser sur
ce sujet, c’est d’avancer touche par
touche", déclare-t-il au JDD.
Avant d’ajouter : "Mais c’est
durant ce premier semestre 2018
que je souhaite poser les jalons de
toute l’organisation de l’islam de
France." Une tâche qui s’avère
titanesque tant des points aussi
cruciaux que compliqués sont à
réviser.
Dépoussiérer le système du
Conseil français du culte musul-
man (CFCM) figure à ce titre
comme une mission majeure.
Créée en 2003 sous la conduite de

Nicolas Sarkozy, l’organisation,
qui se voulait représentative des
musulmans de France, jouit d’un
défaut de popularité auprès de la
communauté musulmane. "À
peine un tiers des musulmans
connaissent son existence", note
le journal, citant une enquête de
l’Ifop pour l’Institut Montaigne
parue en 2016. Emmanuel
Macron, qui avait annoncé ce tra-
vail « sur la structuration de l’is-
lam en France » à la suite de ses
vœux adressés aux autorités reli-
gieuses le 4 janvier dernier, veut
en finir avec le système d’élection
des membres du CFCM. Un sys-
tème "où l’influence des pays
étrangers (Algérie, Maroc,
Turquie, Arabie saoudite, Qatar)
se révèle déterminante", écrit le
JDD.
Mais l’état-major du CFCM
consentirait à ce changement. "Il
y a une prise de conscience au
sein du CFCM qu’une ouverture
est nécessaire", reconnaît Anouar
Kbibech, le vice-président de l’or-
ganisme. Des propositions de
réforme devraient être transmises
au gouvernement en juin pro-
chain.
La formation des imams est un
autre sujet essentiel. Alors que le
gouvernement porte l’objectif de

proposer, sur son sol, une forma-
tion à la fois théologie et profane
adapté au contexte du pays,
l’Union des organisations isla-
miques de France (UOIF) –
"proche des Frères musulmans",
selon le JDD -, et la Grande mos-
quée de Paris forment imams et
aumôniers en France.
Aujourd’hui, les deux institutions
seraient toutefois « dépassées »
face au salafisme. Sur les 2450
mosquées que compte la France,
une centaine d’entre elles seraient
de tendance salafiste, selon les
renseignements intérieurs.
Certaines ont été fermées. En
2010, le ministère de l’Intérieur
dénombrait environ 15 000 sala-
fistes dans le pays, rapporte le
JDD. Un chiffre qui paraît déri-
soire comparé au nombre total de
musulmans en France, mais qui
serait en hausse. Le problème
serait que les activités de ces enti-
tés salafistes sont difficilement
identifiables, leur influence se
pratiquant surtout sur Internet à
travers le discours de trentenaires,
auquel s’identifient leurs adeptes.
En France, ce sont "plutôt des
jeunes, âgés de 18 à 30 ans, mais
aussi des quinquagénaires et des
sexagénaires, l’ancrage de cette
mouvance dans notre pays datant

des années 90", explique le socio-
logue Samir Amghar au journal.
Enfin, dernier point clé : instaurer
plus de transparence dans le finan-
cement du culte musulman. Si
nous avons vu précédemment que
le financement des mosquées en
France trouvait sa source auprès
de la générosité de la communauté
musulmane et de certains pays
musulmans, dont l’Algérie, le
système n’en resterait pas moins
opaque. "Sur les contributions des
États et de groupes caritatifs étran-
gers plane le soupçon qu’elles
soient idéologiquement orientées
(Frères musulmans, salafistes…)
et difficilement traçables", écrit le
journal. Le business lié au monde
musulman se montre quant à lui
très juteux. "Un hadj coûte entre
5.000 et 6.000 euros en moyenne,
soit 1.000 à 2.000 euros de plus
que chez nos pays voisins euro-
péens, pour des prestations com-
parables", raconte au journal
Sofiane Moulay, créateur d’un
comparateur de prix pour les
voyages à La Mecque. Si le mar-
ché des pèlerins est estimé à 250
millions d’euros, le business du
halal a pesé plus de 7 milliards
d’euros en 2017, d’après Bernard
Boutboul, directeur d’un cabinet
de conseil marketing auprès des
marques et restaurateurs.

Seize terroristes ont été abattus
et 34 autres ont été arrêtés dans
le nord et le centre de la pénin-
sule du Sinaï lors d’une opéra-
tion déclenchée vendredi par
l’armée égyptienne.

Baptisée "Sinaï 2018", cette
opération a mobilisé l'aviation
et la marine dans une région du
Sinaï où la branche locale du
groupe terroriste autoproclamé
"Etat islamique" mène des

attaques meurtrières régulières.
Dans un communiqué détaillé,
le porte-parole de l'armée,
Tamer el-Refaï, a annoncé «
l'élimination » de 16 éléments
takfiristes et l'arrestation de 34
autres.
Il a expliqué que de vastes opé-
rations de ratissage et de raids
sur tous les axes, villes et vil-
lages du nord et du centre du
Sinaï avaient été menées.

Il a indiqué que 66 repaires de
terroristes, 11 véhicules 4x4 et
31 motos  avaient par ailleurs
été détruits.
Il y cite également la découverte
et la destruction d'un laboratoire
d'engins explosifs, d'un centre
contenant du matériel informa-
tique et de communication et de
six champs de cannabis et
d'opium.
Fin novembre, le président

égyptien,  Abdel Fattah al-
Sissi, candidat à l'élection du 26
mars, avait donné trois mois à
son chef d'état-major et son
ministre de l'Intérieur pour réta-
blir la sécurité et la stabilité au
Sinaï.
Cette injonction avait été lancée
quelques jours après une attaque
contre une mosquée dans le
Nord-Sinaï qui avait fait plus de
300 morts.
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Horaires des prières pour Alger et ses environsHoraires des prières pour Alger et ses environs

APRÈS L’ARABIE SAOUDITE ET LE MAROC

L’ALGÉRIE, 3E FINANCEUR 
DES MOSQUÉES EN FRANCE 

"SINAÏ 2018"

16 TERRORISTES TUÉS 
PAR L'ARMÉE ÉGYPTIENNE

AVEC 71 
PERSONNES À BORD
CRASH D’UN

AVION
RUSSE PRÈS
DE MOSCOU

Un avion de ligne An-148 avec
71 personnes à bord s'est
écrasé hier peu après avoir
décollé de l'aéroport de Moscou
Domodedovo. Le vol reliait
Moscou à la ville russe d'Orsk,
il appartenait à la compagnie
russe Saratov.
C’est ce que rapporte le journal
électronique Sputnik qui
indique également que les
débris de l’appareil ont été
localisés dans la région de
Moscou, précisant que le
biréacteur avait embarqué 65
passagers, dont au moins un
enfant et 6 membres d'équi-
page. Le journal ajoute que
l’agence russe des transports
aériens Rosaviatsia et le
ministère russe des Situations
d’urgence ont confirmé le
crash, signalant que le contact
avec l’équipage a été perdu
quelques minutes après le
décollage de l’aéroport

Domodedovo.



En effet, comme l'ont repéré nos
confrères de Paris Match, les
tourtereaux se sont mariés à la
mairie du 17e arrondissement de
Paris. C'est le maire Les
Républicains Geoffrey Boulard
qui a célébré cette union. Il n'a
d'ailleurs pas manqué de
partager quelques clichés sur
son compte Twitter. "Heureux
de célébrer le mariage
d'@ophmeunier et
@matthieuvergne ce matin à
@Mairie17 entourés de leurs
familles et amis proches
#paris17", a-t-il écrit en légende
de photos des deux mariés.
L'occasion d'apercevoir
l'élégante robe de l'animatrice
de Zone Interdite (M6) façon
kimono, signée Celestina
Agostino. La belle brune de 30
ans avait misé sur un chignon et
portait un beau bouquet de
fleurs blanches.
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OPHÉLIE MEUNIER ET MATHIEU VERGNE MARIÉS

OPHÉLIE MEUNIER ET
MATHIEU VERGNE

APRÈS LE CALVAIRE, SA
FILLE MARGAUX

QUITTE ENFIN L'HÔPITAL

Ce samedi 10 fév ri er 20
18 , Sy l v i e

Tel l i er a

annoncé que sa fi l l e s o rtai t en
fi n de l 'hôpi tal .

"Bye bye Necker. Dé
so l ée mai s tu ne vas pas nous

manquer, même s i vous êtes super !", a
-t-el l e

l ég endé une v idéo sur l aquel l
e on peut aperc

evo i r

Margaux couri r v er
s l a s o rti e de l 'hôpi tal N

ecker-

Enfants mal ades . El
l e a ensui te partag é un cl i ché

de son sal on.

RAYANE BENSETTI
SYLVIE TELLIER

IL EST DÉVASTÉ

Rayane Bens etti e
s t en deui l . Son

papa es t décédé
des

sui tes de l a mal adi e de Charco t, j
eudi 8 fév ri er 20

18 .

Une terri bl e nouvel l e qu'i l avai t
annoncée

sur s es

rés eaux so ci aux hi er.
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membres d’une
même famille
décimés par le
monoxyde de

carbone à SBA.

4 19 173
morts déplorés

dans le
renversement
d’un bus

à Hong Kong.

tonnes de réserves
d'or enregistrées
par l’Algérie
en 2017.
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"La commémoration du souvenir des chouhada des deux
pays (Algérie-Tunisie) tombés au champ d'honneur dans le
bombardement assassin du 8 février 1958 est une occasion
pour entretenir et renforcer cette relation exceptionnelle

qui unit nos deux peuples et nos deux pays." 

Ahmed Ouyahia

L’ENPO d’Oran propose une formation 
en gestion des services aéroportuaires

L a Gendarmerie nationale vient de doter ses unités de la
sécurité routière de deux nouveaux appareils, l'éthylomètre
et le "drug test" pour dépister les automobilistes en état

d'imprégnation alcoolique  et de drogue, et ce dans le cadre de la
modernisation des moyens de prévention des accidents de la
route. Le commandement de la Gendarmerie nationale a
ordonné la mise en service de ces deux nouveaux appareils dans
le but de lutter contre les dangers que constitue la conduite sous
l'effet de l'alcool ou de la drogue, et ce à travers un dépistage
précoce des cas positifs. Le 1er appareil, l'éthylomètre qui vient
remplacer l'alcootest se caractérise par son usage facile, rapide
et précis. Il suffit de passer l'appareil sur le corps de l'automo-
biliste suspect pour voir le résultat s'afficher immédiatement
sur l'écran. Par ailleurs les unités de la sécurité routière de la
Gendarmerie nationale, vont recourir, pour la première fois, au
"drug test" qui permet de déterminer le type de drogues et de
comprimés psychotropes à travers l'analyse de la salive. Il sera

utilisé au niveau des trois unités de l'escadron de la sécurité rou-
tière dans la wilaya d'Alger (El Harrach - Réghaïa - Zéralda), en
attendant sa généralisation au niveau national

U ne nouvelle filière de formation dans le domaine de la
gestion des services aéroportuaires a été lancée, samedi,
à l’Ecole nationale polytechnique Maurice-Audin

d’Oran. 
Cette nouvelle filière est destinée aux fonctionnaires et cadres
de l’entreprise de gestion des services aéroportuaires de l’Ouest
(EGSAO) qui gère onze aéroports de l’ouest et du sud-ouest du
pays, dans le cadre d’une convention, signée samedi, entre
cette entreprise et l’ENPO. 
La cérémonie de signature de cette convention s’est déroulée en
présence du directeur général de l’EGSAO, Abdelkader Kessal,
du directeur de l’ENPO, Mohammed Senoussi, des chefs de
laboratoires de recherche scientifique relevant de l’école et des
partenaires économiques de cette dernière. La convention porte
sur l’ouverture d’une filière de formation, couronnée d’un
diplôme de post-graduation spécialisé en gestion et exploita-
tion des aéroports. 17 fonctionnaires de l’EGSAO poursui-
vront une formation continue pour perfectionner leurs
connaissances en divers domaines de leur spécialité pour une

durée de 18 mois. Cette nouvelle formation théorique et pra-
tique permettra de développer des projets de recherche scienti-
fique pouvant aboutir à la conception de techniques innovantes
dans leurs spécialités.  

L es Scouts musulmans algériens (SMA) comptent attein-
dre un objectif de 500.000 adhérents à l’horizon 2030, à
la faveur d'une nouvelle stratégie qui devrait être examinée

en 2019. Les adhérents avoisinent actuellement 100.000.
L’ambition des SMA est d’assurer une large présence à travers

le territoire national. La nouvelle stratégie de déploiement du
mouvement, qui s’étalera jusqu’à 2030, tend non seulement à
faire évoluer le nombre actuel d’adhérents pour garantir une
large couverture du territoire national, mais aussi à assurer
l’autonomie financière du mouvement de façon à pouvoir dis-
poser de ressources diversifiées et permanentes, hors les cir-
cuits de financement traditionnels. Les SMA vont solliciter,
dans ce but, l’apport des sponsors, aussi bien ceux issus du
secteur économique public que privé.
La question de l’évolution de la consistance des effectifs du
mouvement et de son autonomie financière constituent les
grands axes de cette stratégie, qui sera à l’ordre du jour du
congrès national des SMA, prévu au courant de l’année 2019.
Le mouvement espère, à travers la mise en place de cette stra-
tégie, développer davantage l’activité des scouts, d’être plus
présent sur le terrain et d’élargir son champ d’intervention.

Les SMA ambitionnent d’atteindre 500.000 
adhérents à l’horizon 2030

L'éthylomètre et le drug test
pour dépister les conducteurs suspectés La CIA... offre

100.000 dollars 
à un Russe contre

des prétendues
révélations 
sur Trump

La CIA  américaine a été délestée
de 100.000 dollars par un individu
de nationalité russe qui lui avait
fait miroiter la récupération d'ou-
tilsde piratage informatique volés à
la NSA et des informations com-
promettantes sur Donald Trump, a
rapporté le New York Times.
Digne d'un roman de John Le
Carré, l'article met en scène des
agents de la CIA tentant durant une
bonne partie de l'année dernière de
récupérer auprès de leur - contact -
russe des programmes d'intrusion
informatique volés à la NSA,
l'agence de sécurité nationale amé-
ricaine, selon le journal.
Le Russe, qui n'est pas identifié
mais aurait des liens avec le monde
des cyber-criminels et les rensei-
gnements russes, avait appâté les
agents américains en mettant en
ligne une offre de vente de ces
outils via un réseau opaque appelé
les Shadow Brokers (intermé-
diaires de l'ombre).

Les employés
d'une crèche 

épilent à la cire
les... sourcils 

de deux enfants 
Alyssa Salgado et Glenda Maria
Cruz ont eu une drôle de surprise.
Elles ont découvert que leurs
enfants respectifs, confiés à une
crèche de Pasco aux États-Unis,
avaient eu les sourcils épilés à la
cire par des membres de l’établis-
sement, le 1er février dernier, 
toutes les deux leurs enfants de la

garderie du campus du collège
Columbia Basin où elles les
conduisaient tous les jours de la
semaine. Les autorités ont dili-
genté une enquête qui ne devrait
pas se prolonger au-delà de trente
jours. Les deux femmes attendent
des réponses, d’autant que les pre-
mières réactions du personnel de la
crèche sont loin de les avoir
satisfaites.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

En 1938, Lucien Cordier est l'unique poli-
cier de Bourkassa,  une bourgade de
l'Afrique-Occidentale française.  Mais il
n'a aucune autorité. Son épouse Huguette
le méprise, et les autres Blancs des env i-
rons, comme Nono, son beau-frère, ne
cessent de se moquer de lui ou de l'humi-
lier. Pour ne pas s'attirer d'ennui, Lucien se
fait corrompre ou ferme les yeux  devant un
méfait.  Lorsque son officier supérieur lui
fait prendre conscience de sa médiocrité, il
décide de faire le ménage autour de lui.  A
peine rentré au v illage, Lucien abat froide-

21h00

VVOOOO  RRIIRREE  FFEESSTTIIVVAALL
GGAALLAA  VVIIRRGGIINNIIEE  HHOOCCQQ

EETT  GGUUEESSTTSS

Les Frères Taloche donnent carte blanche à l'hu-
moriste belge Virginie Hocq. Sur le point d'ac-
coucher, elle n'a qu'une obsession : trouver qui
est le père de son bébé. Les supposés futurs
papas sont Eric Antoine, les Frères Taloche,
Michel Boujenah,  Oliv ier de Benoist,  Elie
Semoun, Jarry, Anthony  Kavanagh et quelques
autres postulants.. .  Tous se succèdent sur scène
pour passer l'épreuve du test ADN, chacun y
allant de ses arguments pour prouver qu'il n'est
pas le fameux  géniteur. De leur côté, Claudia
Tagbo et Isabelle Vitari se battent pour être la
marraine.

21h00

SSCCÈÈNNEESS  DDEE  MMÉÉNNAAGGEESS
AAVVEENNTTUURREESS  SSOOUUSS

LLEESS  TTRROOPPIIQQUUEESS

Partis à l'aventure, les couples transposent leurs dis-
putes sous des latitudes exotiques. Emma et Fabien
s'engagent dans un voyage humanitaire en Amérique
du Sud pour distribuer des fournitures scolaires dans
un v illage isolé au milieu de la jungle. Huguette et
Raymond ont gagné un séjour de luxe dans un paradis
lointain. Pour son premier voyage officiel en tant
que maire, José prend la direction de La Réunion avec
Liliane. Quant à Philippe et Camille, ils se retrou-
vent sous les tropiques pour tenter de raisonner le
père de Philippe, qui a tout quitté pour suivre une
jeune femme de 20 ans.. .

21h00

LLEESS  BBRRAACCEELLEETTSS
RROOUUGGEESS

Sarah, qui a été v ictime d'un arrêt cardiaque,
est réanimée. D'autres examens l'attendent :
l'adolescente est soumise à un scanner. Sur
le trajet,  elle croise le chemin de Clément.
Roxane persuade Thomas de terminer son
plateau repas, unique façon d'être autorisé à
quitter sa chambre. Tous deux  font le mur et
se retrouvent seuls pour la première fois.
Nathalie, la mère de Côme, passe un entre-
tien pour intégrer l'association «Les
blouses roses».. .

21h00

LLEE  MMOONNDDEE
DDEE  JJAAMMYY

Quelque 100.000 chiots et chatons naissent en
France chaque année. Ce nouveau numéro montre les
premiers pas de ces boules de poils à travers le des-
tin de Nuba, un westie, et de Napoli,  un petit chat
d'élevage, de leur naissance à leur adoption vers
l'âge de deux  mois. Durant cette période intense, ces
animaux  connaissent une croissance accélérée.
Nourriture, chasse, propreté, codes de la v ie en
groupe.. .  les étapes décisives sont décryptées par
des vétérinaires comportementalistes.

21h00

RRIIZZZZOOLLLLYY  &&  IISSLLEESS
AAUUTTOOPPSSIIEE  DD’’UUNN  MMEEUURRTTRREE

Jane et Frank ie s'élancent à la poursuite de
l'homme qui a provoqué une fusillade lors du
mariage de Korsak  et Kik i.  Légèrement
blessée, Maura porte secours à Nina qui
semble plus sérieusement touchée. Hélas,
le fugitif réussit à prendre la fuite. Jane est
persuadée que l'auteur de cette attaque n'est
autre qu'Alice Sands, son ennemie jurée.
Avec l'aide de toute l'équipe, elle démarre
une traque impitoyable pour neutraliser
définitivement Alice.

21h00

NNEEEEDD
FFOORR  SSPPEEEEDD

Tobey Marshall, un concepteur de voitures et pilote
de course, vit à Mount Sisko, dans l'Etat de New
York, où il participe à des courses clandestines. Il
est alors contacté par le riche Dino Brewster, qui
lui demande de s'occuper d'une voiture très chère.
Endetté, Tobey accepte. Peu de temps après, les
deux hommes et Little Pete, un ami de Tobey, parti-
cipent à une course aux enjeux financiers impor-
tants. Celle-ci coûte la vie à Pete et Tobey,
injustement accusé d'homicide, est emprisonné.

21h00

IIRROONN  MMAANN

Inventeur et milliardaire, Tony Stark est
devenu l'un des principaux fournisseurs
d'armes stratégiques du gouvernement amé-
ricain. Alors qu'il supervise des essais en
Afghanistan, il est enlevé. Sans éveiller les
soupçons de ses ravisseurs, il met au point
une armure ultra-sophistiquée. Celle-ci lui
permet de rester en vie, mais aussi de voler
et de mettre en échec ses kidnappeurs.  

21h00
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Le FFS replonge de nouveau
dans la crise. Après un répit
de quelques mois le plus
vieux parti d’opposition est en
effet, secoué par de
nouveaux remous qui
touchent sa plus haute
instance dirigeante, à savoir
son instance présidentielle.

PAR KAMAL HAMED

A li Laskri, membre de cette instance
vient ainsi de jeter l’éponge en pré-
sentant sa démission. Il ne quitte

pas le parti pour autant. En démissionnant
de l’instance présidentielle Ali Laskri
appelle à la tenue d’un congrès extraordi-
naire. "Je vous informe de mon retrait, en
démissionnant en ma qualité de membre
de l’instance présidentielle et coordinateur,
à compter de ce jour et de remettre mon
mandat aux militants qui m’ont élu lors
du 5e congrès", a indiqué le démissionnaire
dans son message. "Mon retrait de cette
instance implique automatiquement l’or-
ganisation d’un congrès extraordinaire sur
le plan statutaire", explique Laskri dans

son message. En effet la tenue d’un
congrès extraordinaire devient, de par les
statuts du parti, incontournable. Il faut
dire que l’instance présidentielle, qui se
composait à l’origine de 5 membres, n’en
compte plus que 2 désormais. Ce qui est
non conformes aux statuts du parti .
D’ailleurs dans son message de démis-
sion, Ali Laskri a bel et bien rappelé cette
évidence en invoquant notamment l’article
48. Rappelons que l’instance présiden-
tielle créée lors du dernier congrès de 2013
comprenait cinq membres. Il s’agissaait
de Mohamed Amokrane Cherifi, Ali
Laskri, Rachid Hallet, Aziz Baloul et
Saïda Ichalaméne. Avant la démission hier

d’Ali Laskri, Saïda Ichalaméne a claqué
elle aussi la porte de cette instance prési-
dentielle. Une démission qui s’est derou-
lée dans une totale discrétion puisqu’elle
ne semble pas avoir provoqué, à tout le
moins publiquement, beaucoup de
vagues. Ce qui n’a pas été le cas de l’épi-
logue de Rachid Hallet. Ce dernier, consi-
déré comme un cadre très important a été,
pour rappel, exclu des rangs du FFS vers
la fin de l’année 2016. Une exclusion qui
a plongé le parti dans une profonde crise
organique et politique. Rachid Hallet avait
alors accusé ses detracteurs  de l’instance
présidentielle, notamment Ali Laskri, de
"putschistes". Dans la foulée , comme

l’indiquait Rachid Hallet, il y a eu "une
purge" au sein du FFS puisque tous les
cadres qui lui sont proches ont été pous-
sés vers la sortie. Autant dire que le FFS
est, depuis lors, entré dans un profond
processus de crise qui s’est aussi ponctué
par le changement du secrétariat national.
Abdelmalek Bouchaffa, alors premier
secrétaire et qui a été tête de liste du parti
à Constantine lors des élections législa-
tives de mai dernier mais qui n’a pas eu
les faveurs des électeurs, a été déchargé de
sa fonction et remplacé par Hadj Djilani
Mohamed. Cela dit Ali Laskri a refusé,
dans sa démission, de dévoiler les raisons
l’ayant poussé à quitter l’instance prési-
dentielle. Il a promis de s’expliquer devant
les membres du conseil national qui se
réuniront en session ordinaire les 16 et 17
février prochains. Et c’est peut-être lors de
cette session que le FFS décidera d’enga-
ger les préparatifs pour la tenue du
congrès extraordinaire. Un congrès extra-
ordinaire qui, pour Ali Laskri, sera "dans
l’intérêt salvateur du parti, à travers l’élec-
tion d’une nouvelle instance présiden-
tielle, ce qui va amener une nouvelle
dynamique d’espoir de tout un peuple".

K.  H.  

PAR LAKHDARI BRAHIM 

Ceux qui craignaient que
l’amazighité puisse être une
menace à l’unité nationale
devront désormais changer
d’avis. Et ce sont les spécia-
listes qui le disent en se basant
sur une étude menée deux
années durant dans les pays de
l’Afrique du Nord. 
Intitulée : "La gouvernance de
la diversité : la situation des
communautés amazighes en
Afrique du Nord", cette étude
commandée par un institut
canadien et pilotée par le socio-
logue Nacer Djabi aidé par près
d’une quinzaine de chercheurs
de l’Afrique du Nord dont des
Marocains, des Tunisiens, des

Libyens et des Égyptiens a été
présentée aujourd’hui à Alger.
Il ressort globalement de cette
enquête comparative assumée
par le Centre de recherches
pour le développement interna-
tional (Cread), que l’amazi-
ghité en tant que langue et
identité, est un "facteur d’unité
et d’homogénéité" pour les
peuples du Maghreb, contraire-
ment à certaines idées reçues.
"C’est un élément fédérateur
des composantes des peuples
de la région", estime Nacer
Djabi qui précise que ce travail
de recherche ne s’est pas
appuyé sur une hypothèse eth-
nique, mais sur les ingrédients
communs aux peuples de
l'Afrique du Nord, à savoir la

langue, la culture, l’identité et
l’histoire commune, ainsi que
le sentiment d’appartenance à
une même sphère géogra-
phique.
A ce titre il soulignera que
mêmes les populations non
berbérophones ont été incluses
dès lors que l’amazighité est
une question "fondamentale-
ment sociologique".
Tout au long de ses 400 pages,
les résultats de cette étude, fruit
de 24 mois de recherches
menées dans neuf régions des
cinq pays concernés, sera mise
à la disposition des chercheurs
et du grand public dans
quelques semaines en arabe, en
français et, plus tard, en
anglais.

Lors de la présentation de cette
étude inédite, les chercheurs
ont fait chacun un exposé sur
le processus historique et les
péripéties de l’amazighité de
chaque pays concerné ainsi que
les difficultés ayant entravé sa
promotion. Nacer Djabi n’a
pas manqué de relever les "pro-
grès considérables" réalisés ces
dernières années dans la pro-
motion de la langue et l’iden-
tité amazighes en Algérie.
"Ces acquis peuvent constituer
un rempart contre les velléité
d’instrumentalisation de cette
question", a-t-il précisé. 

L.  B.  

La cinquième session du
Dialogue stratégique entre
l'Algérie et les États-Unis sur
les questions de sécurité et de
lutte contre le terrorisme se
tiendra au mois de juin pro-
chain à Alger, a indiqué hier à
Alger le ministère des Affaires
étrangères (MAE) dans un
communiqué.
Cette décision a été prise à
l'occasion des entretiens qui
ont eu lieu au siège du MAE
entre le ministre des Affaires
étrangères, Abdelkader
Messahel, et la coordonnatrice-
adjointe de la lutte contre le

terrorisme au Département
d’État américain, Alina
Romanowski, qui effectue une
visite de travail en Algérie.
Les entretiens entre les deux
responsables ont également
permis "un large  échange de
vues sur l’état de la coopéra-
tion bilatérale en matière de
lutte contre le terrorisme ainsi
que sur la situation sécuritaire
dans la région, notamment  la
question du retour des combat-
tants terroristes étrangers et les
menaces qu’ils font peser sur la
sécurité régionale et internatio-
nale", précise le communiqué.

Mme Romanowski a marqué
l’"intérêt" de son pays à "déve-
lopper davantage  l’échange
d’expériences et le renforce-
ment de la coopération entre
les deux pays, notamment en
matière de dé-radicalisation et
de renforcement des actions
visant à tarir les nombreuses
sources de financement du ter-
rorisme".
Pour sa part, Messahel a mis
en exergue, à cette occasion,
"les efforts que consent
l’Algérie en sa qualité de
Coordonnateur de l’Afrique
pour la prévention de la radica-

lisation et de la lutte contre le
terrorisme sur le continent",
faisant part de la tenue à Alger,
au mois d’avril prochain, d’une
conférence internationale dédiée
au renforcement de la lutte
internationale contre le finan-
cement du terrorisme.
Cette conférence sera organisée
dans le cadre du Forum global
de lutte contre le terrorisme en
collaboration avec l’Union
africaine.

R.  N.  
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ALI LASKRI DÉMISSIONNE DE L’INSTANCE PRÉSIDENTIELLE

Crise ouverte au FFS

SELON UNE ÉTUDE DU CREAD

L’amazighité est un "facteur d’unité 
et d’homogénéité"

DIALOGUE STRATÉGIQUE ENTRE L'ALGÉRIE ET LES ÉTATS-UNIS

La 5e session prévue en juin à Alger

39E ANNIVERSAIRE DE LA
RÉVOLUTION ISLAMIQUE 

IRANIENNE

Bouteflika félicite son
homologue iranien  

Le président de la République, Abdelaziz
Bouteflika, a adressé un message de féli-
citations au président iranien, Hassan
Rouhani, à l’occasion du 39e anniver-
saire de la révolution islamique ira-
nienne dans lequel il lui a réaffirmé son
entière disposition à poursuivre l'action
commune pour la consolidation des rela-
tions de coopération privilégiées entre
les deux pays et leur promotion à de
plus hauts niveaux.
"Il m’est particulièrement agréable au
moment où le peuple iranien frère célè-
bre le 39e anniversaire de la révolution
islamique iranienne de vous adresser, au
nom du gouvernement et du peuple algé-
riens et en mon nom personnel, mes
sincères félicitations et mes meilleurs
vœux, priant Dieu de vous accorder santé
et bien-être et davantage de progrès et de
prospérité au peuple iranien frère, sous
votre direction éclairée", a écrit le prési-
dent Bouteflika dans son message.
"Je saisis cette occasion pour exprimer
ma profonde satisfaction quant au niveau
des relations d'amitié et de coopération
bilatérale privilégiées dans tous les
domaines et de réaffirmer ma volonté
d’œuvrer, de concert avec vous, à leur
renforcement et à leur promotion à de
plus hauts niveaux, au mieux des inté-
rêts de nos deux pays et des aspirations
de nos deux peuples", indique le chef de
l’État. 
"Je tiens également à réitérer, à travers
vous, mes vœux fraternels et l'expres-
sion de toute ma considération au cher
frère, le Chef suprême Ayatollah Ali
Khamenei", conclut le chef de l’Etat.

R.  N.  



Des astrophysiciens
viennent de détecter la
présence de près de
2.000 planètes nichées
bien au-delà de notre
galaxie.

P our parvenir à cette incroya-
ble observation, les scienti-
fiques ont tiré parti d’un

phénomène physique particulier
connu sous le nom de "microlen-
tille gravitationnelle". "Nous
sommes très excités par cette
découverte. C’est la première fois
que quelqu’un découvre des pla-
nètes à l’extérieur de notre
galaxie", se réjouit Xinyu Dai,
co-auteur des observations et
astronome à l’université de
l’Oklahoma, aux États-Unis.
Pour y parvenir, le scientifique et
son collègue Eduardo Guerras ont
donc fait appel à une microlen-
tille gravitationnelle afin de
dévier à l’aide de son champ gra-
vitationnel les rayonnements
qu’elle masque. À la clé, la for-
mation d’une image visible pour
un observateur distant, sorte de
mirage des entités stellaires

cachées. Derrière la galaxie se
cache en effet un quasar, une
structure qui encercle un trou noir
supermassif et qui exploite
l’énergie de son disque d’accrétion
pour émettre d’intenses rayons
X. Avant de parvenir jusqu’à
nous, les émissions lumineuses
de RX J1131-1231 - c’est le nom
de ce quasar situé à quelque 6 mil-
liards d’années-lumière - sont
interrompues en chemin par la
fameuse galaxie utilisée comme
une microlentille. Son champ
gravitationnel dévie alors les
rayonnements en provenance du
quasar avec une force telle, qu’il
nous en parvient quatre images
distinctes. Mais les spectres four-
nis par l’observatoire de rayons X
Chandra - un télescope spatial -
intriguaient les scientifiques.

Des pics d’énergie
révélateurs

Ces spectres présentent en effet
un certain nombre de pics d’éner-
gie qui ne pouvaient provenir du
rayonnement du quasar lui-
même. En cause plutôt, la
galaxie qui fait office de micro-
lentille gravitationnelle. Seule la
présence de planètes dans cet

assemblage spatial lointain peut
expliquer les perturbations du
spectre enregistrées par le satel-
lite, les scientifiques en sont dés-
ormais persuadés. "Bien sûr, nous
n’avons pas vu les planètes direc-
tement, et nous en serons incapa-
bles du vivant de quiconque
aujourd’hui. Mais être capable de
les détecter malgré tout est un
témoignage incroyable de la puis-

sance de la technique de microlen-
tille gravitationnelle, sans parler
de la preuve qu’il y a des planètes
dans d’autres galaxies", explique
avec enthousiasme Xinyu Dai.
Le travail des astronomes ne s’est
d’ailleurs pas arrêté à la simple
détection de ces milliers de pla-
nètes nichées bien au-delà de
notre galaxie. Par des investiga-
tions plus poussées, ils ont aussi

pu en estimer la masse. Selon
l'étude publiée dans la revue The
Astrophysical Journal, elles
varient entre celle de la Lune
pour la plus petite, jusqu’à
l’équivalent de celle de Jupiter
pour la plus massive. L’existence
de plus de 2.000 planètes en
dehors de notre galaxie semble
bien en passe de bouleverser nos
connaissances sur le cosmos.
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Des planètes découvertes en dehors
de notre galaxie !

Le scarabée a choisi de rétrécire par ins-
tinct de survie. C’est ce qu’on découvert
des scientifiques de l’université cana-
dienne de Colombie-Britannique. "Cette
étude apporte la preuve que le changement
climatique affecte même les plus petits
organismes", explique Michelle Tseng,

professeure de botanique et de zoologie à
l’Université de Colombie-Britannique et
responsable principale de l’étude, publiée
le 30 janvier dernier dans la revue Journal
of Animal Ecology. Épaulée par ses étu-
diants, la scientifique s’est attelée à
l’étude minutieuse des scarabées qui com-

posent ses collections plus que cente-
naires. Depuis 1910 en effet, les prédéces-
seurs de Michelle Tseng n’ont cessé de
capturer des milliers de spécimens de
coléoptères, au travers de deux régions
canadiennes : les basses terres continen-
tales, dans le sud de la Colombie-
Britannique, et la vallée de l'Okanagan,
une zone sur laquelle s’étendent le lac et
la rivière du même nom. Résultat de leur
quête ininterrompue de coléoptères : près
de 6.500 scarabées, de toutes tailles et de
8 espèces différentes réunis. Une popula-
tion considérable qu’il restait à mesurer
avec précision. Pour réaliser un tel
labeur, rien de tel qu’une armée d’étu-
diants passionnés. Armés de leurs outils
de mesure, les élèves sont finalement par-
venus à un constat inattendu : en 45 ans,
la taille des quatre plus grosses espèces de
scarabées recensées dans les collections de
leur université a diminué d’environ 20 %.
Un rapetissement qu’il n’ont eu aucun
mal à expliquer, car il illustre parfaite-
ment une loi bien connue en zoologie : la
- règle de Bergmann -. Découverte au
XIXe siècle, elle stipule que plus la tem-

pérature grimpe, plus les animaux rétré-
cissent, génération après génération. La
garantie d’évacuer plus facilement la cha-
leur excédentaire.

Un réchauffement avéré
Une stratégie pour laquelle semblent
avoir opté les scarabées, afin de faire face
à l’augmentation des températures dans
leur milieu de vie. Au cours des 45 der-
nières années, les températures dans la
région des basses terres continentales se
sont en effet élevées de 1,6 °C en
moyenne en automne, tout comme celles
de la vallée de l’Okanagan, où elles ont
subi une hausse de 2,25 °C, comme en
attestent les bases de données climatiques
de la faculté de foresterie de l’Université
canadienne. Pas de quoi donner des sueurs
froides aux insectes pourrait-on penser,
mais suffisant en tout cas pour induire
une diminution progressive de leur taille.
Outre cette stratégie morphologique, deux
autres tactiques existent chez les animaux
: migrer vers des contrées plus fraîches,
ou modifier la chronologie des étapes de
leur développement.

Les scarabées rétrécissent pour s'adapter
au réchauffement climatique

L’encyclopédie D E S I N V E N T I O N S

Viscose (soie artificielle)
Inventeur : Louis Marie Hilaire Bernigaut Date : 1884 Lieu : France

Louis-Marie Hilaire Bernigaut étudiait le ver à soie et fit l'hypothèse qu'il pouvait trou-
ver une formule liquide afin de faire expulser la fibre au travers de petits orifices. Il
utilisa du collodion comme base de ses premières fibres. Il fabriqua son premier vête-
ment en 1884 qu'il présenta à l'exposition de Paris en 1891.
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Le carburant ne sera plus
subventionné à partir de 2019.
C’est le ministre des Finances
Abderrahmane Raouya qui l’a
annoncé. L’État se
désengagera des prix du
carburant qu’il laissera à
l’appréciation du marché.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

C omme il fallait s’y attendre, l’État
commencera à ne plus soutenir les
produits de base. Le carburant n’y

échappe pas puisqu’à partir de l’année pro-
chaine la subvention ne concernera plus ce
produit. Selon le ministre "cette subven-
tion coûte près de 15 milliards de dollars
en incluant celles de l’électricité et du
gaz". Même si le ministre de
l’Énergie a déclaré à demi-mot qu’il "y
aura une levée progressive sur les prix du
carburant", il faut rappeler que les pou-
voirs publics ont déjà augmenté les prix
en 2016, 2017 et cette année 2018 avec 5

DA pour l’essence et 2 DA le gas oil. Ce
qui donne un prix du litre de l’essence à
38,64 DA et 41,67 DA et 22,80 DA pour
le gas oil. Ces prix ont été revus à la
hausse après avoir constaté que l’Algérie a
été obligée d’importer du carburant pour
ses besoins il y a quelques années, ce qui
s’est traduit par un coût exorbitant pour la
trésorerie publique. Le gouvernement s’est
attelé à faire baisser ces coûts en réduisant
les importations et en concluant un parte-

nariat avec les Italiens pour la création
d’une raffinerie dans ce pays qui sera desti-
née exclusivement au marché algérien.
D’autre part, il y a l’idée de la création
d’un fonds d’aide à l’environnement qui
sera alimenté à partir de la différence des
prix du carburant et ses taxes avec une pré-
vision d’engranger 61 milliards de dinars.
Initiative certes louable mais qui n’est pas
le seul aspect en matière de réajustement
des prix du carburant. Les autres facteurs

sont liés à un retard dans les projets de raf-
fineries qui sont également onéreuses mais
utiles pour baisser la facture des importa-
tions. Une expertise du ministère de
l’Énergie avait indiqué il y a quelques
mois que le "véritable prix du litre de l’es-
sence serait de 100 DA" une fois les tarifs
laissés au prix libre du marché, c’est la
lutte contre la contrebande dans les fron-
tières. Un autre aspect défendu par les
autorités, dans ce genre de dossiers, est
celui de la lutte contre la contrebande du
carburant dans les frontières qui occa-
sionne des pertes sèches pour Naftal et
génère des surcoûts pour le Trésor. Des
prix augmentés seraient la solution idoine
pour lutter contre ce trafic. Il va donc fal-
loir pour les automobilistes qui sont
concernés par ces mesures de s’adapter à la
vérité des prix, dure à affronter dans le
contexte actuel de forte imposition de
taxes et se familiariser à d’autres options à
l’instar du GPL moins coûteux et écono-
mique pour la consommation.

F. A.

PAR RACIM NIDHAL

Le passage au régime des sub-
ventions ciblées permettra à
l’État de gagner les deux tiers
du budget consacré actuelle-
ment aux subventions et qui a
été, en 2017, de l’ordre de
1.760 milliards de dinars.
C'est ce qu’a déclaré hier l’ex-
pert financier, Abderrahmane
Benkhalfa, sur les ondes de la
radio chaîne 3, dans l’émis-
sion l’Invité de la rédaction.

Benkhalfa juge "indispensa-
ble" la révision du système
des subventions actuel en rai-
son de son important coût
budgétaire, faisant remarquer
au passage que ce dernier "per-
turbe les marchés et empêche
la concurrence de jouer son
rôle".
L’invité de la Radio rappelle,
d’emblée, que cette révision
fait partie d’un "bouquet de
mesures relatives à l’ouverture
de l’investissement, du champ

économique et du développe-
ment des revenus". Il faut,
suggère-t-il, "décélérer sur les
subventions et accélérer sur
l’investissement".
Si l’expert est convaincu de la
nécessité d’en finir avec le
système des subventions géné-
ralisées, il reste, toutefois
ambivalent, au risque même
de se contredire, sur la
démarche à adopter pour y par-
venir. Ainsi, Benkhalfa com-
mence par recommander "un

passage graduel qui doit per-
mettre d’augmenter les reve-
nus par l’augmentation de
l ’ i n v e s t i s s e m e n t
économique", pour avouer
sèchement plus loin qu’il
"plaide en faveur d’une
méthode qui n’est pas lisse, de
préparer les conditions pour
passer à une phase où l’en-
semble des produits devraient
changer de prix".

R. N.

PAR IDIR AMMOUR

La crise entre le Syndicat
autonome de l'Éducation
nationale, le Cnapeste, et le
département de Benghabrit
n’arrive toujours pas à trouver
son dénouement. Le maintien
de ce mouvement de grève,
qui a entamé son douzième
jour, est toujours motivé par
la non prise en charge de leurs
revendications. Cette situa-
tion conflictuelle, dont les
seules victimes sont toujours
les enfants, n’arrive pas à
trouver de concessions entre
les deux parties, chacune
d’elles campant sur ses posi-
tions. Après les décisions
draconiennes prises par la
tutelle, de son côté le
Cnapeste ne tient pas à lâcher
prise ! En ripostant encore par
des actions (sit-in) au niveau

des différentes directions de
l’Éducation de wilaya… La
décision a été prise, à l’issue
du son conseil national, qui
s’est réuni vendredi dernier
pour faire une évaluation de la
situation. Après pas moins
d’une douzaine de jours de
contestation, le Syndicat
autonome de l'Éducation
nationale, le Cnapeste, a affi-
ché clairement sa position,
celle de durcir le ton. Le syn-
dicat ne veut pas faire marche
arrière. En effet, il maintient
son mouvement de grève et a
appelé les enseignants-gré-
vistes à participer massive-
ment au sit-in devant les
directions de l’éducation des
wilayas, aujourd’hui lundi e
12 février, tout en recomman-
dant aux grévistes de "boycot-
ter les commissions d’inspec-
tion dépêchées par la tutelle

dans les lycées et les collèges
pour faire pression sur les
enseignants en leur faisant
croire à une reprise des cours
dans les autres établisse-
ments". Ladite organisation
syndicale autonome de l’Édu-
cation a estimé que, "le dépar-
tement de tutelle est le seul
responsable de ce blocage,
notamment en l’absence d’un
dialogue sérieux avec les véri-
tables représentants des gré-
vistes", lit-on dans le com-
muniqué rendu public, hier,
par le syndicat. Ce dernier
dénonce par ailleurs, "les pra-
tiques abusives du ministère
de l’Éducation exercées à
l’égard des grévistes, notam-
ment les ponctions sur salaire
et les arrestations illégales".
Le syndicat accuse aussi la
ministre de "chercher à dresser
l’opinion publique contre les

grévistes, de prendre des
mesures coercitives et intimi-
dantes contre eux et de dépla-
cer le débat." Et tout en se
"félicitant de l’adhésion mas-
sive, des enseignants à l’ac-
tion de protestation", le
Cnapeste appelle à la "mobi-
lisation pour, dit-il dans son
communiqué, résister et faire
face aux tentatives de casser la
grève." Enfin, le Cnapeste
prévient qu’il ne fera pas
marche arrière "tant que les
engagements pris par les
ministres et consignés dans
des PV ne sont pas satisfaits",
laissant toutefois la porte
ouverte "au dialogue sérieux
et sincère."

I. A.

LE CARBURANT NE SERA PLUS SUBVENTIONNÉ EN 2019

L’amère vérité des prix

LE CNAPESTE PERSISTE ET SIGNE

“Pas de marche arrière”

SUBVENTIONS CIBLÉES

Abderrahmane Benkhalfa valide,
sans réserves

CONTRE DES RESPONSABLES
DE L’ÉTAT

Les graves
accusations

de Messaoud Boudiba
MessaoudBoudiba, porte-parole duCnapeste,
a brandi hier de graves accusations contre des
responsables de l’État qui, dit-il, sans les
identifier, "cherchent à prolonger la grève
dans le secteur de l’Éducation pour des objec-
tifs que le temps finira par révéler". Tout en
restant évasif par rapport à ces accusations,
Boudiba est, on ne peut plus affirmatif, en
revanche, pour dire que la responsabilité de la
crise actuelle incombe, non aux syndicats,
mais à la ministre Benghabrit. "Cela fait trois
ans que le secteur a connu une stabilité, cela
fait trois ans que nous n’avons pas fait de
grève, pourquoi les responsables n’ont pas
mis à profit tout ce temps pour régler les pro-
blèmes que nous posons aujourd’hui ?", se
demande-t-il. Quant à l’avenir, Messaoud
Boudiba exclut toute reprise des cours "tant
qu’il n’y a pas un vrai dialogue, un dialogue
sérieux pour donner suite aux engagements
pris par la tutelle et aux accords conclus avec
elle, mais pas de dialogue pour reconduire le
statu quo. Les enseignants sont responsables
et conscients de la situation." Par ailleurs,
Messaoud Boudiba a démenti l’information
selon laquelle des membres du Cnapeste font
pression sur les élèves pour ne pas assister à
des cours assurés par des enseignants contrac-
tuels. "Ce sont là des accusations graves, si
tel est le cas et si les associations des parents
d’élèves ont des preuves, elles n’ont qu’à
déposerplainte auniveaude la justice, comme
l’a déjà fait la ministre pour faire déclarer la
grèv e illégale". Le même responsable
conteste également la "véracité des informa-
tions selon lesquelles des enseignants gré-
v istes proposeraient aux élèves des cours par-
ticuliers moyennant espèces sonnantes et tré-
buchantes". Acause de cette grève justement,
les prix des cours particuliers ont connu une
flambée fulgurante des tarifs qui varient selon
qu’il s’agisse de cours en groupe ou de cours
personnalisés à 3.000 dinars l’heure. "C’est
une atteinte grave au droit de tout élève à la
scolarité et à l’égalité des chances, et les
enfants dont les parents n’ont pas les moyens
de payer", a dénoncé, pour sa part, Azzedine
Zerrouk, président de l’Association nationale
des parents d’élèves ».

I. A.
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Plusieurs régions du nord du
pays sont isolées, depuis hier,
par l’amoncellement de la
neige qui n’a pas cessé de
tomber durant toute la nuit de
samedi à dimanche sur les
reliefs ne dépassant pas les
400 mètres d’altitude.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

E n Kabylie la neige a fait son
apparition même dans les
régions maritimes comme

Tigzirt et Azeffoun où l’on a enregis-
tré une épaisseur de la poudreuse de
plus de 10 centimètres. Alors qu’en
Haute Kabylie l’épaisseur dépasse
les 30 centimètres voire plus à des
altitudes situées au dessus des 900
mètres.
Au lever du jour, plusieurs routes
étaient fermées à la circulation auto-
mobile à divers endroits du pays
notamment dans les wilayas de
Médéa, Aïn-Defla, Blida,
Boumerdès, Tizi- Ouzou, Béjaïa,
Sétif, Jijel, Bordj-Bou-Arreridj.
Ainsi si les dernières intempéries,
accompagnées de fortes chutes de
pluies et de neige, observées ce
week-end sur toute la façade nord du
pays et les Hauts-Plateaux ont réjouit
agriculteurs et éleveurs, elles ont
cependant aussi isolé nombre d'ag-
glomérations en zones de montagne
et bloqué plusieurs axes routiers, y
gelant le trafic automobile.
En raison du manteau neigeux qui les
a recouvertes, les wilayas de Tizi-
Ouzou et d’Aïn-Defla, à l’image,
d’ailleurs, d’autres wilayas de hautes
montagnes, se sont retrouvées totale-
ment paralysées.
De nombreux véhicules s’étaient
retrouvés bloqués, toute la nuit, entre
les localités d’El-Khemis et de
Boumedfaâ, en raison de la présence
du verglas, à l’origine, dit-il, de
quelques dégâts sans gravité occa-
sionnés à des camions.
La correspondante de la radio Chaîne
3 à Médéa, Rima Rahmani, rapporte
que "la presque totalité du réseau
routier de la wilaya s’est ainsi
retrouvé fortement perturbé par les
fortes chutes de neige, donnant lieu à
des kilomètres d’embouteillages",
rapporte pour sa part la correspon-
dante de la chaîne dans cette région
montagneuse".
Depuis 18 heures, samedi, explique-
t-elle, "la circulation automobile y
est devenue malaisée sinon impossi-
ble", précisant que "de nombreuses
routes reliant le chef-lieu aux com-
munes environnantes, ont été cou-
pées à la circulation provoquant
l’arrêt sur des kilomètres de véhi-
cules lourds et légers".
Cette situation, des suites de laquelle
la wilaya a été amenée à la mise en
place d'une cellule de crise a, pour-
suit-elle, "amené les services de
sécurité à intervenir en divers
endroits pour prêter assistance aux

automobilistes en détresse".
Elle rappelle que les services de la
Gendarmerie nationale, de la
Protection civile, des Travaux
publics, aidés en cela par des béné-
voles, s’attachent depuis la veille à
redoubler d’efforts pour rouvrir les
voies de communication à des auto-
mobilistes contraints de passer la nuit
dans le froid.

Des flocons de neige dans la
région de Ghardaïa

Des flocons de neige mêlés d'une
fine pluie sont tombés hier au petit
matin sur la région de Ghardaïa, a-t-
on constaté. Ce phénomène clima-
tique rarissime, accompagné par une
baisse de température, a offert aux
nombreuses personnes qui s'apprê-
taient à accomplir la prière du matin
un spectacle magnifique à immortali-
ser.
Cette très fine couche de neige, qui a
touché des zones de la vallée du
Mzab (Bounoura, Ghardaïa et Daya
Ben-Dahoua), Berriane et l'entrée de
Métlili, s'est dissipée après l'appari-
tion des rayons du soleil. Selon les
services de météorologie de
Ghardaïa, ces flocons de neige n'ont
tenu que quelques minutes avant de
fondre au lever du soleil.
Cette situation a touché l'ensemble
du nord du pays et le nord du Sahara,
ont-ils fait savoir.

Des précipitations au-dessus
de la normale

Les précipitations prévues pour les
mois de février, mars et avril
devraient être globalement "au-des-
sus" de la normale dans les diffé-
rentes régions du pays, où les tempé-
ratures connaîtront, en général, une
baisse par rapport à la normale, selon
les prévisions Centre climatologique
national (CCN).
Selon des données fournies à l'APS
par le directeur du CCN, Salah
Sahabi Abed, les précipitations pré-
vues pour février seront "au-dessus"
de la normale sur les régions
côtières, proches côtières, de l'inté-
rieur et Hauts-Plateaux (Ouest,
Centre et Est) avec 20 à 60 mm de
plus que leurs normales climatolo-
giques, et légèrement au-dessus de
la normale sur la région Nord du
Sahara de l'ordre de 5 à 15 mm par
endroits.
Pour le mois de mars, elles seront
normales à légèrement au-dessous de
la normale sur les régions côtières,
proches côtières, chaînes et plaines

Ouest, légèrement au-dessus de la
normale sur les régions de l'intérieur
et des Hauts- Plateaux Ouest, "nor-
males à légèrement au-dessus de la
normale sur les régions du littoral,
proches côtières, chaines et plaines
de la région du Centre", a-t-il indi-
qué. A l'Est, les précipitations atten-
dues seront au-dessus de la normale
vers les régions côtières, proches
côtières, chaînes et plaines et les
Hauts-Plateaux, et normales à légère-
ment au-dessus de la normale sur les
régions du Sahara oriental vers
Ghardaïa, El-Oued, Touggourt,
Ouargla et Hassi-Messaoud.
S'agissant du mois d'avril, les préci-
pitations seront au-dessus de la nor-
male sur les régions côtières, proches
côtières, chaînes, plaines Ouest,
plaines du Centre et de l'Est, au-des-
sus" de la normale sur les régions des
Hauts-Plateaux Centre, et normales
sur les Hauts-Plateaux Est et le nord
du Sahara, d'après les prévisions du
CCN. Concernant les températures,
pour le mois de février, elles seront
légèrement au-dessous de la normale
sur l'ensemble des régions côtières,
proches côtières, chaines et plaines,
et au-dessous de la normale men-
suelle sur les régions des Hauts-
Plateaux Ouest et Centre, tandis
qu'elles seront normales sur les
régions de l'intérieur et les Hauts-
Plateaux Est.
Dans les régions du sud-ouest et le
sud-est du pays, elles seront légère-
ment au-dessous de la normale, et
au-dessus de la normale sur l'extrême
Sud-Est. Durant le mois de mars,
elles seront normales à légèrement
au-dessous de la normale sur les
régions côtières, proches côtières,
chaînes, plaines de l'intérieur Ouest
et Est, très au-dessous de la normale
sur les Hauts-Plateaux Ouest, Centre
et les régions des oasis, et normales
sur les régions du Centre (côtières et
de l'intérieur), les Hauts-Plateaux Est
et le Grand Sud. Les prévisions du
mois d'avril indiquent que les tempé-
ratures seront "légèrement au-des-
sous" de la normale sur les régions
côtières, proches côtières, et Hauts-
Plateaux Ouest, "normales à légère-
ment au-dessous" de la normale sur
les régions des Hauts-Plateaux
Centre.
Au centre et à l'est du pays, elles
seront normales sur les régions
côtières, proches côtières, au-dessus
de la normale sur les régions des
Hauts-Plateaux Est, proches de la
normale climatologique sur les

régions du Sud-Ouest, normales à
légèrement au-dessus de la normale
sur le Sahara central, oriental et l'ex-
trême Sud.
Il est à noter que l'état du climat algé-
rien en 2017 a été marqué par un
début d'année très froid, avec la sur-
venue d'une vague de froid qui a sévi
durant le mois de janvier, touchant
même les régions du Sud.
L'année dernière a connu, également,
un été chaud, voire très chaud dans
certaines régions, selon l'ONM, fai-
sant remarquer, notamment, que "la
saison estivale avait été marquée par
l'occlusion de plusieurs foyers de feu
de forêts affectant principalement la
région Nord-Est".
La saison d'automne a été, aussi,
chaude, avec un début des pluies tar-
dif pour la plupart des régions du
pays, engendrant des impacts directs
sur l'agriculture et la ressource en
eau.

Les trois dernières années,
les plus chaudes

Au niveau planétaire, il a été
confirmé que les années 2015, 2016
et 2017, "qui s'inscrivent clairement
dans la tendance au réchauffement
sur le long terme causée par l'aug-
mentation des concentrations atmo-
sphériques de gaz à effet de serre,
sont les trois années les plus chaudes
jamais enregistrées", selon
l'Organisation météorologique mon-
diale (OMM). L'organisation onu-
sienne souligne, dans son bilan, que
2016 se trouvait toujours en tête de
liste, alors que 2017 décroche le
record de l'année sans Nino la plus
chaude jamais constatée, ce dernier
phénomène étant connu pour pousser
à la hausse la moyenne mondiale des
températures. Selon les données de
l'OMM, la température moyenne à la
surface du globe en 2017 dépassait
de quelque 1,1 C celle de l'époque
préindustrielle. La température
moyenne en 2017 a, quant à elle,
dépassé d'environ 0,46 C la normale
(14,3 C) calculée pour les années
1981 à 2010, a-t-elle noté, expliquant
que les Services météorologiques et
hydrologiques nationaux utilisent
cette période de référence de 30 ans
pour déterminer la moyenne et la
variabilité des principaux paramètres
climatiques, par exemple la tempéra-
ture, le vent et les précipitations, aux-
quels sont sensibles des secteurs
comme la gestion de l'eau, l'énergie,
l'agriculture et la santé. L'OMM a
annoncé la publication en mars de sa
déclaration sur l'état du climat mon-
dial en 2017, qui contiendra des
informations détaillées sur la variabi-
lité et l'évolution des températures,
les phénomènes à fort impact ainsi
que l'accroissement des concentra-
tions de dioxyde de carbone,
Lévolution de la banquise arctique et
antarctique, la hausse du niveau de la
mer et l'acidification des océans,
entre autres indicateurs du change-
ment climatique.

R. N.
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CuisineCuisine
Courgettes

à l’espagnole

Ingrédients
500 g de petites courgettes
2 oignons
500 g de tomates
Une pincée de paprika
1 gousse d’ail
Farine, huile
Chapelure, sel, poivre
Préparation
Laver les courgettes et les
découper en tranches fines. Les
enduire de farine. Couper les
oignons en tranches fines et les
rouler dans la farine. Dans une
poêle, mettre à chauffer un fond
d’huile et y faire dorer légèrement
les courgettes de chaque côté.
Egoutter sur du papier absorbant.
Ensuite, faire de même avec les
tranches d’oignons. Couper les
tomates en tranches. Beurrer un
plat allant au four. Y déposer une
couche de courgettes, ensuite la
moitié des oignons, la moitié des
tomates, la gousse d’ail écrasée.
Saler et poivrer. Mettre par- dessus
le reste des courgettes, l’autre
moitié des oignons, des tomates et
la pincée de paprika. Saupoudrer de
chapelure et arroser d’une c. à soupe
d’huile d’olive. Cuire à 200° pen-
dant 30 min.
Poires au chocolat

Ingrédients
4 petites poires
Le jus de citron
Pour la sauce
90 g de chocolat noir
125 ml de lait
1 c. à café de café soluble
25 g de sucre
Préparation
Eplucher délicatement les poires
en laissant la queue. Les imbiber
de jus de citron rapidement pour
ne pas qu’elles noircissent. Mettre
les poires dans une casserole avec
2 verres d’eau et le jus de citron. A
ébullition, réduire le feu et les
cuire pendant une petite demi
heure à feu doux. Egoutter les
poires et les laisser refroidir.
Préparer la sauce au chocolat en
mettant tous les ingrédients dans
une petite casserole. Mettre à feu
doux et mélanger. Laisser frémir
tout en tournant 5 min.
Au moment de servir, verser de la
sauce chocolat chaude ou froide
sur les poires.

Taches jaunes
au fond de l’évier

Pour les enlever, utilisez des
papiers essuie-tout trempés de
javellisant. Appliquez sur la
tache environ une demi-heure et
rincez

Nettoyer derrière
le frigo

Attachez un
vieux bas au
bout d’un
b â t o n .
G l i s s e z - l e
dessous et
derrière le
réfrigérateur
pour vous
débarrasser de
la mousse et
des saletés qui
p o u r r a i e n t
nuire à la cir-
culation d'air
qui est nécessaire au moteur.

Nettoyer un
ouvre-boîte

C’est l'appareil le moins net-
toyé de la cuisine. Les germes
peuvent s’incruster. Utilisez
une vieille brosse à dents et une
eau chaude savonneuse pour le
nettoyer après chaque usage.

Taches sur plat
en pyrex

Pour enlever les taches sur les
plats de cuisson en pyrex, rem-
plissez l’évier d'eau, ajoutez 1c.
à table d'ammoniac et laissez
tremper toute la nuit.

Page animée par
Ourida Aït Al i

Trucs et astucesTrucs et astuces

Si on ne sait pas exactement
d'où vient notre énergie, une
chose est sûre : on en a
besoin... mais on a trop souvent
l'impression d'en manquer ...
Quelques conseils pour faire le
plein de vitalité.
Adopter les bonnes habitudes

On se traîne hors du lit le matin. On est
épuisé au milieu de l'après-midi. Faire le
souper, aller au travail, faire le ménage ? La
seule pensée nous fatigue. Quand on manque
d'énergie, tout nous paraît pénible, même les
activités qu'on aime habituellement. Et c'est
malheureusement le lot de plusieurs
femmes, prises par un quotidien qui laisse
peu de temps pour souffler. Mais pour lutter
contre cela, il suffit peut-être d'adopter de
bonnes habitudes et de donner à notre corps
les ingrédients dont il a besoin pour se sen-
tir en forme.
Une question d’hygiène de vie

Le corps humain, comme une voiture, a
besoin de carburant. Son carburant, ce sont
les calories contenues dans les lipides, glu-
cides et protéines. Pendant la digestion, l'én-
ergie en est extraite sous forme d'adénosine
triphosphate (ATP), la plus petite monnaie
d'échange énergétique nécessaire à nos cel-

lules. Il ne suffit toutefois pas de faire le
plein de calories pour se sentir pleine d'én-
ergie. Il faut aussi différents nutriments, de
l'eau, de l'oxygène et du repos. Se sentir
pleine d'énergie renvoie alors à une question
d'hygiène de vie puisque, en réalité, il y a
toujours de l'énergie cachée en nous.
Pourquoi on se sent vidé ?

Ce qu'on ressent lorsqu'on pense être en
manque d'énergie tient au fait que notre corps
nous envoie des signaux qui nous poussent
à combler ses besoins. Des neurotransmet-
teurs et des hormones, tels des messagers,
font continuellement circuler de l'informa-
tion afin de régulariser l'ATP. Ce sont eux
qui nous font sentir vidée quand on manque

de sommeil ou de nourriture, par exemple,
afin qu'on remédie à la situation. La quantité
d'énergie dont on a besoin pour se sentir en
forme dépend en grande partie de notre
métabolisme de base (plus notre métabo-
lisme est élevé, plus on brûle de calories et
plus on a besoin d'énergie pour fonctionner).
Enfin, notre énergie varie aussi selon notre
état de santé. Qui dit douleur dit fatigue et
manque de vitalité. Grippée, il est difficile
d'accomplir nos activités quotidiennes, car
notre corps nous invite au repos afin de
conserver l'énergie nécessaire pour combattre
le virus.

BAISSE DE FORME

Faites le plein d’énergieFaites le plein d’énergie

GGravures, toiles et photos sont le point
final d'une décoration réussie, à condition
de les mettre en valeur. Voici comment les
disposer avec brio.
On les regroupe par thème

Thème famil ial ; on regroupe des
portraits à l'huile ou à l'acrylique, ou des
photographies pour représenter les êtres
humains ou la famille, par exemple.

Une matière : on se limite à un seul
médium, par exemple (seulement des
aquarelles ou uniquement des huiles) ou
encore on privilégie une matière pour l'en-
cadrement de toutes les images.

Un rendu graphique : on n'expose
qu'une forme d'oeuvres : des fusains, des
calligraphies, ou encore des images créées
par ordinateur.
Disposition de l’ensemble
et distance

Pour déterminer ces deux points entre

les cadres, voici une solution :
- On peut faire, comme font les

galeristes, appuyer les tableaux sur les
murs ou les disposer à plat sur le sol pour
imaginer la composition.
À quelle hauteur ?

- Ne pas accrocher ses tableaux ni trop
haut ni trop bas.

- Les disposer à la hauteur des yeux, en
se demandant si on regardera nos oeuvres
en position assise ou debout.
Pour créer de l'effet

- Les aménagements verticaux font
paraître les plafonds plus hauts.

- Miser sur une disposition horizontale
pour agrandir une petite pièce.

- Regrouper plusieurs petits cadres pour
former un ensemble percutant.

- Accrocher les cadres ovales ensemble
et les cadres carrés ensemble.

HARMONIE MAISON
Des tableaux pour la déco
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Le rail reste au cœur
du développement
national. De 4.000
kilomètres,
actuellement, le
réseau ferroviaire
national devrait
passer à 6.000 km, et
à plus long terme à
12.000 km, grâce au
programme de
modernisation et
d’extension, mis en
place par les
pouvoirs publics.

PAR ROSA CHAOUI

L’ objectif est de pour-
suivre le maillage du
territoire national, en

desservant et en désencla-
vant un maximum de villes
et de villages, et d’insuffler
une dynamique écono-
mique. Cet ambitieux pro-
jet est confié à l’Agence

nationale d’études et de
suivi de la réalisation des
investissements ferro-
viaires (Anesrif), un
Etablissement public à
caractère industriel et com-
mercial (Epic).
La première étape de ce
grand chantier du rail,
consiste à moderniser le
réseau existant, notamment
"l’axe principal de la
rocade Nord qui part des
frontières algéro-tuni-
siennes aux frontières
algéro-marocaines. Le pro-
gramme, en cours de réali-
sation, concerne le dédou-
blement de la voie sur 40 %
du linéaire, plus l’exten-
sion vers Tlemcen et les

frontières algéro-maro-
caines par une ligne à dou-
ble voie électrifiée sur une
distance de 220 km. Il y a
aussi une étude d’une ligne
Annaba -El Tarf, pour une
vitesse de 220 km/h",
détaille Azzedine Fridi,
Directeur général de
l’Anesrif. La seconde étape
du chantier, qui a démarré
pour certaines destinations,
consiste en la mise en place
de nouvelles lignes. Le DG
de l’Anesrif cite "la nou-
velle ligne qui relie Sidi-
Bel Abbès à Béchar à
l’Ouest, en cours d’exploi-
tation, pour une vitesse de
140 km/h. L’extension vers
Tindouf et les mines de

Ghar Djebillat, pour le
transfert des minerais de
fer". M. Fridi cite d’autres
lignes en travaux, comme
"la ligne des Hauts-
Plateaux qui part de M’sila
en passant par Tissemsilt,
Tiaret et Saïda, en cours de
réalisation, et dont l’achè-
vement des travaux est
prévu fin 2018 - début du
1er trimestre 2019, ainsi que
la voie Saïda - Sidi Bel-
Abbès, qui est en cours
d’exploitation pour une
vitesse de 160 km/h".
L’Anesrif, le bureau
d’études chargé du déve-
loppement du réseau ferro-
viaire national, sous la
tutelle du ministère des
Transports, opte pour des
réseaux électrifiés et une
signalisation de dernière
génération afin d’assurer la
sécurité et le confort des
usagers.

R. C

Ooredoo continue d'appor-
ter les solutions technolo-
giques les plus innovantes à
ses clients particuliers, et
lance Sahla box, sa nouvelle
offre 4G dédiée à la famille,
proposant une expérience
unique et inégalée de
connectivité à haut débit.
Pour 6.990 DA seulement,
le client bénéficie d’une
Box 4G, d’une carte SIM,
de plus de 20 Go d’Internet
et de 1.000 DA d’appels
vers Ooredoo valables 30
jours.
Avec l’offre inédite Sahla
box, le client peut choisir
l’un des deux forfaits men-
suels proposés :
• Sahla box 2000 : pour

2.000 DA seulement le
client peut bénéficier
de 5 Go d’Internet, de 2.000
DA d’appels vers Ooredoo
et d’une connexion Internet
gratuite même après épuise-
ment du forfait. •
Sahla box 4000 : pour 4.000
DA seulement le client peut
bénéficier de 12 Go
d’Internet, d’appels illimi-
tés vers Ooredoo et d’une
connexion Internet Gratuite
même après épuisement du
forfait.
Toujours dans sa quête d’in-
novation, Ooredoo donne la
possibilité aux clients Sahla
box de partager les avan-
tages de l’offre en appels et
Internet et de vivre l’expé-

rience de la Box en famille
via son application Sahla
box APP disponible sur
Google Play .
Le client peut ainsi, faire
profiter les membres de sa
famille d’appels en illimité
et d’un volume Internet à
hauteur de 3,5 Go sur leurs
lignes mobiles.
En plus du partage de for-
faits entre les membres de
la famille, l’application
Sahla box App offre au
client un contenu riche et
diversifié comprenant un
large choix de solutions
innovantes dans des
domaines aussi variés que
le divertissement, l’éduca-
tion, le cinéma et la

musique, telles que
StarzPlay, Haya ! iQRAA et
Haya ! Music.
La nouvelle offre Sahla box
est disponible au niveau des
Espaces Ooredoo, des
Espaces Services Ooredoo
et des points de vente
agréés répartis à travers tout
le territoire national.
Avec le lancement de cette
solution innovante,
Ooredoo réaffirme sa
volonté de faciliter davan-
tage à ses clients l’accès à
l’Internet haut débit et enri-
chir leur expérience digi-
tale.

Deux contrebandiers ont
été arrêtés à Bordj-Badji-
Mokhtar par un détache-
ment de l'Armée nationale
populaire (ANP) alors que
plus de 66 kg de kif traité
ont été saisis à Oran et
Tlemcen, a indiqué hier le
ministère de la Défense
nationale (MDN) dans un
communiqué.

"Dans le cadre de la lutte
contre la contrebande et la
criminalité organisée, un
détachement de l'Armée
nationale populaire a
arrêté, à Bordj-Badji-
Mokhtar, deux contreban-
diers et saisi un camion,
trois véhicules tout-terrain,
7.400 litres de carburant et
3,6 tonnes de denrées ali-

mentaires", précise la
même source. D'autres
détachements, en coordi-
nation avec des éléments
de la Gendarmerie natio-
nale "ont appréhendé, à
Oran, et Tlemcen, onze
narcotrafiquants et saisi
66,03 kilogrammes de kif
traité et 500 comprimés de
psychotropes".

Par ailleurs, des détache-
ments combinés de
l'Armée nationale popu-
laire "ont intercepté à
Tlemcen, Béchar, et Adrar
33 immigrants clandestins
de différentes
nationalités", conclut le
communiqué.

R. N.

INTOXICATION AU MONOXYDE

Les mises en garde
de la Protection civile
Le risque d’intoxication au monoxyde de
carbone reste trop élevé dans le cas du non
respect des consignes préventives indis-
pensables, des erreurs de prévention en
matière de sécurité qui peuvent être
fatales. Ce risque augmente notamment
avec les conditions météo défavorables
caractérisées par des baisses importantes
de température en période hivernale
conduisant à l’utilisation massive des dif-
férents types d’appareils de chauffage par
les citoyens.
Dans ce contexte, les dernières statis-

tiques révèlent que 35 victimes ont perdu
la vie et plus de 396 personnes ont été
secourues d’une mort certaine par les ser-
vices de la Protection civile durant la
période du 1er janvier au 11 février 2018
a travers plusieurs wilayas du pays.
La direction générale de la Protection
civile rappelle aux citoyens les consignes
de sécurité impérativemes à respecter
afin de préserver leur vie et les dommages
qui peuvent être générés.
1. Faites entretenir et régler régulièrement
vos appareils par un professionnel
2. Ne bouchez pas les prises d'air dans les
pièces
3. Penser toujours à ventiler votre loge-
ment lors de l’utilisation des appareils de
chauffage ; aérez au moins 10 minutes par
jour et n’obstruez jamais les entrées et les
sorties d’air de votre logement
4. Ventilez la pièce pendant l'utilisation de
l'appareil
5. Ne laissez pas un moteur de voiture en
route dans un garage fermé
6. Ne vous servez pas de tels appareils
dans des pièces dépourvues d'aérations
7. Appelez le numéro d’urgence de la
Protection civile le 14 en précisant
l’adresse exacte et la nature de l’accident
pour une prise en charge rapide et efficace.

BOUIRA

Quatre morts dans
deux accidents istincts
Quatre personnes ont trouvé la mort,
samedi en fin d'après-midi, dans deux acci-
dents distincts survenus à Lakhdaria et à
Sour El-Ghozlane, rapporte l’APS citant
les services de la Protection civile de la
wilaya.
Selon les détails fournis par la même
source, trois jeunes âgés entre 18 et 23
ans ont péri dans une collision entre leur
voiture et un autre véhicule touristique
survenue à 18h sur la route nationale 5 à
Lakhdaria.
Les trois jeunes ont rendu l’âme sur place
avant d'être évacués vers l'hôpital de la
ville de Lakhdaria.
Un deuxième accident de la circulation
s'est produit au village d'Ouled-Feltlane
relevant de la commune de Sour El-
Ghozlane suite au dérapage d'un véhicule
léger tuant sur place le conducteur âgé
d'une trentaine d'années.
La dépouille de la victime a directement
été transportée vers l'hôpital de Sour El-
Ghozlane.

R. N.

RÉSEAU FERROVIAIRE NATIONAL

Des mégaprojets
pour son extension

“Sahla box” de Ooredoo

CONTREBANDE

Deux personnes arrêtées au Sud



En présence de
l'ambassadeur des Pays-Bas
en Algérie, Son Excellence
Robert van Embden, de
nombreuses femmes
managers et chefs
d'entreprise ainsi que des
représentantes de la société
civile et des universitaires,
une rencontre-débat sur le
leadership féminin a eu lieu,
hier, à l'hôtel d'El-Biar, et qui a
suscité un vif et riche
echanges d'expérience entre
les participantes.

PAR AMAR AOUIMER

N acira Haddad, chef d'entreprise
et vice-présidente du Forum
des chefs d'entreprise, a mis en

relief l'entrepreneuriat féminin
comme levier pour le développement
économique en mettant notamment

également l’accent sur le rôle moteur
de la société covile comme interlocu-
teur valable du gouvernement pour
faire avancer la démocratie et la ges-
tion des affaires publiques.
Quant à Karima Bergheul, présidente
de l'Association des femmes en éco-
nomie verte (Afev), elle a mis en
exergue la contribution active et effi-
cace du travail des femmes dans la vie
économique du pays en affirmant que
"le partage d'expériences entre les
femmes entrepreneurs et les femmes
leaders est significatif et incommensu-
rable, en véhiculant le message de la
femme réussissant son parcours pro-

fessionnel et en devenant manager de
grande classe tout en gérant les diffi-
cultés familiales".
L'ambassadeur des Pays-Bas à Alger a
souligné l'importance et la portée de
l'entrepreneuriat féminin "qui inspire
aujourd'hui un partage de connais-
sances et de transfert de savoir-faire
et d'expériences professionnelles".
Il est "impérieux de soutenir les
femmes entrepreneurs et celles qui
veulent monter leurs entreprises", a-t-
il dit, ajoutant que l'égalité homme
femme en matière de management
peut transformer la bonne gouver-
nance et consacrer la réussite des

femmes chefs d'entreprise, donc assu-
rer le développement durable du pays.
"L'objectif essentiel consiste a pour-
suivre le programme de coopération
des Pays-Bas qui encourage les
femmes entrepreneurs partout dans le
monde et particulièrement en Algérie.
Il s'agit de développer les compé-
tences et les connaissances a travers
la formation des femmes qui ont un
rôle moteyr dabs le développement et
la croissance économique du pays" a-
t-il déclaré.
Le diplomate ajoute qu'il est impor-
tant de procéder à l'égalité des rému-
nérations des femmes en partageant
les expériences positives.
C'est une occasion opportune de
discuter avec le ministre algérien des
Affaires étrangères, Abdelkader
Messahel, lors de la visite du ministre
des affaires étrangères des Pays-Bas à
Alger le 8 mars pour coprésider la
Commission mixte algéro-néerlan-
daise dans le cadre de l'intensification
des relations bilatérales politiques et
économiques.

A. A.

Les efforts de développement du tou-
risme dans la wilaya d’Ouargla
s’orientent vers la promotion du ther-
malisme, un des segments important
du tourisme saharien susceptible de
drainer des touristes et curistes, a-t-on
appris de la direction locale du tou-
risme et de l’artisanat (DTA).
En dépit de l’éparpillement à travers
le territoire de la wilaya d’Ouargla
d’une quarantaine de sources ther-
males de divers débits d’eau (entre 80
litres/seconde et 250 l/s) et de tempé-
ratures variant de 40 à 60 degrés,ces
thermes demeurent inexploités, a
relevé le DTA. Abdallah Belaid a
estimé que l’exploitation optimale de
cette ressource thermale ouvrira de
larges perspectives au tourisme saha-
rien et de santé à même d’attirer des
touristes nationaux et étrangers et de
permettre à la région à renouer avec

les flux touristiques d’antan. Ces sta-
tions thermales sont en majorité loca-
lisées à travers 18 communes de la
wilaya, dont Ain-Sahra (commune de
Nezla), Khecham-Errih et Gouiret El-
Acheb (Hassi Benabdallah), El-Hedeb
(Rouissat), Gassi-Touil et Haoud Et-
Tamr (Hassi-Messaoud), El-
Gueddachi (El-Hedjira) et Herihira
(Mégarine).
Elles présentent des vertus thérapeu-
tiques grâce à leur eau riche en com-
posants chimiques (chlore, sodium,
souffre et autres), nécessaires pour la
cure de nombreuses pathologies der-
matologique, respiratoire, rhumatis-
male et articulatoire.
Le programme de la DTA s’articule,
dans le cadre de la sensibilisation des
promoteurs, sur la vulgarisation de
l’importance que revêtent ces stations
dans la promotion du tourisme ther-

mal, en particulier, et du tourisme
saharien en général, à travers l’organi-
sation d’évènements d’information
sur les facilités et avantages accordés
aux investisseurs dans le domaine.
La wilaya d’Ouargla s’était vue accor-
der des projets de développement et
d’exploitation des sources thermales
qui trainent pour des raisons liées au
choix de terrain, et les efforts se pour-
suivent actuellement, conjointement
avec les parties concernées, pour
régulariser la situation dans de brefs
délais.
La wilaya a enregistré l’année der-
nière un véritable regain de l’activité
touristique qui s’est traduit par l’ac-
cueil, au titre de la saison touristique
saharienne et des activités de certaines
agences activant dans la région, d’un
flux de plus de 700 visiteurs de natio-
nalités étrangères (japonaise, portu-

gaise et italienne notamment).
La promotion médiatique du produit
touristique, menée avec le concours
des agences et offices de tourisme à
travers de grandes manifestations tou-
ristiques et culturelles, constitue un
levier important à même d’intéresser
le touriste à la destination touristique
saharienne algérienne.
L’investissement touristique dans la
wilaya d’Ouargla a connu ces der-
nières années une dynamique, à la
faveur des avantages prévus par les
pouvoirs publics pour encourager ce
créneau, ayant permis de concrétiser
divers projets, et d’autres sont encore
en chantier, notamment des structures
hôtelières.

R. E.

Les travaux d’aménagement urbain de
quatre zones rurales dans la commune
d’Aïn-Abid (40 kilomètres au sud-est
de Constantine), seront lancés "inces-
samment", a-t-on appris du président
de l’assemblée populaire communale,
Abdelali Redouane.
Le même élu a indiqué à ce propos à
l’APS que l’opération concernera les
zones rurales de Kehalcha-Kebar, de
Bordj-Mehiris (180 foyers) et de
Zehana (120 foyers) en plus du village
agricole 20-Août 1955.

La réalisation de ce projet vise parti-
culièrement l’amélioration des condi-
tions de vie des citoyens du monde
rural et œuvre à contribuer à la fixa-
tion de ces habitants dans leurs lieux
d’origine. Ces démarches encourage-
ront l’activité agricole, dans la com-
mune d’Aïn-Abid, une localité à voca-
tion agricole par excellence, considé-
rée comme "le grenier de
Constantine".
L’ensemble de ces habitations rurales
avait bénéficié récemment d’opéra-

tions de raccordement aux réseaux
d’eau potable (AEP), d’électricité et
du gaz naturel. Les travaux de ce
projet portent surtout sur l’extension
et le goudronnage du réseau routier, la
réalisation des chaussées et des
espaces verts ainsi que le raccorde-
ment au réseau d’électricité.
La direction locale de l’urbanisme, de
l’architecture et de la construction
(DUAC) a réservé récemment une
enveloppe financière estimée à 70
millions de dinars pour la concrétisa-

tion de ce projet dont l’opération de
suivi et d’accompagnement sera prise
en charge par l’APC.
Une fois le projet achevé, une bonne
partie des préoccupations des habi-
tants de ces régions rurales, notam-
ment dans le volet amélioration du
cadre de vie sera résolue, a signalé
M. Abdelali.

R. E.

MIDI LIBRE
N° 3313 | Lundi 12 février 2018 7EVENEMENT

RENCONTRE-DÉBAT SUR L'ENTREPRENEURIAT FÉMININ EN ALGÉRIE

Valoriser le travail des cheffes d'entreprise

DÉVELOPPEMENT DURABLE DANS LA WILAYA D’OUARGLA

Le thermalisme pour promouvoir le secteur du tourisme

DÉVELOPPEMENT DURABLE DANS LA WILAYA DE CONSTANTINE

Aménagement urbain de quatre zones rurales
de la commune d’Aïn-Abid
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs

• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTSAL’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
•Montage et mise en forme du processus HSE
•Management et Pilotage du Processus deHSE.
•Mise en place du planHSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans

• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences
• Consolide les moyens humains et matériels des dispositifs
à mettre à la disposition des SIE locales
• Coordonner les relations de la société de gardiennage
• Suivi des actions de plusieurs commissions (Inventaires,
Créances
• Hygiène et sécurité) Autres activités sur la gestion du
patrimoine.
• Veiller à l’application de la réglementation relative à
l’hygiène et la sécurité du travail
• S’assurer de la mise en application des mesures de
prévention

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances en Hygiène et
sécurité
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 2 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maîtrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles, vous faites également
preuve de qualités d'analyse, de synthèse et avez le sens du
service public.
• disponible

Lieu de travail :
Alger.

Référence : emploipartner- 1412
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
DES COMMERCIAUX LOGISTIQUES

Descriptif de poste:
• Elaborer la proposition commerciale et arrêter avec le
client les modalités du contrat de vente ou le devis
• Commercialiser la prestation transport logistique.
• Prospection, développement de nouveaux clients
(exploitation des fichiers
• Prospecter des opportunités du réseau, suivi des outils
d’aide à la commercialisation afin d’identifier, détecter et
développer des opportunités…)
• Prospecter, développe et assure le suivi de la clientèle.
Dans la négociation commerciale
• Satisfaire les besoins du client en lui assurant rapidité et
sécurité dans le transport
• Répondre aux appels d’offres en étroite collaboration avec
le directeur de la division
• Veille permanente de la concurrence au niveau local et
national
• Reporting…

Capacités et expérience souhaitées:
• Niveau universitaire exigé et âgé de 35 ans au maximum
• Formation en logistique internationale ou commerce
internationale
• Au minimum 2 ans d’expérience
• Persévérance, bon relationnel
• Résistance au stress et capacité d'écoute sont nécessaires,
afin de déceler les besoins des clients et répondre à la
demande.

Lieu du travail:
• Alger

Référence : Emploipartner-1404
Poste : Emploi Partner recrute pour ATLAS COPCO
ALGERIE UN DIRECTEUR DES FINANCES

Missions:
• Garantir la fiabilité et l'exactitude des informations
comptables et des reporting de l’entreprise
• Analyse financière régulière.
• Gérer les relations avec les départements financiers et
comptables de l’entreprise
• Gérer les relations avec les institutions financières, les
auditeurs et tout autre acteur externe,
• Suivre les facturations, le recouvrement,
• Assurer le reporting mensuel/budget,
• Assurer l'application des règles comptables locales en
fonction des besoins identifiés,
• Assurer le contrôle et le suivi de la trésorerie dans le
respect des procédures de l’entreprise,
• Autoriser le paiement des fournisseurs
• Suivi de la gestion des stocks

Profil :
Expérience requise
• Au moins 2 à 3 ans d’expérience sur le même poste
• Expérience exigée en multinationale ou en entreprise
privée

Diplôme requis
• Licence en finances

Compétences
• Maîtrise de l’anglais obligatoire (pour la communication
avec le groupe, lecture, mail, téléconférence)
• Bonnes connaissances des systèmes de contrôle de
gestion (en interne)
• Bonnes connaissances de la réglementation en vigueur
(lois de finances, comptabilité, compétences analytiques
• Très bonnes connaissances en finances
• D’excellentes compétences interpersonnelles
• Doit être fiable pour maintenir une stricte confidentialité
• Aptitude aux présentations fréquentes
• Aptitudes à la communication verbale et écrite,
• Capacités de définir des priorités et respecter les délais
• Très bon sens de l’organisation,
• Aptitude à la prise de décision pour aux besoins du
développement
• Excellent niveau dans la résolution des problèmes
• Compétences en informatique

Lieu de travail principal :
• Alger / Route de Sidi Menif Tranche 3 Lot N°119
ZERALDA.

Référence : emploipartner- 1407
Poste : Emploi Partner recrute pour - Red FabriQ –UN
INGÉNIEUR DE DÉVELOPPEMENT .NET

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess  dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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Le MC Oran s’est emparé de
la deuxième place du
championnat national de
Ligue 1 Mobilis après sa
victoire à domicile face au
DRB Tadjenanet, pour le
compte de la 19e journée, alors
que la JS Kabylie continue de
broyer du noir.

PAR MOURAD SALHI

L e malheur des uns fait le bonheur des
autres. Les résultats des concurrents,
à l’image de la défaite du MC Alger

contre l’Olympique, le match de la JS
Saoura à domicile face à l’ES Sétif, la
défaite de l’USM Alger à domicile contre
l’USM Bel Abbès et autres résultats, ont
fait les affaires des Hamraoua. S’il y a une
équipe qui a bien profité de cette journée,
c’est bien le Mouloudia d’Oran. Devant
leurs inconditionnels, les gars d’El-Hamri
ont réussi à prendre l’avantage sur leurs
vis-à-vis et deviennent ainsi de sérieux
prétendants pour le titre. A sept points du
leader, le club phare de l’Ouest possède
tous les moyens pour atteindre un tel
objectif. "Cette victoire est une réponse
pour tous ceux qui doutent de nos capaci-
tés. Une victoire qui va nous permettre de
rejoindre le podium et la deuxième place.
C’est très important d’atteindre le som-
met, mais le plus important c’est de se
maintenir. Nous allons continuer à travail-
ler dans le même sens pour réaliser encore
des résultats positifs. Rien n’est encore
acquis mais cette performance redonnera
confiance aux joueurs pour la suite", a
indiqué le premier responsable à la barre
technique des Hamraoua, le Tunisien

Mouaiz Bouakaz. En face, le DRB
Tadjenanet se complique la vie avec sa
nouvelle défaite. Le Difaâ rétrograde à la
14e place au classement général avec 18
points et se dirige droit vers la Ligue 2.
A Tizi-Ouzou, comme d’habitude, la JS
Kabylie ne gagne plus et enchaîne les
résultats négatifs sur ses bases du 1er-
Novembre, en enregistrant un match nul
contre le NA Hussein Dey. Les Canaris
ont failli même se faire déplumer par une
équipe du Nasria plus en place. Ce résul-
tat nul ne fait bien évidemment pas les
affaires des Jaune et Vert qui restent blo-
qués dans la zone de turbulences avec uni-
quement 19 points dans leur escarcelle. En
dépit du changement opéré à la tête de la
barre technique, avec l’arrivée de
Nouredine Saadi, la JSK, dont le dernier
succès remonte au 17 octobre 2017, conti-
nue de manger son pain noir et enchaîne
avec un 12e match sans victoire. "Je ne

suis pas responsable de ce résultat. Je suis
très inquiet pour le club et la position dans
laquelle il se trouve actuellement ne me
fait pas plaisir. Nous allons faire tout
notre possible pour revenir et sauver le
club", a déclaré l’entraîneur Nouredine
Saadi. De son côté le technicien du
NAHD, Billal Dziri, avoue que son équipe
avait la possibilité de revenir au bercail
avec les trois points de la victoire. "Je
pense que mon équipe a bien géré le
match. Nous avons eu l’opportunité de
revenir avec la totalité des points. L’arbitre
nous a refusé un but valable. Une chose
est sûre, mon équipe ne perd toujours pas.
C’est très important. Nous allons faire de
notre possible pour améliorer davantage
nos résultats au fur et à mesure", a en effet
déclaré Billal Dziri.

M. S .

Houd Zourdani termine à la 5e place au
Grand Slam de Paris. Le judoka algérien a
raté de peu la médaille de bronze ce samedi
dans la capitale française.
Exempté du premier de la poule C,
Zourdani a débuté son tournoi de la meil-
leure des manières en battant, par Ippon,
le Géorgien Vazha Margvelashvili. Sur sa
lancée, le pensionnaire du GS Pétroliers a
ensuite évincé l’Américain, Ryan Vargas,
par Ippon également.
Toutefois, le champion d’Afrique des - 66
kg a butté en quart de finale sur le
Japonais Joshiro Maruyama, 2e du Grand
Slam de Tokyo disputé en décembre 2017.
Dans le repêchage pour disputer la
médaille de bronze, Zourdani s’est bien

repris en évinçant le Chinois Wu Zhiqiang
avant de s’incliner face à un autre
Japonais, Isoda Norihito en l’occurrence.
En dépit de cette défaite amère, Zourdani
(24 ans), termine au pied du podium, mais
réalise une belle prestation dans un tour-
noi aussi relevé que le rendez-vous de
Paris. Il confrime par la même occasion
qu'il est une valeur sûre de la discipline.
De leur côté, les deux autres judokas algé-
riens présents sur les tatamis parisiens, ce
samedi, n’ont pas réussi à franchir le cap
du premier tour. Fethi Nourine (- 73 kg) a
été éliminé par l’Arménien, Ferdinand
Karapetian, alors qu’Amina Belkadi (- 63
kg) a été sortie par l’Américaine, Hannah
Martin. Le Grand Slam de Paris se pour-

suivra ce dimanche avec l’entrée en lice du
reste du contingent algérien. Chez les
hommes, Hamza Drid (-81 kg),
Abderrahmane Benamadi (-90 kg), Lyès
Bouyacoub (-100 kg) et Mohamed Amine
Tayeb (+100 kg) enfileront leurs kimonos
pour donner la réplique respectivement au
Centrafricain, Hardi Malot, au Français
Axel Clerget, au Biélorusse Mikita Sviryd
et au Géorgien Levani Matiashvili.
Chez les dames, Kaouthar Ouallal (-78 kg)
donnera la réplique à la Portugaise Yahima
Ramirez, alors que Sonia Asselah (+78
kg) croisera la route de la Tunisienne
Sarah Trabelsi.

LeWO Boufarik a réduit l’écart
qui le sépare du leader, le CRB
Dar El-Beïda, en disposant du
NA Hussein Dey (63-56), ce
samedi, à l’occasion de la 21e

journée du championnat
d'Algérie de basketball,

Nationale 1. Les Boufarikois
ne comptent plus que deux
longueurs de retard sur le
CRBDB. Profitant de la 3e

défaite du leader, concédée ven-
dredi à Sétif, le WOB at réussi
à réduire l’écart après avoir pris

le meilleur sur la NA Hussein
Dey (63-56). Dans les autres
rencontres, la logique a été
globalement respectée mis à
part à El-Eulma où le
Printemps sportif a été battu
par l’USM Alger, promu cette

saison (52-59). A Alger, le
duel des promus animé par
CSC Gué-de-Constantine et
OS B B Arréridj est revenu au
Bordjiens vainqueurs sur le
score de 65 à 78.

FOOTBALL, MISE À JOUR DU CHAMPIONNAT DE LIGUE 1 MOBILIS

Les Hamraoua sérieux
prétendants au titre

GRAND SLAM DE PARIS

Houd Zourdani rate le bronze

NATIONALE 1 DE BASKETBALL - 21e JOURNÉE

Le WO Boufarik revient à 2 points du leader

LIGUE 2
Réunion WAT-

wali de Tlemcen
Une réunion a été organisée, dimanche
10 février, à l’initiative du wali de
Tlemcen, Benyaiche Ali, en présence du
président du WA Tlemcen.
Le club de Tlemcen, le Widad, n’arrive
pas à retrouver le chemin de la Ligue 1.
El Zarga est même descendue en cham-
pionnat amateur-ouest en 2015 après
une saison catastrophique. Le WAT a
retrouvé la Ligue 2 cette année, 11e au
classement général l’équipe vient d’enre-
gistrer une autre défaite hier face au JSM
Skikda à domicile.
Le wali de Tlemcen a tenu à réunir en
urgence le président du WA Tlemcen,
Soulimane Nasreddine, en présence de
l’entraîneur Fouad Bouali, à qui il a été
demandé de prendre les rênes du club,
offre qu’a refusé Bouali qui a toutefois
rassuré les présents de son apport à
l’équipe moralement et de façon non-
officielle. La wilaya a récemment refait
à neuf le stade Akid-Lotfi qui a été doté
d'une pelouse synthétique de dernière
génération.

BELGIQUE
Ouali

de nouveau
buteur et
passeur

Idir Ouali enchaîne avec encore un but et
une passe cette fois contre Anvers et
Courtai qui s'est imposé 4-0 s'approche
des play-offs pour le titre.
Auteur de deux buts et quatre passes
décisives sur les quatre derniers matchs
le milieu de terrain de 29 ans est monté
en puissance depuis le mois de décembre
et porte son club avec son coéquipier
Teddy Chevalier désormais meilleur
buteur du club. C'est donc Ouali qui a
ouvert le score contre Anvers à la 20’ sur
un service de Chevalier avant que ce der-
nier n'inscrite un triplé dont le dernier
but est servi par Ouali (83’). Courtai qui
avait très mal démarré la saison est dés-
ormais 7e à un point de la 6e place syno-
nyme de qualification au tour de play-
offs 1 entre les six meilleurs équipes du
championnat.

ITALIE
Le Napoli

a gagné pour
Ghoulam

Naples ne veut pas lâcher et continue à
tenir tête à la Juventus en s'imposant
largement contre la Lazio qui avait pour-
tant ouvert le score. Avant le début de la
rencontre les 11 Napolitains ont arboré
le maillot de Faouzi Ghoulam en sou-
tien à l'Algérien qui a rechuté vendredi et
qui a dû être opéré du genou. C'est donc
le Hollandais de Vrij qui a ouvert le
score à la 3e minute dans jeu, cueillant à
froid les hommes de Sarri dans leur antre
du San Paolo mais juste avant la mi-
temps Callejon réussi à égaliser. En
début de seconde mi-temps Wallace
trompe son gardien et permet à Naples
de mener 2-1, l'occasion pour Mertens et
ses coéquipiers de dédier le but à
Ghoulam en faisant le signe 31 à la
caméra. Ils en ajouteront 2 autres par
Mario Rui (56') et l'inévitable Mertens
(73') pour gagner 4-1 et repasser devant
la Juventus avec 63 points contre 62
pour la Vieille Dame.
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BÉJAÏA, PROGRAMME 2018 POUR LA WILAYA

Mise à niveau du développement socio-économique

ALGER, SQUARE PORT-SAÏD

Lancement des travaux
de réaménagement

Le ministre de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de l’Aménagement
du territoire, Noureddine Bedoui, a fait
état, fin janvier, de la volonté des pouvoirs
publics de mettre à niveau le développe-
ment socio-économique de la wilaya de
Béjaïa et de lui donner l’opportunité durant
l’année 2018 de résorber ses insuffisances.
"L’année 2018 sera l’année de sa (Béjaïa)
mise à niveau", a-t-il indiqué lors d’une
rencontre avec les représentants locaux de
la société civile et des élus, mettant en
relief la volonté politique des pouvoirs
publics de l’accompagner vers une étape
supérieure de son développement.
Joignant l’acte aux paroles, le ministre, a
annoncé dans ce sillage, l’octroi de plu-
sieurs dotations financières, notamment
pour la poursuite de la dynamique d’intro-
duction du gaz et de l’électricité dans les
localités et villages, situées à l’est de la
wilaya, d’un montant de 200 millions de
dinars, l’alimentation en eau potable de
quelques agglomérations à l’ouest de la
wilaya, notamment Beni-Ksila, Saket et
Boulimat, soutenue par une enveloppe
complémentaire de 2,2 milliards de dinars,

et le renforcement des infrastructures spor-
tives, dont l’évaluation a été laissée aux
soins des techniciens pour établir avec jus-
tesse les besoins. Le ministre a également
promis l’éventualité de financement des
VRD, du nouveau pôle en construction à
Oued-Ghir, à 10 kilomètres à l’ouest de
Béjaïa dont la conception innovatrice a été
appréciée, subordonnant cette décision à
arbitrage à des instances centrales, qu’il va
falloir associer. D’autres décisions simi-
laires ont été entérinées, mais non dévoi-
lées, laissant la primeur de l’annonce au
wali et au président de l’APW.
S’agissant de l’AEP des agglomérations de
l’ouest de la wilaya qui en sont dépour-
vues, Bedoui a fixé le mois de Ramadhan
pour y faire couler l’eau, affichant son
mécontentement quant au retard accusé
pour ce faire.
Tout en rassurant sur l’engagement de
l’État à tout faire pour servir les citoyens,
le ministre n’a pas manqué de mettre le
doigt sur les responsabilités locales, stig-
matisant notamment les facteurs ayant
impacté le développement local, dont
notamment les oppositions et le refus de

passage à certains projets structurants
(eau, gaz, électricité,...), ainsi que la fer-
meture de routes. "Il faut se dire certaines
vérités", a soutenu le ministre, plaidant,
dans ce sens, en faveur de la participation
des citoyens à la prise de décision et de la
démocratie participative qui reste, a-t-il
dit, une garantie de bonne gouvernance.
Dans ce contexte, le ministre a invité les
élus à développer leurs communes, en
favorisant l’investissement, créateur de
richesses et d’emplois. Il insistera à ce
titre sur la création, dans leur territoire de
zones d’activités réduites, afin d’insuffler à
leur collectivité de nouvelles dynamiques.
Le ministre, qui a séjourné deux jours
durant dans la wilaya de Béjaïa, a visité des
unités économiques, des zones indus-
trielles, des exploitations agricoles et des
sièges communaux au sein desquels il
s’est intéressé, notamment, à la moderni-
sation de l’administration, particulière-
ment dans son volet numérique inhérent à
l’établissement de documents officiels
(permis de conduire, carte grise, passeport,
entre autres) et qui semble aller bon train.

APS

Les travaux de
réaménagement du square
Port-Saïd à Alger ont débuté à
l'effet de redonner son lustre
d'antan à cette place
historique, a indiqué le
président de l'APC d'Alger -
Centre, Abdelhakim Bettache.

PAR BOUZIANE MEHDI

L es travaux de réaménagement du
square Port-Saïd ont été lancés après
un arrêt de trois mois suite à

l'activation de l'action de la commission
des marchés à l'issue de l'installation du
président et membres de l'APC. M.
Bettache indiquera qu’une "enveloppe de
15 milliards de centimes a été allouée au
projet supervisé par une entreprise natio-
nale". Les travaux devraient être achevés
en mai prochain, selon le même interlocu-
teur. Selon les explications du P/APC
d’Alger-Centre, "le lancement du projet q
s'inscrit dans le cadre du plan d'orientation
d'aménagement et d'urbanisme de la
wilaya d'Alger, (2015-2035). Une enve-
loppe de 15 milliards de centimes a été
allouée pour mener à bien les travaux".
Le président de l'APC d'Alger-Centre a fait
savoir à l’APS que "le réaménagement du
square Port-Saïd, y compris le kiosque à
musique, englobera le côté jouxtant l'en-
trée du théâtre national algérien (TNA)
ainsi que les vieilles bâtisses à proximité,
ajoutant qu'un bibliobus de vieux livres
sera installé au niveau du square, outre la
rénovation des toilettes publiques selon
les normes internationales, ce qui permet-
tra de créer des postes de travail dans la
maintenance du site".
Le "bureau d'études en charge du projet
d'aménagement est appelé à tenir compte
du plan originel du square Port-Saïd", a
fait savoir le responsable.

En coordination avec le TNA, il sera pro-
cédé, à cet effet, à l'installation de cinq sta-
tues qui se trouvaient initialement dans
cette place, à l'effigie de figures du 4e art
algérien à l'instar de Abdelkader Alloula,
Mohamed Boudia, Kelthoum et Azeddine
Medjoubi. Cette même journée marque
également le début des travaux d'aménage-
ment des sous-sols de la Grande-Poste
qui comprennent un centre commercial de
25 locaux pour un montant de 20 mil-
liards de centimes, a indiqué l’APS, souli-
gnant que selon le premier responsable de
la commune d'Alger-Centre, il sera pro-
cédé à la livraison du projet dans un délai
de huit mois. Pour rappel il a été procédé
à la fermeture partielle de la route menant
de la Grande-Poste vers l'hôtel Albert-1er

en raison des travaux de soutènement suite
à la fuite des eaux pluviales ayant entravé
le commencement des travaux.
Concernant les travaux du jardin de la
Liberté (ex-parc de Galland), M. Bettache
a précisé que ce dernier sera livré dans une
vingtaine de jours à la fin des travaux
pour lesquels a été allouée une enveloppe
de 4,3 milliards de centimes. Un autre
grand chantier a été lancé au niveau de la
rue Tanger où, dans une première phase,
un budget d'aménagement a été mobilisé
d'un montant de 150 milliards de cen-
times, et il sera procédé à l'aménagement

des ruelles sises derrière la façade, au nom-
bre de quarante pour un budget de 400 mil-
liards de centimes, outre 60 autres durant
la prochaine session de l'Assemblée pré-
vue en mars.
Par ailleurs, le président de l'APC
d'Alger-Centre a fait état de l'inauguration
du "théâtre d'Alger-centre", de la salle de
cinéma des jeunes (ex-Casino) qui a été
conçue au départ en tant que salle de théâ-
tre et récemment équipée en vue de faire
revivre l'activité théâtrale algéroise des
jeunes talents, outre la présentation des
spectacles pour encourager les associa-
tions et la production théâtrale, notam-
ment dans le cadre de la dynamique que
connait la commune.
L'initiative de l'inauguration du premier
théâtre communal à Alger d'une capacité
de 500 places se veut être un apport quali-
tatif à la scène culturelle visant à œuvrer
avec le reste des établissements, des théâ-
tres régionaux et du théâtre national à tra-
vers l'inauguration d'un festival au profit
des enfants, ainsi que des ateliers de forma-
tion dans le domaine de l'écriture, de la réa-
lisation, de l'interprétation et de la scéno-
graphie. "La salle poursuivra néanmoins
les projections cinématographiques", a
affirmé M. Bettache.

B.M.

SIDI-ABDELLAH
Un nouveau
siège de la

Sûreté urbaine
inauguré

Un nouveau siège de la Sûreté urbaine a
été inauguré, dimanche, du mois en
cours, dans la nouvelle ville de Sidi-
Abdallah à Alger, a indiqué un commu-
niqué de la Direction générale de la
Sûreté nationale (DGSN).
Le siège a été inauguré par le ministre
de l'Habitat, de l'Urbanisme et de la
Ville, Abdelwahid Temmar, qui était
accompagné du Directeur général de la
Sûreté nationale, le général-major
Abdelghani Hamel, en présence du
ministre de la Jeunesse et des Sports,
El-Hadi Ould Ali et du wali d'Alger,
Abdelkader Zoukh, et ce en marge d'une
cérémonie de distribution d'un nouveau
quota de logements de type location-
vente "AADL".
Des explications ont été fournies sur
cette structure de la sûreté qui "dispose
de tous les équipements et moyens per-
mettant d'assurer au citoyen les meil-
leures prestations en matière de sûreté
dans le cadre des principes de la police de
proximité et de veiller sur la sécurité du
citoyen et des biens".
Lors de l'inspection des locaux de ce
siège, le général-major Hamel a souli-
gné que ces nouvelles structures de
police constituent "un acquis important
pour le renforcement de la couverture
sécuritaire dans le cadre de l'application
des lois de la République et du respect
des principes des droits de l'Homme à
travers un accueil de qualité".

TAMANRASSET
Lutte anti-cancer
Plus de 100 cancéreux sont pris en
charge actuellement au niveau de l’unité
de traitement anti-cancer de l'hôpital de
Tamanrasset, a-t-on appris dimanche du
responsable du conseil médical de cet
établissement.
Entrée en service en janvier 2015, cette
unité n'a depuis cessé d'améliorer la
prise en charge des malades de la région,
du dépistage à la chimiothérapie, leur
épargnant les longs déplacements vers
les hôpitaux d’Ouargla et d’Alger pour
les motifs de consultations et de soins,
a indiqué le docteur Lyes Akhamoukh,
spécialiste en maladies infectieuses.
Le cancer du sein vient en tête des cas de
cette maladie, suivi des cancers de
la thyroïde et de l’ORL (oto-rhino-laryn-
gologie).
Le spécialiste a mis en exergue l’impor-
tance de la formation pour améliorer les
compétences des corps médical et para-
médical exerçant dans le cadre de la lutte
anti-cancer à l’hôpital de Tamanrasset,
avant de souligner que les campagnes de
sensibilisation sur le dépistage précoce
de la maladie, menées à travers les loca-
lités et régions enclavées de la wilaya,
demeurent un facteur essentiel pour la
prise en charge à temps des malades.
Les responsables de l’unité de traitement
anti-cancer de Tamanrasset fondent de
larges espoirs, en l’absence de la radio-
thérapie, sur la promotion de cet établis-
sement en centre anticancéreux pour
accomplir les diverses opérations de
prise en charge médicale de cette
pathologie lourde.

APS
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CONSTANTINE, CENTRE ANTI-CANCER

Prise en charge de la douleur
et soutien psychologique

BATNA, ZONE HUMIDE

Le butor étoilé observé
dans les Aurès

Entre soutien psychologique, accompa-
gnement social et prise en charge de la
douleur, le centre anti-cancer (CAC) de
l’hôpital Dr-Benbadis de Constantine est
un service clé, carburant à plein régime
pour assurer une prise en charge holistique
permettant aux malades de mieux vivre
avec le cancer et leur prodiguer assistance
et traitement. Une prise en charge
humaine de la douleur sur tous les plans
avec notamment une plus grande impor-
tance accordée à la souffrance psycholo-
gique et une amélioration de la relation
avec le personnel soignant a été soulevée
par les patients atteints de cancer rencon-
trés au CAC de Constantine. Doté d’un
matériel de soins de haute gamme, dont
trois accélérateurs et un scanner 3D, le
CAC de Constantine, opérationnel depuis
1989, accueille annuellement plus de
6.000 malades nécessitant une radiothéra-
pie, selon les statistiques fournies par le
directeur du CHU, Kamel Benyassaâd.
Les malades reçus dans ce centre sont issus
de plusieurs wilayas de l’est du pays, à
l’instar de Skikda, Mila et Oum El-
Bouaghi. L’ouverture de CAC à Sétif et
Batna, par exemple, n’a pas pour autant
diminué l’afflux des patients vers le CHU
de Constantine qui demeure très
"convoité" en dépit, dit-il, des "alterna-
tives offertes ailleurs". L’apport logistique
accordé par le gouvernement au CAC de
Constantine dans le cadre du Plan antican-
cer a permis, néanmoins, de réduire à
moins de 30 jours le rendez-vous pour la
radiothérapie ou la chimiothérapie, alors
que pasr le passé les patients étaient
contraints de patienter plusieurs mois pour
décrocher un rendez-vous. Malgré les pro-

grès des traitements accordés à
Constantine, le cancer demeure, dans l’es-
prit des malades, associé à la mort, à la
douleur et à un avenir incertain, et dont
plus de 30 % des patients souffrent de
dépression dans l’année suivant le
diagnostic de la maladie, d’autant que la
communication n’est pas vraiment au
point".
Parent pauvre du processus de prise en
charge du cancer, la communication reste
le maillon essentiel pour garantir le bien-
être du malade qui éprouve des "difficultés"
à obtenir une information claire et précise
"concernant le protocole lié au traitement,
le déroulement des soins et surtout les pré-
cautions à prendre par rapport au traite-
ment", soutient A. Fouad, un patient âgé
de 44 ans admis au sein de cette structure.
Le staff médical chargé de la prise en
charge des malades au CAC de
Constantine évoque, pour sa part, des
"arrivages" constants de patients atteints
de cancer, ce qui rend "le devoir de commu-
niquer presque impossible", indique-t-on,
assurant que le plus important est d’agir et
trouver les solutions adéquates aux patho-
logies. Traitant 300 malades par mois, le
CAC de Constantine fait "souvent beau-
coup plus" par rapport à sa capacité ce qui
rend "l’obligation de communiquer avec le
patient et d’être aux petits soins avec lui
utopique", a estimé Hacène, un infirmier
exerçant au sein de cette structure depuis la
fin des année 90. Désappointée, Lynda qui
accompagne sa mère âgée de 75 ans dans
sa lutte contre cette maladie, soutient que
le malade atteint d’une telle pathologie
"cherche avant tout l’affection et a horreur
de se sentir rejeté". La majorité des

patients rencontrés sur les lieux déplorent
également le manque d’hygiène et l’ab-
sence d’infirmiers de garde durant la nuit ce
qui contraint certains à recourir à des
"gardes-malades payants". Quand bien
même le CAC de Constantine fait face à
certaines carences, il n’en demeure pas
moins que le staff médical s’applique, sou-
ligne-t-on, à assumer pleinement sa mis-
sion en s’adaptant et en œuvrant à renfor-
cer les points forts pour assurer durable-
ment des soins de qualité efficients sur le
plan médical en particulier. "Les muta-
tions du système de santé exigent de la
part des acteurs chargés de ce dossier un
effort d'innovation constant dans l'organi-
sation, dans le système de gestion et des
relations", estiment des spécialistes dans
le domaine de la santé. Un projet d’exten-
sion du centre anti-cancéreux du CHU de
Constantine est en cours de réalisation et
devrait être réceptionné "dans quelques
mois", a affirmé une source hospitalière,
qui a mis l’accent sur l’impact qu’aura
cette nouvelle structure de 62 lits dans
l’amélioration des conditions de prise en
charge des malades atteints de cette patho-
logie lourde. Un budget additionnel estimé
à 900 millions DA a été alloué, au titre de
l’exercice 2017, pour l’achèvement des tra-
vaux d’extension et d’équipement du cen-
tre anticancéreux, lancés en 2008, et dont
le chantier a accusé un retard considérable
pour des "raisons techniques et organisa-
tionnelles", a souligné la même source.
Une fois opérationnelle, cette extension
disposera de services de radiothérapie, de
chimiothérapie, d’hématologie et de salles
de consultation, et permettra d’alléger la
pression sur l’ancienne structure. APS

Espèce d’oiseau considérée
comme très menacée, le
butor étoilé vient d’être
observé et photographié pour
la première fois dans la région
des Aurès suscitant curiosité
et interrogations parmi les
ornithologues locaux en
charge notamment du
dénombrement hivernal.

PAR BOUZIANE MEHDI

L e chef du service de protection de la
flore et de la faune à la conservation
des forêts, Othmane Briki, se

demande si l’apparition de cet échassier
dans la région constitue un autre signe du
changement climatique ou un retour à
l’équilibre dans les milieux de la nature.
Oiseau étranger à la région, le butor étoilé,
dont le nom scientifique est botaurus stel-
laris, a été observé et photographié à la
mi-janvier sur une zone humide de la
wilaya de Khenchela par l’un des cadres de
la conservation des forêts de Batna qui fai-
sait partie de l’équipe régionale chargée du
recensement hivernal des oiseaux dans la
zone Nord-Est-3 incluant les wilayas de

Batna, Oum El-Bouaghi, Sétif,
Khenchela, Tébessa et Bordj-Bou-Arreridj,
a précisé le même responsable à la
Conservation des forêts, estimant que cela
pourrait même être la première fois en
Algérie qu’est photographié cet échassier
aux pattes plutôt courtes, spécialiste du
camouflage. Selon l’APS, l’apparition du
butor étoilé serait éventuellement liée aux
changements climatiques et la faiblesse
des précipitations de la saison dans la
région qui constitue une zone de transit
entre le Nord et le Sud pour les oiseaux
migrateurs.
Cette année, "dix mille (10.000) oiseaux
migrateurs ont été recensés dans le cadre du
dénombrement hivernal international 2018
à travers les six wilayas de la région",

selon le responsable du chef de service de
protection de la flore et de la faune à la
Conservation des forêts, qui souligne que
l’effet de la sécheresse a été particulière-
ment perceptible sur les zones humides de
ces 6 wilayas dont la majorité des plans
d’eau naturels sont à sec, et relève qu’à la
même période de l’année passée, 20.000
oiseaux avaient été dénombrés.
Parmi "les espèces observés, figurent
notamment les flamants roses, les
tadornes et diverses sous-espèces de
canards", ajoute M. Briki à l’APS, assu-
rant que "le recul de la population
avifaune montre que les changements cli-
matiques observés d’une année à l’autre
constituent une menace pour la
biodiversité". B.M.

MOSTAGANEM
Traitement

de 6 affaires
de criminalité
économique

La wilaya de Mostaganem a procédé en
2017 au traitement de 6 grandes affaires
en lien avec la criminalité économique
et financière, ont révélé, début du mois
en cours, les services de sûreté de la
wilaya de Mostaganem. Le bilan de ce
corps de sécurité fait état de deux affaires
de passe-droit pour octroi de marchés
publics non justifié, en violation des
textes règlementaires en vigueur ainsi
que quatre affaires de détournements de
deniers publics et abus de pouvoir.
Le préjudice causé aux entités publiques
économiques, à savoir Algérie Poste,
l 'Office de promotion et de gestion
immobilière (OPGI), l'Office régional
des volailles de l'Ouest (Orvo) ainsi que
la Banque nationale algérienne (BNA),
est estimé à 40 millions DA. Cette
période (2017) a vu le traitement de deux
autres affaires de détournement de
deniers publics, dont la victime est
l 'Office régional des volailles de
l'Ouest. Le montant du préjudice causé
est estimé à 8,6 millions DA. La Banque
nationale d'Algérie (BNA) - agence de
Mostaganem - a subi un préjudice d'une
valeur de 8,3 millions DA pour une
affaire de détournement de l'argent
public dans laquelle sont impliqués 7
agents de cet établissement financier au
mois de novembre dernier. Le même
mois, il a été procédé à l'arrestation
d'une receveuse de la poste ainsi que son
mari dans une affaire de détournement de
1,4 million DAau niveau du centre pos-
tal de Sidi-Chérif, une commune située à
10 kilomètres au sud de Mostaganem. La
section de lutte contre le trafic et vol de
véhicules relevant de la police judicaire
de la sûreté de wilaya de Mostaganem a
traité également une affaire de moralité
publique après arrestation de trois fonc-
tionnaires de la commune de
Mostaganem pour les chefs d'inculpa-
tion d'abus de fonction et non dénoncia-
tion.
Pour rappel, les services de sûreté de
wilaya de Mostaganem ont enregistré
86 affaires économiques mettant en
cause 193 individus dont 26 ont été pla-
cés en détention provisoire

OUARGLA
500 logements

LPA inscrits
au profit de la

wilaya
Un quota de 500 logements de type pro-
motionnel aidé (LPA) vient d’être inscrit
au profit de la wilaya d’Ouargla, selon le
directeur local du secteur de l’Habitat.
Retenu dans le cadre du nouveau pro-
gramme national portant sur la réalisa-
tion de 70.000 unités destinées à des
postulants éligibles à l’aide financière
octroyée par l’Etat dans le cadre des dis-
positions du décret exécutif numéro 18-
6 du20 janvier 2018, ce quota est réparti
entre les communes d’Ouargla et de
Touggourt. Ces futures habitations
seront réalisées par un promoteur immo-
bilier agréé, en individuel et sous forme
groupée.
Le programme en question est appelé à
répondre à la demande croissante de
logements, surtout au niveau de ces deux
grandes agglomérations urbaines . La
wilaya a bénéficié d’un programme de
plus de 3.500 logements de type LPA et
LSP, dont 441 unités sont actuellement
en chantier. APS
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Le chef du gouvernement
marocain Saad-Eddine El
Othmani a annoncé samedi
une série de mesures en
réponse aux revendications
de la population de Jerada.

C ette ancienne cité minière dans le
nord-est du royaume est, pour rap-
pel, agitée par des manifestations

sociales depuis fin décembre suite à la
mort accidentelle de deux frères piégés
dans un puits clandestin. Les protestataires
dénoncent l'"abandon" de leur ville, fusti-
gent les "barons du charbon" qui "profitent
de la situation" et réclament une "alterna-
tive économique" aux "mines de la mort".
Car depuis la fermeture, à la fin des années
90, d'une importante mine qui constituait
la principale activité de la ville, des cen-
taines de mineurs continuent d'extraire
clandestinement du charbon, que revendent
des notables locaux, dont des élus, grâce à

des permis d'exploitation. Lors d'une réu-
nion avec des élus locaux, samedi à Oujda,
la capitale régionale située à une soixan-
taine de kilomètres de Jerada, M. Othmani
a ainsi annoncé le "retrait des permis d'ex-

ploitation non conformes à la loi", selon
un communiqué de son cabinet.
Il a aussi affirmé qu'une récente étude a
démontré un "potentiel minier inexploité"
à Jerada, avec des "réserves de plomb, de

cuivre et de zinc, ce qui ouvre la voie à
l'exploitation de ces minerais au profit de
la population" locale.
Accompagné de plusieurs ministres, il a
ajouté qu'une enveloppe budgétaire serait
débloquée au profit des anciens employés
de la mine fermée à la fin des années 90,
atteints de silicose, et que des logements
seraient attribués aux anciens salariés de ce
site d'exploitation qui employait avant sa
fermeture quelque 9.000 personnes.
Une "zone industrielle" est en cours de
construction à Jerada, toujours selon le
communiqué du chef du gouvernement,
tandis que 3.000 hectares seront mobilisés
pour l'exploitation agricole.
La contestation pacifique à Jerada porte
notamment sur le développement écono-
mique, le traitement de la silicose qui
touche des centaines d'anciens mineurs et
l'ouverture d'enquêtes contre ceux que les
locaux appellent les "barons du charbon".

Au Niger, des militants de l’opposition
ayant organisé un "sit-in", à Niamey,
dimanche 4 février, ont été placés sous
mandat de dépôt. Ils devraient être jugés,
en début de semaine prochaine, pour trou-
ble à l'ordre public.
Après quatre jours de garde à vue dans les
locaux de la police judiciaire, sept des dix
militants de l’opposition sont déférés à la
prison civile de Niamey. Parmi eux, figu-
rent Alhassane Intinicar, président du parti
Akal-kassa et Ibrahim Bana, un activiste

et militant du parti Lumana FA.
Ils sont tous accusés d’avoir organisé un
attroupement non armé qui trouble l’ordre
public ainsi qu’une manifestation non
déclarée, ce qui est passible, dit-on, d’un
emprisonnement d’un an.
C’est à l’appel de la présidente du nouveau
Front de l’opposition indépendante (FOI),
Mme Bayard Mariama Gamatié, que les
militants ont organisé un sit-in, sur la
place Toumo de Niamey, pour exiger,
notamment, le retrait de la loi de finances

2018 et le départ de toutes les forces étran-
gères du Niger.
Sont-ils tombés dans le piège de la police
en dépassant l’horaire fixé sur leur autori-
sation de manifester le dimanche 4 février
? Toujours est-il que la police a organisé
une descente sur la place Toumo, à 00h35,
le 5 février, pour arrêter les dix militants.
Placés sous mandat de dépôt, ils seront
jugés en flagrant délit, en début de semaine
prochaine.

En Afrique du Sud, les négociations conti-
nuent pour préparer le départ de Jacob
Zuma. Plusieurs sorties politiques ins-
crites à l’agenda des cadres de l’ANC ont
été annulées vendredi et ce samedi. Et pour
cause, les négociations directes entamées
mardi entre le chef de l’État et Cyril
Ramaphosa seraient "dans leur phase
finale". La démission du président semble
donc toujours aussi imminente.
Aucune trace des cadres dirigeants de
l’ANC vendredi. Hier comme aujourd’hui,
les membres du Top 6 ont annulé leur par-

ticipation à plusieurs événements organi-
sés autour du centenaire de Nelson
Mandela au Cap. En cause, des « affaires
plus urgentes à traiter », et on imagine
bien lesquelles, alors que Cyril
Ramaphosa et Jacob Zuma sont toujours
en pleines négociations derrière des portes
closes.
La disparition soudaine de tous les plus
hauts cadres du parti semble être le signe
que les discussions sont entrées dans "leur
phase finale". Parmi les points de conten-
tion : les poursuites auxquelles l’actuel

président pourrait faire face. Car si Jacob
Zuma ne peut pas bénéficier de l’immu-
nité, il voudrait en revanche que ses frais
de justice à venir soient pris en charge par
l’État, même après sa démission.
Il est toujours difficile de savoir quand ces
discussions aboutiront. Les cadres de
l’ANC devront en tout cas apparaître en
public dimanche, à l’occasion des grandes
célébrations pour le centenaire de Mandela
au Cap. Un discours de Cyril Ramaphosa
est programmé dans l’après-midi.

Le parti issu de l'ex-guérilla des Farc a
suspendu vendredi 9 février sa campagne
pour les élections législatives et présiden-
tielle en Colombie, à la suite
d'"agressions" contre certains de ses candi-
dats, et demandé des "garanties" de sécu-
rité.
"Il a été décidé de suspendre temporaire-
ment la campagne électorale jusqu'à ce que
le gouvernement nous donne des garanties
minimales pour la mener", a déclaré à
l'AFP Imelda Daza, candidate de la Farc à

la vice-présidence, en marge d'une confé-
rence de presse de cette formation à
Bogota.
Les Colombiens sont appelés à désigner le
11 mars leurs parlementaires, puis le 27
mai un successeur au président Juan
Manuel Santos, qui quittera le pouvoir à
l'issue de deux mandats de quatre ans. Un
second tour pourrait avoir lieu le 17 juin.
L'ex-guérilla marxiste des Forces armées
révolutionnaires de Colombie, désarmée et
reconvertie en parti politique au mois de

septembre dernier, sous le nom de Force
alternative révolutionnaire commune, avec
le même acronyme Farc, y présentera des
candidats pour la première fois depuis sa
création en 1964.
L'ex-commandant guérillero a annulé plu-
sieurs déplacements dans le pays pour des
raisons de sécurité et a dû être protégé de
menaces d'agressions pendant des mee-
tings ou à la sortie d'entretiens.
En campagne le week-end dernier, ce der-
nier a été accueilli par des manifestation

10 MONDE

THAÏLANDE
Des militants

pro-démocratie
défient la junte

pour exiger
des élections

Des dizaines de Thaïlandais se sont
rassemblés samedi dans le centre de
Bangkok pour exiger un retour à la
démocratie et la tenue d'élections, en
dépit de l'interdiction permanente de
manifester imposée par la junte au
pouvoir depuis trois ans et demi.
La junte arrivée au pouvoir par un
coup d'Etat en 2014 fait tout pour
contrer toute dissidence, utilisant
notamment de façon très large une loi
stricte sur la diffamation contre la
famille royale, et interdisant tout ras-
semblement de plus de cinq personnes.
Fin janvier, 39 personnes ont été arrê-
tées pour avoir participé à une mani-
festation similaire, et certaines incul-
pées d'accusations pouvant leur valoir
jusqu'à sept ans de prison. Les
quelques dizaines de manifestants de
samedi étaient entourés de centaines de
policiers.
"Nous voulons récupérer notre démo-
cratie", a déclaré à l'AFP l'une des
manifestantes, Sumittra Patprathun,
âgée d'une quarantaine d'années.
"Arrêtez de confisquer le pouvoir, arrê-
tez de reporter les élections", disait une
des banderoles déployées par les mili-
tants pro-démocratie devant le
Monument à la Démocratie, dans le
vieux quartier de Bangkok.
L'impatience de la population face aux
reports répétés des élections promises
par la junte se fait de plus en plus visi-
ble, augmentée encore par les récents
scandales de corruption visant des
membres ou des proches de la junte.

Agences

MAROC

Série de mesures pour calmer
les manifestants à Jerada
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NIGER

Des militants de l’opposition placés
sous mandat de dépôt

AFRIQUE DU SUD

Difficiles transactions pour la démission de Zuma !

COLOMBIE

Campagne électorale sous tension pour les Farc
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La comédie musicale
"Boussaâdia Sound" de la
coopérative culturelle "Aoun"
de Sétif, a été présentée
vendredi à Alger, dans une
fresque à plusieurs escales
où l'amour, né du croisement
de l'histoire et du patrimoine,
transcende l'espace et le
temps, au grand bonheur d'un
public relativement nombreux.

A ccueilli à la salle Ibn-Zeïdoun
de l'Office Riadh El-Feth
(Oref), le spectacle, mis en

scène par Tounès Ait Ali, sur un texte
de Leïla Benaïcha enrichi par une
adaptation poétique signée Djamila
Mustapha Zegaï, raconte, 70 minutes
durant, le périple d'un père, "Baba
Merzoug" et de son fils, chacun cher-
chant l'autre après avoir été séparés
par les forces du mal qui se sont abat-
tues sur leur région.
Déployée en sept tableaux différents,
la comédie musicale met en valeur la
richesse culturelle de l'Algérie en rap-
port avec d'autres cultures, à travers
des chants et des danses brillamment
conduits dans la finesse du geste et la
grâce du mouvement par 14 comé-
diens issus de plusieurs villes du pays.
D'ouest en est et inversement, le
public est vite embarqué dans un
voyage initiatique qui le mènera au
Soudan, au Liban, en Libye, en
Tunisie, en Andalousie mais aussi aux
villes et régions algériennes de,
Biskra, Bou-Saâda, Sétif, Kabylie et
Alger, dans un croisement qui a établi
des passerelles entre les cultures et où
l'amour finira par triompher.
A chaque escale du périple, "Baba
Merzoug", personnage porté par plu-
sieurs comédiens, prend l'identité
d'une personnalité, culturelle ou autre,
qui a dominé la région mise en valeur,
à l'instar de Omar El-Mokhtar, héros
libyen, résistant à la colonisation de
son pays par les Italiens, Smaïl

Yefsah, journaliste algérien assassiné
en 1993 par les terroristes, Etienne
Dinet, devenu Nasreddine Dinet,
peintre orientaliste et lithographe
français, épris par la beauté de la ville
de Boussaâda au point de s'y établir et
Baba Salem, personnage mythique du
folklore algérien.
Occupant l'ensemble de l'espace scé-
nique, Faïza Amel, Houria Bahloul,
Dalila Nouar, Amel Benamra, Rym
Attal, Rachid Belaguili, Mohammed
Hadri, Lounis Naït Ali, Walid Belali,
Mohamed Ferchouli, Farouk
Redaouna, Mohamed Lahbib
Bouberguigue, Sensabil Baghdadi et
Khalil Aoun, également président de
la coopérative culturelle éponyme,
productrice du spectacle, ont réussi à
porter la trame, à travers des chants et
des danses et en se donnant la réplique
dans un rythme ascendant et soutenu.
La chorégraphie, œuvre de Yacine
Saâdna, conçue pour l'essentiel, dans
le registre contemporain et la concep-
tion des lumières, assurée par Farouk
Redaouna ont bien servi le spectacle,
également enrichi par une scénogra-
phie fonctionnelle, réalisée par
Chawki Khaouatra, faite d'estrades
mobiles sur lesquelles les comédiens,
dans leurs différents rôles, faisaient

défiler successivement les transitions
du temps et des lieux.
La bande son, empreinte de créativité,
a été servie par Sensabil Baghdadi,
Hocine Smati et Lahbib M. Bouberkik
qui, entre compositions et reprises
intelligemment réarrangées, ont mis
en valeur les sonorités traditionnelles
du goumbri, du oud et de quelques
bruitages inspirant le sud dans ses
silences et ses étendues, créant de
belles atmosphères d'épopée aux traits
autochtones.
Boussaâdia Sound, spectacle d'une
grande esthétique présenté dans le
registre de la comédie musicale -qui
demeure peu exploité par le théâtre en
Algérie-, a réussi à transmettre le son
profond et rassembleur de ce person-
nage fabuleux, ancré dans la tradition
populaire et qui continue de traverser
le temps, préservant une partie de la
mémoire du patrimoine culturel algé-
rien.
La comédie musicale Boussaâdia
Sound est produite sous l'égide du
ministère de la Culture, en collabora-
tion avec l'Office national des droits
d'auteurs et droits voisins (Onda) et
l'Oref.

L’acteur avait notamment été à l’af-
fiche de Psychose d’Alfred
Hitchcock avant de devenir ambas-
sadeur des États-Unis au Mexique.
L’ancien acteur américain, John
Gavin, est mort vendredi 9 février
en Californie à l’âge de 86 ans.
L’annonce de son décès a été faite
par Brad Burton Moss, l’agent de sa
femme, l’actrice Constance Towers,
cité par le Los Angeles Time.
Doté d’un physique impressionnant
(il mesurait 1m93), John Gavin
s’était fait connaître avec le rôle
principal dans le film sur la seconde

guerre mondiale Le temps d’aimer et
le temps de mourir (1958), dirigé par
Douglas Sirk.
L’année suivante, il avait donné la
réplique à Lana Turner dans Mirage
de la vie, du même réalisateur, avant
de jouer aux côtés d’Anthony
Perkins dans Psychose (1960) et de
Kirk Douglas dans Spartacus
(1961), de Stanley Kubrick.
Bien qu’il eût figuré à l’affiche de
plusieurs chefs-d’œuvre, la carrière
de celui qui fut pressenti à deux
reprises pour incarner James Bond
n’a jamais vraiment décollé. Mais

John Gavin, apprécié dans le petit
monde d’Hollywood, fut néanmoins
é l u
président du Syndicat des acteurs
américains en 1971.
Lorsque son ami et ancien acteur
Ronald Reagan accéda à la Maison
Blanche en 1981, il choisit M.
Gavin, parfait hispanophone, pour
devenir ambassadeur au Mexique.
Un choix qui ne manqua pas de
déplaire à Mexico, qui avait déploré
de voir un ancien acteur endosser ce
costume diplomatique et hautement
stratégique. Les critiques de

l’ambassadeur Gavin concernant la
corruption du gouvernement mexi-
cain et ses plaintes quant au trafic de
drogue venant du Mexique n’aidè-
rent guère à adoucir les relations.
L’ancien acteur finit par démission-
ner en 1986, après un énième couac
diplomatique provoqué par ses com-
mentaires suivant le terrible trem-
blement de terre à Mexico, l’année
précédente.

COMÉDIE MUSICALE "BOUSSAÂDIA SOUND"

Lorsque l'amour transcende
l'espace et le temps

ANCIEN ACTEUR ET DIPLOMATE AMÉRICAIN

John Gavin est mort

CASABLANCA
La 4e Biennale
internationale

lance son appel
à candidatures

Parce qu'il n'est jamais trop tôt pour
bien faire, la 4e Biennale internationale
de Casablanca, qui annonce son retour
pour le mois d'octobre 2018, lance dès
à présent son appel à candidatures à
l'attention des artistes marocains et
internationaux. Ces derniers sont invi-
tés à prendre connaissances des détails
de cet appel sur le site de la Biennale,
pour un dépôt de candidature qui se
clôturera le 31 mars prochain.
Les acteurs culturels de la place sont
également appelés à participer en
amont à l'élaboration de ce rendez-
vous. Ainsi, une rencontre organisée
la semaine prochaine, aura pour but de
présenter l'édition 2018, baptisée
Récits des Bords de l’Eau.
La thématique choisie "s’inspire d’un
intérêt pour les contextes insulaires,
ainsi que les marges et flux culturels",
indique un communiqué des organisa-
teurs de la Biennale. L'événement pré-
cise que cette thématique est par ail-
leurs un clin d'œil à la résidence de la
biennale, située près d’Essaouira, face
à l’océan Atlantique. Le thème choisi
fait enfin écho "à la géographie du
Maroc, au carrefour du Maghreb, de
l’Afrique subsaharienne et de l’Europe;
de son rôle historique dans la cartogra-
phie du monde; et de sa position stra-
tégique comme passerelle vers, et gar-
dienne de, l’Europe forteresse", pour-
suit la même source. Mais ce premier
rendez-vous de la Biennale de
Casablanca n'a pas pour seule voca-
tion d'expliquer mais surtout d'échan-
ger avec les structures culturelles
locales, puisque les organisateurs indi-
quent qu'en présence de Christine
Eyene, directrice artistique de la 4e édi-
tion, il s'agira aussi de "discuter cer-
tains angles du projet artistique, et de
son ancrage tant dans le contexte artis-
tique marocain qu’international". De
quoi permettre à l'événement d'instau-
rer des synergies entre la Biennale et le
landernau culturel, artistes compris,
pour engager un "dialogue bénéfique à
la scène artistique casablancaise et
marocaine". La rencontre se tiendra le
jeudi 22 février de 15h à 17h, à la Villa
des Arts de Casablanca.
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L'entreprise d'exploitation des mines
d'or (Enor) est-elle rentable ?

Le ministre de l’Industrie et
des Mines vient de déclarer
le 8 février 2018 que les
réserves d’or détenues par
l’Algérie sont de 173 tonnes,
identiques à 2009, mais avec
une baisse de la production
de l'Enor, en 2017, de plus de
800 kg par rapport à 2008/2010.

PAR DR ABDERRAHMANE
MEBTOUL

D ans plusieurs contributions sur
ce sujet entre en 2009/2017
largement diffusée au niveau

national et international (arabe-
anglais - français -, en fonction des
fluctuations du cours de l’once d’or à
la baisse je l’avais estimé à 9 milliards
de dollars fin 2008 et entre six et sept
milliards de dollars entre 2015/2017
selon les fluctuations de l’once d’or

1.- Selon le rapport annuel du
Conseil mondial de l’or (CMO), la
demande annuelle d’or s’est élevée à 4
071,7 tonnes en 2017, en baisse de 7
% par rapport à 2016. Selon le rapport
(2016) du CMO, les réserves totales
des 100 pays étaient estimées à 32.813
tonnes. Selon cheatssheet.com busi-
ness, les dix pays qui possèdent les
réserves les plus importantes d’or par
ordre décroissant sont les suivants :
l’Inde détient officiellement 557,7
tonnes d’or ce qui représente 6,7 % de
ses réserve. Les Pays-Bas possèdent
612,5 tonnes d’or ce qui représente
55,2 % de ses réserves. Le Japon fasse
possède 765,2 tonnes d’or ce qui
représente 2,4 % de ses réserves. La
Suisse possède 1.040 tonnes d’or ce
qui représente 7,7 % de ses réserves.
La Chine possède 1.054,1 tonnes ce
qui représente seulement 1 % de ses
réserves. Mais le secret étant bien
gardé, selon ce site, d’autres sources
avancent entre 2.000 à 3.000 tonnes
d’or. La Russie possède 1.208, 2
tonnes d’or ce qui représente 12,2 %
de ses réserves. La France possède 2
435,4 tonnes d’or ce qui représente
65,6 % de ses réserves. L’Italie pos-
sède toujours 2.451 tonnes d’or ce qui
représente 66,6 % de ses réserves.
L’Allemagne possède 3.384,2 tonnes
d’or ce qui représente 67,8 % de ses
réserves et enfin les États-Unis ont
supprimé le standard de l’or depuis
1971, mais possèdent près de 8.133,5
tonnes, ce qui représente 72,6 % de
leurs réserves. Ces données certaine-
ment pour des raisons de confidential-
ité diffèrent légèrement pour certains
pays de ceux du CMO qui donne en
2017 pour les USA 8.133,46 tonnes ,
l’Allemagne 3.373,64 tonnes, l’Italie
2.451,84 tonnes, la France 2435,94
tonnes, la Chine 1.842,56 tonnes, la
Russie 1.828,56 tonnes, la Suisse
1.040 tonnes, le Japon 765,22 tonnes,
les Pays Bas 612,45 tonnes, l’Inde
557,79 tonnes et la Turquie 525,79

tonnes.

2.- . L’Algérie occupait le 25e rang
mondial et 3e des pays arabes par ses
réserves d’or estimées en 2016 à
173.6 tonnes, et selon le CMO le
même stock qu’en 2009, après
l’Arabie Saoudite (322.9 tonnes) et le
Liban (286.8 tonnes). En Afrique,
l’Algérie arrive en première place
devant l’Afrique du Sud (29e), la
Libye (31e), le Maroc (59e) et la
Tunisie (77e). Or, dans plusieurs con-
tributions parues en 2009 et 2016
suite à des différents rapports du
CMO (2009/2016), je notais que
l’Algérie déjà en 2009, était classée à
la 22e place mondiale, avec le même
volume de 173,6 tonnes d’or. Pour
déterminer la valeur intrinsèque du
lingot de 1 kilogramme d'or, il faut
multiplier le prix de l'once d'or par
32,15, puis appliquer le taux de
change euro/dollar. La dépréciation la
valeur monétaire reconvertie en dol-
lars de l’or entre 2009/2017 a égale-
ment fait perdre plus de 2,5 milliards
de dollars de sa valeur monétaire au
stock algérien d’or, que j’avais
estimée, en 2009, à 9,75 milliards de
dollars. Le 8 février 2018 l’once d’or
est coté à 1,314,10, dollars, Si on
estime la valeur moyenne à environ 6
milliards de dollars cela représente
6,25% des réserves de change fin
2017 clôturées entre 96/97 milliards
de dollars. Où est la production addi-
tionnelle de la mine d’or
d’Amesmessa ? Face à ces données
récentes l’opinion algérienne a besoin
d’être éclairée, sur la situation du
stock de réserves algériennes d’or, qui
n’a pas bougé depuis 2009, alors que
l’Algérie s’est lancée dans l’exploita-
tion d’un gisement d’or àAmessmessa
devant éviter de mauvaises interpréta-
tions. La société productrice d’or est
une entreprise qui peut soit vendre à
la Banque d’Algérie pour accroître
son stock d’or, soit l’exporter ou la
vendre directement aux bijoutiers. Il

semblerait que la première option ait
été écartée. puisque le stock d’or est
resté inchangé depuis 2009.

3.-Rappelons que le 30 janvier 2010
dans une déclaration à l’APS le
directeur général de l'Entreprise d'ex-
ploitation des mines d'or (Enor) avait
déclaré officiellement je le cite : "Le
gisement d'Amessmessa, situé à 460
km à l'ouest de Tamanrasset, va béné-
ficier d'un plan de développement
avec pour objectif de hausser gradu-
ellement sa production aurifère à trois
tonnes d'or annuellement. Le parte-
nariat avec la société australienne
Gold Mining Algeria (GMA), ayant
quitté l’Algérie, n’a pas été concluant
devant produire selon le contrat entre
3.000 et 4.000 kg par an" ; je cite la
déclaration à Londres en janvier 2007
du P.-dg de GMA : "Les mines de Tirek
et d'Amesmessa peuvent produire
environ 28,5 grammes d’or de chaque
tonne de terre et de roche". Or, pour
cette période, s'agissant des exporta-
tions de l'entreprise entre 2009/2010,
elles ont été de l'ordre de 848,49 kg
d'or, tandis que le marché local a con-
sommé seulement 208,78 kg d'or.
Aujourd’hui en février 2018, selon le
ministre de l’Industrie et des Mines,
l'Entreprise d'exploitation des mines
d'or Enor (filiale du groupe
Sonatrach) devrait connaître en 2018,
une production aurifère qui devrait
atteindre 286 kg, contre 137 kg en
2016, soit une importante régression
de plus de 800 kg 'ente la consomma-
tion intérieure et les exportations
2009/2010, ce qui explique le déficit
structurel de cette entreprise qui selon
le ministre de l’Industrie aurait été de
1,4 milliards de dinars en 2016, 600
millions de dinars en 2017 avec une
prévision de 400 millions de dinars fin
2018. Récemment toujours selon le
ministre, le gouvernement avait
décidé d'effacer 2 milliards de dinars
de dettes en faveur de l'Enor et de lui
affecter un crédit d'investissement à

long terme d'une valeur de 3 milliards
de dinars malgré que les charges salar-
iales dépassent de loin les recettes.

4.-Cependant, il faut éviter toute
mauvaise interprétation et préciser
que le stock d’or ou les devises d’une
manière générale ne créent pas de
richesses, étant un moyen d’échange.
Autrefois, les tribus d’Australie utili-
saient les barres de sel du fait de sa
rareté comme moyen d’échange. Au
contraire la thésaurisation et la spécu-
lation dans les valeurs refuges comme
l’or, certaines devises ou certaines
matières premières est nocive à toute
économie. Avoir des réserves de
change en devises ou en or ne traduit
pas forcément la richesse d’une
Nation. Il existe des pays ayant peu ou
pas de réserves de change détenues
par les banques centrales mais
connaissant un important développe-
ment, le capital argent ayant été trans-
formé en capital productif. C’est une
condition nécessaire mais pas suff-
isante pour sécuriser l’investissement
et surtout pour des pays rentiers éviter
un dérapage plus important de la
valeur du dinar par rapport aux
devises où existe une corrélation d’en-
viron 70 % entre la valeur actuelle du
dinar, et ce stock de devises via la
rente des hydrocarbures. Avec des
réserves de change de 20 milliards de
dollars, le dinar algérien officiel
flotterait à plus de 200 dinars un
euro et 250/300 dinars un euro sur
le marché informel. C’est loin
donc d’être une condition suff-
isante d’un développement
durable et surtout provenant d’une
rente éphémère, les hydrocarbu-
res. Le problème central pour
l’Algérie est de transformer cette
richesse virtuelle en richesse
réelle passant par un développe-
ment hors hydrocarbures se fon-
dant sur l’entreprise et le savoir, le
tout conditionné par une nouvelle
gouvernance.
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Il s’agit ni de verser
dans la sinistrose, ni
dans l’autosatisfaction
mais simplement de
réaliser une analyse
objective en privilégiant
uniquement les intérêts
supérieurs de l’Algérie
face à un
bouleversement
géostratégique sans
précédent.
PAR DR *ABDERRAHMANE
MEBTOUL

1.-Encore un discours de
sinistrose de la part du ministre
du Commerce où selon ses pro-
pos, largement repris par la
presse nationale et interna-
tionale le 5 février 2018 le
cite : "L’Algérie va droit au
mur", dressant indirectement un
bilan négatif de la période
2000/2017, ce qui risque de
donner une image négative tant
au niveau national qu’interna-
tional faisant fuir les investis-
seurs potentiels qui ont besoin
de confiance. Tout ce qui a été
réalisé entre 2000/2017 n’est
pas totalement négatif après une
destruction massive des infra-
structures et le gel de
l’économie pendant une décen-
nie de 1990/1999 : des réalisa-
tions et des insuffisances qu’il
s ‘agit de corriger

2.- Or comme j’ai eu souvent à
l’affirmer l’Algérie ne traverse
pas une crise financière ayant
clôturé à plus de 95 milliards de
dollars fin 2017 pour les
réserves de change et à environ
6 milliards de dollars pour la
dette extérieure s’agissant de
transformer cette richesse
virtuelle en richesse réelle.
Le bilan de la situation socio-
économique est connu ayant
dirigé un rapport complet pour
le compte du gouvernement
avec des solutions concrètes
horizon 2020/2025 en février
2015 avec des solutions con-

crètes et souvent relatées dans
plusieurs de mes contributions.

3.-Environ, 83% de la
superficie économique est con-
stituée de petits commerce –
services, le secteur industriel
représentant selon l’ONS
6,3 % du produit intérieur brut
entre 2016/2017 et sur ces
6,3 % 97 % de petites entrepris-
es peu innovantes. Les recettes
en devises directement et indi-
rectement avec les dérivées à
97 % sont le fait des hydrocar-
bures. Sonatrach c’est l’Algérie
et l’Algérie c’est Sonatrach
ayant contribué à l’importante
dépense publique entre
2000/2017 et donc sur le taux
de croissance et le taux d’em-
ploi

4.-Comme je viens de le relater
dans une interview à une radio
publique nationale le 5 février
2017, il ne s’agit pas de dress-
er un énième bilan. Bien qu’un
effort important a été réalisé
puisque les sorties de devises
entre les importations de biens,
de services, (fluctuant entre
10/11 milliards de dollars par
an entre 2010/2017) sont
passées à plus de 70 milliards
de dollars en 2014/2015 à 60
milliards de dollars en 2016 et
57/58 milliards de dollars en

2017, la baisse des importations
de biens malgré toutes les
mesures n’ayant baissé que
d’environ un milliard de dollars
entre 20168017. Alors que les
recettes en devises ont été de 29
milliards de dollars en 2016 et
environ 34 milliards de dollars
pour 2017. Quant à l’économie
en devises annoncée de 1,5 mil-
liard de dollars suite aux inter-
dictions d’importation, il faut
éviter des solutions à des prob-
lèmes mal posés, reposant sur
l’hypothèse de la dynamisation
du tissu productif interne,
l’actuel ministre du Commerce
étant bien placé puisqu’il a eu à
exercer la fonction de Ministre
de l’Industrie, étant donc
responsable de la situation
actuelle.

5.-Concernant les subventions
ciblées devant éviter des
annonces dans la précipitation,
où le ministre du Commerce
promet de verser un chèque
directement aux plus nécessi-
teux, comme je viens de le
démontrer clairement dans une
interview à la radio publique
Radio Algérie Internationale le
3 février 2017 et à la chaîne de
télévision Chorouk le 6 février
2017 "face aux tensions budgé-
taires, quelle politique de sub-
ventions pour le gouverne-

ment". Cette opération com-
plexe ayant des incidences
économiques sociales et poli-
tiques, non maîtrisée source de
vives tensions sociales est tech-
niquement impossible sans un
système information fiable en
temps réel, mettant en relief la
répartition du revenu national
par couches sociales et par
répartition régionale et sans
quantifier la sphère informelle
qui permet des consolidations
de revenus. D’ailleurs la décla-
ration du ministre du Com-
merce est en contradiction avec
celles tant du Premier ministre
que du ministre de l’Industrie
qui ont déclarés il y a à peine
deux mois que l’Algérie souf-
fre cruellement d’un système
d’information performant.

6.- Il s’agit maintenant d’aller
vers des actes et non des dis-
cours démobilisateurs et d’en-
trevoir une véritable stratégie
collant tant aux mutations
internes qu’externes dans le
cadre des valeurs interna-
tionales, passant par de pro-
fondes réformes institution-
nelles (rendant urgent un grand
ministère de l’Économie
regroupant commerce-finances)
et micro-économiques con-
ciliant le cadre macro-
économique et macro-social

dans un cadre décentralisé
(couple efficacité économique
et justice sociale, pas égali-
tarisme). Il s’agit donc d’aller
vers la bonne gouvernance, la
valorisation de l’économie de la
connaissance étant à l’aube de
la quatrième révolution
économique mondiale (dont
l’intelligence artificielle), de
libérer les énergies créatrices en
levant aux entreprises
publiques, privées
nat ionales / internat ionales
toutes les contraintes d’envi-
ronnement - bureaucratie- sys-
tème financier - système socio-
éducatif et l’épineux problème
du foncier .

7.-Concernant justement un
autre discours selon nos infor-
mations, il n’a jamais été ques-
tion pour le P.-dg de Sonatrach
de s’attaquer à l’Europe qui est
un partenaire stratégique pour
l’Algérie en manière énergé-
tique contrairement à ce qui a
été rapporté par une certaine
presse. La position officielle de
l’Algérie est reflétée par les dif-
férents communiqués du min-
istère des Affaires étrangères.
Selon nos sources, dans la pra-
tique des affaires n’existant pas
de sentiments, l’Algérie via
Sonatrach entend défendre ses
propres intérêts comme
l’Europe entend défendre les
siennes. Bien que la majorité
des contrats à long terme
expirent vers 2019/2020,
l’Algérie entend respecter ses
engagements internationaux
pour l’approvisionnement en
gaz de l’Europe à travers les
canalisations Medgaz via
Espagne et Transmed via
l’Italie qui est la plus grande
canalisation. Etant entendu que
les investissements dans le gaz
sont des investissements lourds
et à maturation lente.

8.-Devant éviter toute désin-
formation, quant au pétrole et
gaz de schiste, dont j’ai l’hon-
neur de diriger l’audit pour le
compte du gouvernement,
l’Algérie qui possède la

troisième réserve mondiale
(près de 20.000 milliards de
mètres cubes gazeux selon une
étude américaine), selon le min-
istre de l’Énergie représentant
le gouvernement, les négocia-
tions notamment avec d’impor-
tants partenaires étrangers, dont
Exxon Mobil, Total, Schell,
ect..., l’Algérie est uniquement
en phase d’exploration et non
d’exploitation. La rentabilité
sous réserve de la préservation
de l’environnement de l’eau,
(de nouvelles techniques étant
prévues horizon 2020,
économisant l’eau et l’injection
de produits chimiques), et
d’une large implication de la
société civile, parallèlement
aux énergies renouvelables
inclus dans le bouquet énergé-
tique de l’Algérie, ne fera pas
avant sept années selon le min-
istre de l’Énergie passant égale-
ment par un assouplissement
de la loi des hydrocarbures,
notamment son volet fiscal, loi
élaborée au moment ou le
cours dépassait 100 dollars le
baril, le prix de cession du gaz
suivant.

9.-Une société n’est jamais
inerte. Elle est toujours en mou-
vement portée par des forces
sociales, économiques et poli-
tiques. Les politiques doivent
éviter, sous la pression des
évènements des solutions
hâtives à des problèmes mal
posés. Les économistes et les
politiques doivent reconnaître
leurs limites ayant besoin de
connaître les mouvements his-
toriques, anthropologiques et
sociologiques des forces
sociales, donc de connaître la
société avant d’élaborer une
politique économique qui n’a
aucun sens sans cette analyse.
Le lieu du dialogue naturel est
le conseil économique et social
consacré par la nouvelle
Constitution qui devrait
regrouper les meilleures com-
pétences et toutes les com-
posantes de la société représen-
tatives malheureusement gelé
depuis des années. L’objectif
stratégique 2018/2025/2030
sera de dépasser le statut quo
actuel pour éviter l’épuisement
progressif des réserves de
change, étant passées de 195
milliards de dollars en janvier
2015 à 95/96 milliards de dol-

lars fin 2017, donnant un répit
de trois ans.

10- L’Algérie contrairement
aux discours pessimistes démo-
bilisateurs, connaissant certes
une situation difficile, ne tra-
verse pas une crise financière
mais une crise de gouvernance.
L’Algérie, facteur de stabilisa-
tion de toute la région méditer-
ranéenne et africaine est un
grand pays et a toutes les poten-
tialités de relever les nombreux
défis. Il s’agit de lutter contre
les surcoûts et le gaspillage et
parallèlement mettre fin au
cancer de l’économie de la
rente qui se diffuse dans la
société source d’inefficacité
économique et d’injustice
sociale. La situation peut être
maîtrisable, sous réserve d'une
plus grande rigueur budgétaire
et d'une lutte contre les sur-
coûts, le gaspillage et la corrup-
tion renvoyant au mode de gou-
vernance

*A. M., professeur des uni-
versités, expert interna-
tional, ancien directeur

général et haut magistrat
premier conseiller) à la

Cour des comptes et

ancien directeur d’études
au ministère de l’Énergie/

Sonatrach-
(1) Deux audits réalisés

sous la direction du pro-
fesseur Abderrahmane
Mebtoul assisté de 20
experts nationaux et
étrangers remis au

Premier ministre
2014/2015

-« Bilan de l’économie
algérienne et axes de la
relance économique »

(neuf volumes 900 pages)
-« Pétrole et gaz de schiste
– opportunités et risques »

(8 volumes 850 pages)
Interview à la chaîne de
télévision Chorouk le
6 février 2018 : « Les

déclarations du ministre
du Commerce sont-elle

réalistes ?»

L’ Algérie va-t-elle droit dans le mur ? comme
annoncé par le ministre du Commerce



L’ Algérie va-t-elle droit dans
le mur ? comme annoncé par

le ministre du Commerce
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Il s’agit ni de verser dans la sinistrose, ni dans l’autosatisfaction mais simplement de
réaliser une analyse objective en privilégiant uniquement les intérêts supérieurs de

l’Algérie face à un bouleversement géostratégique sans précédent.
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d'or (Enor) est-elle rentable ?
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L'entreprise d'exploitation des mines
d'or (Enor) est-elle rentable ?

Le ministre de l’Industrie et
des Mines vient de déclarer
le 8 février 2018 que les
réserves d’or détenues par
l’Algérie sont de 173 tonnes,
identiques à 2009, mais avec
une baisse de la production
de l'Enor, en 2017, de plus de
800 kg par rapport à 2008/2010.

PAR DR ABDERRAHMANE
MEBTOUL

D ans plusieurs contributions sur
ce sujet entre en 2009/2017
largement diffusée au niveau

national et international (arabe-
anglais - français -, en fonction des
fluctuations du cours de l’once d’or à
la baisse je l’avais estimé à 9 milliards
de dollars fin 2008 et entre six et sept
milliards de dollars entre 2015/2017
selon les fluctuations de l’once d’or

1.- Selon le rapport annuel du
Conseil mondial de l’or (CMO), la
demande annuelle d’or s’est élevée à 4
071,7 tonnes en 2017, en baisse de 7
% par rapport à 2016. Selon le rapport
(2016) du CMO, les réserves totales
des 100 pays étaient estimées à 32.813
tonnes. Selon cheatssheet.com busi-
ness, les dix pays qui possèdent les
réserves les plus importantes d’or par
ordre décroissant sont les suivants :
l’Inde détient officiellement 557,7
tonnes d’or ce qui représente 6,7 % de
ses réserve. Les Pays-Bas possèdent
612,5 tonnes d’or ce qui représente
55,2 % de ses réserves. Le Japon fasse
possède 765,2 tonnes d’or ce qui
représente 2,4 % de ses réserves. La
Suisse possède 1.040 tonnes d’or ce
qui représente 7,7 % de ses réserves.
La Chine possède 1.054,1 tonnes ce
qui représente seulement 1 % de ses
réserves. Mais le secret étant bien
gardé, selon ce site, d’autres sources
avancent entre 2.000 à 3.000 tonnes
d’or. La Russie possède 1.208, 2
tonnes d’or ce qui représente 12,2 %
de ses réserves. La France possède 2
435,4 tonnes d’or ce qui représente
65,6 % de ses réserves. L’Italie pos-
sède toujours 2.451 tonnes d’or ce qui
représente 66,6 % de ses réserves.
L’Allemagne possède 3.384,2 tonnes
d’or ce qui représente 67,8 % de ses
réserves et enfin les États-Unis ont
supprimé le standard de l’or depuis
1971, mais possèdent près de 8.133,5
tonnes, ce qui représente 72,6 % de
leurs réserves. Ces données certaine-
ment pour des raisons de confidential-
ité diffèrent légèrement pour certains
pays de ceux du CMO qui donne en
2017 pour les USA 8.133,46 tonnes ,
l’Allemagne 3.373,64 tonnes, l’Italie
2.451,84 tonnes, la France 2435,94
tonnes, la Chine 1.842,56 tonnes, la
Russie 1.828,56 tonnes, la Suisse
1.040 tonnes, le Japon 765,22 tonnes,
les Pays Bas 612,45 tonnes, l’Inde
557,79 tonnes et la Turquie 525,79

tonnes.

2.- . L’Algérie occupait le 25e rang
mondial et 3e des pays arabes par ses
réserves d’or estimées en 2016 à
173.6 tonnes, et selon le CMO le
même stock qu’en 2009, après
l’Arabie Saoudite (322.9 tonnes) et le
Liban (286.8 tonnes). En Afrique,
l’Algérie arrive en première place
devant l’Afrique du Sud (29e), la
Libye (31e), le Maroc (59e) et la
Tunisie (77e). Or, dans plusieurs con-
tributions parues en 2009 et 2016
suite à des différents rapports du
CMO (2009/2016), je notais que
l’Algérie déjà en 2009, était classée à
la 22e place mondiale, avec le même
volume de 173,6 tonnes d’or. Pour
déterminer la valeur intrinsèque du
lingot de 1 kilogramme d'or, il faut
multiplier le prix de l'once d'or par
32,15, puis appliquer le taux de
change euro/dollar. La dépréciation la
valeur monétaire reconvertie en dol-
lars de l’or entre 2009/2017 a égale-
ment fait perdre plus de 2,5 milliards
de dollars de sa valeur monétaire au
stock algérien d’or, que j’avais
estimée, en 2009, à 9,75 milliards de
dollars. Le 8 février 2018 l’once d’or
est coté à 1,314,10, dollars, Si on
estime la valeur moyenne à environ 6
milliards de dollars cela représente
6,25% des réserves de change fin
2017 clôturées entre 96/97 milliards
de dollars. Où est la production addi-
tionnelle de la mine d’or
d’Amesmessa ? Face à ces données
récentes l’opinion algérienne a besoin
d’être éclairée, sur la situation du
stock de réserves algériennes d’or, qui
n’a pas bougé depuis 2009, alors que
l’Algérie s’est lancée dans l’exploita-
tion d’un gisement d’or àAmessmessa
devant éviter de mauvaises interpréta-
tions. La société productrice d’or est
une entreprise qui peut soit vendre à
la Banque d’Algérie pour accroître
son stock d’or, soit l’exporter ou la
vendre directement aux bijoutiers. Il

semblerait que la première option ait
été écartée. puisque le stock d’or est
resté inchangé depuis 2009.

3.-Rappelons que le 30 janvier 2010
dans une déclaration à l’APS le
directeur général de l'Entreprise d'ex-
ploitation des mines d'or (Enor) avait
déclaré officiellement je le cite : "Le
gisement d'Amessmessa, situé à 460
km à l'ouest de Tamanrasset, va béné-
ficier d'un plan de développement
avec pour objectif de hausser gradu-
ellement sa production aurifère à trois
tonnes d'or annuellement. Le parte-
nariat avec la société australienne
Gold Mining Algeria (GMA), ayant
quitté l’Algérie, n’a pas été concluant
devant produire selon le contrat entre
3.000 et 4.000 kg par an" ; je cite la
déclaration à Londres en janvier 2007
du P.-dg de GMA : "Les mines de Tirek
et d'Amesmessa peuvent produire
environ 28,5 grammes d’or de chaque
tonne de terre et de roche". Or, pour
cette période, s'agissant des exporta-
tions de l'entreprise entre 2009/2010,
elles ont été de l'ordre de 848,49 kg
d'or, tandis que le marché local a con-
sommé seulement 208,78 kg d'or.
Aujourd’hui en février 2018, selon le
ministre de l’Industrie et des Mines,
l'Entreprise d'exploitation des mines
d'or Enor (filiale du groupe
Sonatrach) devrait connaître en 2018,
une production aurifère qui devrait
atteindre 286 kg, contre 137 kg en
2016, soit une importante régression
de plus de 800 kg 'ente la consomma-
tion intérieure et les exportations
2009/2010, ce qui explique le déficit
structurel de cette entreprise qui selon
le ministre de l’Industrie aurait été de
1,4 milliards de dinars en 2016, 600
millions de dinars en 2017 avec une
prévision de 400 millions de dinars fin
2018. Récemment toujours selon le
ministre, le gouvernement avait
décidé d'effacer 2 milliards de dinars
de dettes en faveur de l'Enor et de lui
affecter un crédit d'investissement à

long terme d'une valeur de 3 milliards
de dinars malgré que les charges salar-
iales dépassent de loin les recettes.

4.-Cependant, il faut éviter toute
mauvaise interprétation et préciser
que le stock d’or ou les devises d’une
manière générale ne créent pas de
richesses, étant un moyen d’échange.
Autrefois, les tribus d’Australie utili-
saient les barres de sel du fait de sa
rareté comme moyen d’échange. Au
contraire la thésaurisation et la spécu-
lation dans les valeurs refuges comme
l’or, certaines devises ou certaines
matières premières est nocive à toute
économie. Avoir des réserves de
change en devises ou en or ne traduit
pas forcément la richesse d’une
Nation. Il existe des pays ayant peu ou
pas de réserves de change détenues
par les banques centrales mais
connaissant un important développe-
ment, le capital argent ayant été trans-
formé en capital productif. C’est une
condition nécessaire mais pas suff-
isante pour sécuriser l’investissement
et surtout pour des pays rentiers éviter
un dérapage plus important de la
valeur du dinar par rapport aux
devises où existe une corrélation d’en-
viron 70 % entre la valeur actuelle du
dinar, et ce stock de devises via la
rente des hydrocarbures. Avec des
réserves de change de 20 milliards de
dollars, le dinar algérien officiel
flotterait à plus de 200 dinars un
euro et 250/300 dinars un euro sur
le marché informel. C’est loin
donc d’être une condition suff-
isante d’un développement
durable et surtout provenant d’une
rente éphémère, les hydrocarbu-
res. Le problème central pour
l’Algérie est de transformer cette
richesse virtuelle en richesse
réelle passant par un développe-
ment hors hydrocarbures se fon-
dant sur l’entreprise et le savoir, le
tout conditionné par une nouvelle
gouvernance.



Le chef du gouvernement
marocain Saad-Eddine El
Othmani a annoncé samedi
une série de mesures en
réponse aux revendications
de la population de Jerada.

C ette ancienne cité minière dans le
nord-est du royaume est, pour rap-
pel, agitée par des manifestations

sociales depuis fin décembre suite à la
mort accidentelle de deux frères piégés
dans un puits clandestin. Les protestataires
dénoncent l'"abandon" de leur ville, fusti-
gent les "barons du charbon" qui "profitent
de la situation" et réclament une "alterna-
tive économique" aux "mines de la mort".
Car depuis la fermeture, à la fin des années
90, d'une importante mine qui constituait
la principale activité de la ville, des cen-
taines de mineurs continuent d'extraire
clandestinement du charbon, que revendent
des notables locaux, dont des élus, grâce à

des permis d'exploitation. Lors d'une réu-
nion avec des élus locaux, samedi à Oujda,
la capitale régionale située à une soixan-
taine de kilomètres de Jerada, M. Othmani
a ainsi annoncé le "retrait des permis d'ex-

ploitation non conformes à la loi", selon
un communiqué de son cabinet.
Il a aussi affirmé qu'une récente étude a
démontré un "potentiel minier inexploité"
à Jerada, avec des "réserves de plomb, de

cuivre et de zinc, ce qui ouvre la voie à
l'exploitation de ces minerais au profit de
la population" locale.
Accompagné de plusieurs ministres, il a
ajouté qu'une enveloppe budgétaire serait
débloquée au profit des anciens employés
de la mine fermée à la fin des années 90,
atteints de silicose, et que des logements
seraient attribués aux anciens salariés de ce
site d'exploitation qui employait avant sa
fermeture quelque 9.000 personnes.
Une "zone industrielle" est en cours de
construction à Jerada, toujours selon le
communiqué du chef du gouvernement,
tandis que 3.000 hectares seront mobilisés
pour l'exploitation agricole.
La contestation pacifique à Jerada porte
notamment sur le développement écono-
mique, le traitement de la silicose qui
touche des centaines d'anciens mineurs et
l'ouverture d'enquêtes contre ceux que les
locaux appellent les "barons du charbon".

Au Niger, des militants de l’opposition
ayant organisé un "sit-in", à Niamey,
dimanche 4 février, ont été placés sous
mandat de dépôt. Ils devraient être jugés,
en début de semaine prochaine, pour trou-
ble à l'ordre public.
Après quatre jours de garde à vue dans les
locaux de la police judiciaire, sept des dix
militants de l’opposition sont déférés à la
prison civile de Niamey. Parmi eux, figu-
rent Alhassane Intinicar, président du parti
Akal-kassa et Ibrahim Bana, un activiste

et militant du parti Lumana FA.
Ils sont tous accusés d’avoir organisé un
attroupement non armé qui trouble l’ordre
public ainsi qu’une manifestation non
déclarée, ce qui est passible, dit-on, d’un
emprisonnement d’un an.
C’est à l’appel de la présidente du nouveau
Front de l’opposition indépendante (FOI),
Mme Bayard Mariama Gamatié, que les
militants ont organisé un sit-in, sur la
place Toumo de Niamey, pour exiger,
notamment, le retrait de la loi de finances

2018 et le départ de toutes les forces étran-
gères du Niger.
Sont-ils tombés dans le piège de la police
en dépassant l’horaire fixé sur leur autori-
sation de manifester le dimanche 4 février
? Toujours est-il que la police a organisé
une descente sur la place Toumo, à 00h35,
le 5 février, pour arrêter les dix militants.
Placés sous mandat de dépôt, ils seront
jugés en flagrant délit, en début de semaine
prochaine.

En Afrique du Sud, les négociations conti-
nuent pour préparer le départ de Jacob
Zuma. Plusieurs sorties politiques ins-
crites à l’agenda des cadres de l’ANC ont
été annulées vendredi et ce samedi. Et pour
cause, les négociations directes entamées
mardi entre le chef de l’État et Cyril
Ramaphosa seraient "dans leur phase
finale". La démission du président semble
donc toujours aussi imminente.
Aucune trace des cadres dirigeants de
l’ANC vendredi. Hier comme aujourd’hui,
les membres du Top 6 ont annulé leur par-

ticipation à plusieurs événements organi-
sés autour du centenaire de Nelson
Mandela au Cap. En cause, des « affaires
plus urgentes à traiter », et on imagine
bien lesquelles, alors que Cyril
Ramaphosa et Jacob Zuma sont toujours
en pleines négociations derrière des portes
closes.
La disparition soudaine de tous les plus
hauts cadres du parti semble être le signe
que les discussions sont entrées dans "leur
phase finale". Parmi les points de conten-
tion : les poursuites auxquelles l’actuel

président pourrait faire face. Car si Jacob
Zuma ne peut pas bénéficier de l’immu-
nité, il voudrait en revanche que ses frais
de justice à venir soient pris en charge par
l’État, même après sa démission.
Il est toujours difficile de savoir quand ces
discussions aboutiront. Les cadres de
l’ANC devront en tout cas apparaître en
public dimanche, à l’occasion des grandes
célébrations pour le centenaire de Mandela
au Cap. Un discours de Cyril Ramaphosa
est programmé dans l’après-midi.

Le parti issu de l'ex-guérilla des Farc a
suspendu vendredi 9 février sa campagne
pour les élections législatives et présiden-
tielle en Colombie, à la suite
d'"agressions" contre certains de ses candi-
dats, et demandé des "garanties" de sécu-
rité.
"Il a été décidé de suspendre temporaire-
ment la campagne électorale jusqu'à ce que
le gouvernement nous donne des garanties
minimales pour la mener", a déclaré à
l'AFP Imelda Daza, candidate de la Farc à

la vice-présidence, en marge d'une confé-
rence de presse de cette formation à
Bogota.
Les Colombiens sont appelés à désigner le
11 mars leurs parlementaires, puis le 27
mai un successeur au président Juan
Manuel Santos, qui quittera le pouvoir à
l'issue de deux mandats de quatre ans. Un
second tour pourrait avoir lieu le 17 juin.
L'ex-guérilla marxiste des Forces armées
révolutionnaires de Colombie, désarmée et
reconvertie en parti politique au mois de

septembre dernier, sous le nom de Force
alternative révolutionnaire commune, avec
le même acronyme Farc, y présentera des
candidats pour la première fois depuis sa
création en 1964.
L'ex-commandant guérillero a annulé plu-
sieurs déplacements dans le pays pour des
raisons de sécurité et a dû être protégé de
menaces d'agressions pendant des mee-
tings ou à la sortie d'entretiens.
En campagne le week-end dernier, ce der-
nier a été accueilli par des manifestation

10 MONDE

THAÏLANDE
Des militants

pro-démocratie
défient la junte

pour exiger
des élections

Des dizaines de Thaïlandais se sont
rassemblés samedi dans le centre de
Bangkok pour exiger un retour à la
démocratie et la tenue d'élections, en
dépit de l'interdiction permanente de
manifester imposée par la junte au
pouvoir depuis trois ans et demi.
La junte arrivée au pouvoir par un
coup d'Etat en 2014 fait tout pour
contrer toute dissidence, utilisant
notamment de façon très large une loi
stricte sur la diffamation contre la
famille royale, et interdisant tout ras-
semblement de plus de cinq personnes.
Fin janvier, 39 personnes ont été arrê-
tées pour avoir participé à une mani-
festation similaire, et certaines incul-
pées d'accusations pouvant leur valoir
jusqu'à sept ans de prison. Les
quelques dizaines de manifestants de
samedi étaient entourés de centaines de
policiers.
"Nous voulons récupérer notre démo-
cratie", a déclaré à l'AFP l'une des
manifestantes, Sumittra Patprathun,
âgée d'une quarantaine d'années.
"Arrêtez de confisquer le pouvoir, arrê-
tez de reporter les élections", disait une
des banderoles déployées par les mili-
tants pro-démocratie devant le
Monument à la Démocratie, dans le
vieux quartier de Bangkok.
L'impatience de la population face aux
reports répétés des élections promises
par la junte se fait de plus en plus visi-
ble, augmentée encore par les récents
scandales de corruption visant des
membres ou des proches de la junte.

Agences

MAROC

Série de mesures pour calmer
les manifestants à Jerada
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NIGER

Des militants de l’opposition placés
sous mandat de dépôt

AFRIQUE DU SUD

Difficiles transactions pour la démission de Zuma !

COLOMBIE

Campagne électorale sous tension pour les Farc
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La comédie musicale
"Boussaâdia Sound" de la
coopérative culturelle "Aoun"
de Sétif, a été présentée
vendredi à Alger, dans une
fresque à plusieurs escales
où l'amour, né du croisement
de l'histoire et du patrimoine,
transcende l'espace et le
temps, au grand bonheur d'un
public relativement nombreux.

A ccueilli à la salle Ibn-Zeïdoun
de l'Office Riadh El-Feth
(Oref), le spectacle, mis en

scène par Tounès Ait Ali, sur un texte
de Leïla Benaïcha enrichi par une
adaptation poétique signée Djamila
Mustapha Zegaï, raconte, 70 minutes
durant, le périple d'un père, "Baba
Merzoug" et de son fils, chacun cher-
chant l'autre après avoir été séparés
par les forces du mal qui se sont abat-
tues sur leur région.
Déployée en sept tableaux différents,
la comédie musicale met en valeur la
richesse culturelle de l'Algérie en rap-
port avec d'autres cultures, à travers
des chants et des danses brillamment
conduits dans la finesse du geste et la
grâce du mouvement par 14 comé-
diens issus de plusieurs villes du pays.
D'ouest en est et inversement, le
public est vite embarqué dans un
voyage initiatique qui le mènera au
Soudan, au Liban, en Libye, en
Tunisie, en Andalousie mais aussi aux
villes et régions algériennes de,
Biskra, Bou-Saâda, Sétif, Kabylie et
Alger, dans un croisement qui a établi
des passerelles entre les cultures et où
l'amour finira par triompher.
A chaque escale du périple, "Baba
Merzoug", personnage porté par plu-
sieurs comédiens, prend l'identité
d'une personnalité, culturelle ou autre,
qui a dominé la région mise en valeur,
à l'instar de Omar El-Mokhtar, héros
libyen, résistant à la colonisation de
son pays par les Italiens, Smaïl

Yefsah, journaliste algérien assassiné
en 1993 par les terroristes, Etienne
Dinet, devenu Nasreddine Dinet,
peintre orientaliste et lithographe
français, épris par la beauté de la ville
de Boussaâda au point de s'y établir et
Baba Salem, personnage mythique du
folklore algérien.
Occupant l'ensemble de l'espace scé-
nique, Faïza Amel, Houria Bahloul,
Dalila Nouar, Amel Benamra, Rym
Attal, Rachid Belaguili, Mohammed
Hadri, Lounis Naït Ali, Walid Belali,
Mohamed Ferchouli, Farouk
Redaouna, Mohamed Lahbib
Bouberguigue, Sensabil Baghdadi et
Khalil Aoun, également président de
la coopérative culturelle éponyme,
productrice du spectacle, ont réussi à
porter la trame, à travers des chants et
des danses et en se donnant la réplique
dans un rythme ascendant et soutenu.
La chorégraphie, œuvre de Yacine
Saâdna, conçue pour l'essentiel, dans
le registre contemporain et la concep-
tion des lumières, assurée par Farouk
Redaouna ont bien servi le spectacle,
également enrichi par une scénogra-
phie fonctionnelle, réalisée par
Chawki Khaouatra, faite d'estrades
mobiles sur lesquelles les comédiens,
dans leurs différents rôles, faisaient

défiler successivement les transitions
du temps et des lieux.
La bande son, empreinte de créativité,
a été servie par Sensabil Baghdadi,
Hocine Smati et Lahbib M. Bouberkik
qui, entre compositions et reprises
intelligemment réarrangées, ont mis
en valeur les sonorités traditionnelles
du goumbri, du oud et de quelques
bruitages inspirant le sud dans ses
silences et ses étendues, créant de
belles atmosphères d'épopée aux traits
autochtones.
Boussaâdia Sound, spectacle d'une
grande esthétique présenté dans le
registre de la comédie musicale -qui
demeure peu exploité par le théâtre en
Algérie-, a réussi à transmettre le son
profond et rassembleur de ce person-
nage fabuleux, ancré dans la tradition
populaire et qui continue de traverser
le temps, préservant une partie de la
mémoire du patrimoine culturel algé-
rien.
La comédie musicale Boussaâdia
Sound est produite sous l'égide du
ministère de la Culture, en collabora-
tion avec l'Office national des droits
d'auteurs et droits voisins (Onda) et
l'Oref.

L’acteur avait notamment été à l’af-
fiche de Psychose d’Alfred
Hitchcock avant de devenir ambas-
sadeur des États-Unis au Mexique.
L’ancien acteur américain, John
Gavin, est mort vendredi 9 février
en Californie à l’âge de 86 ans.
L’annonce de son décès a été faite
par Brad Burton Moss, l’agent de sa
femme, l’actrice Constance Towers,
cité par le Los Angeles Time.
Doté d’un physique impressionnant
(il mesurait 1m93), John Gavin
s’était fait connaître avec le rôle
principal dans le film sur la seconde

guerre mondiale Le temps d’aimer et
le temps de mourir (1958), dirigé par
Douglas Sirk.
L’année suivante, il avait donné la
réplique à Lana Turner dans Mirage
de la vie, du même réalisateur, avant
de jouer aux côtés d’Anthony
Perkins dans Psychose (1960) et de
Kirk Douglas dans Spartacus
(1961), de Stanley Kubrick.
Bien qu’il eût figuré à l’affiche de
plusieurs chefs-d’œuvre, la carrière
de celui qui fut pressenti à deux
reprises pour incarner James Bond
n’a jamais vraiment décollé. Mais

John Gavin, apprécié dans le petit
monde d’Hollywood, fut néanmoins
é l u
président du Syndicat des acteurs
américains en 1971.
Lorsque son ami et ancien acteur
Ronald Reagan accéda à la Maison
Blanche en 1981, il choisit M.
Gavin, parfait hispanophone, pour
devenir ambassadeur au Mexique.
Un choix qui ne manqua pas de
déplaire à Mexico, qui avait déploré
de voir un ancien acteur endosser ce
costume diplomatique et hautement
stratégique. Les critiques de

l’ambassadeur Gavin concernant la
corruption du gouvernement mexi-
cain et ses plaintes quant au trafic de
drogue venant du Mexique n’aidè-
rent guère à adoucir les relations.
L’ancien acteur finit par démission-
ner en 1986, après un énième couac
diplomatique provoqué par ses com-
mentaires suivant le terrible trem-
blement de terre à Mexico, l’année
précédente.

COMÉDIE MUSICALE "BOUSSAÂDIA SOUND"

Lorsque l'amour transcende
l'espace et le temps

ANCIEN ACTEUR ET DIPLOMATE AMÉRICAIN

John Gavin est mort

CASABLANCA
La 4e Biennale
internationale

lance son appel
à candidatures

Parce qu'il n'est jamais trop tôt pour
bien faire, la 4e Biennale internationale
de Casablanca, qui annonce son retour
pour le mois d'octobre 2018, lance dès
à présent son appel à candidatures à
l'attention des artistes marocains et
internationaux. Ces derniers sont invi-
tés à prendre connaissances des détails
de cet appel sur le site de la Biennale,
pour un dépôt de candidature qui se
clôturera le 31 mars prochain.
Les acteurs culturels de la place sont
également appelés à participer en
amont à l'élaboration de ce rendez-
vous. Ainsi, une rencontre organisée
la semaine prochaine, aura pour but de
présenter l'édition 2018, baptisée
Récits des Bords de l’Eau.
La thématique choisie "s’inspire d’un
intérêt pour les contextes insulaires,
ainsi que les marges et flux culturels",
indique un communiqué des organisa-
teurs de la Biennale. L'événement pré-
cise que cette thématique est par ail-
leurs un clin d'œil à la résidence de la
biennale, située près d’Essaouira, face
à l’océan Atlantique. Le thème choisi
fait enfin écho "à la géographie du
Maroc, au carrefour du Maghreb, de
l’Afrique subsaharienne et de l’Europe;
de son rôle historique dans la cartogra-
phie du monde; et de sa position stra-
tégique comme passerelle vers, et gar-
dienne de, l’Europe forteresse", pour-
suit la même source. Mais ce premier
rendez-vous de la Biennale de
Casablanca n'a pas pour seule voca-
tion d'expliquer mais surtout d'échan-
ger avec les structures culturelles
locales, puisque les organisateurs indi-
quent qu'en présence de Christine
Eyene, directrice artistique de la 4e édi-
tion, il s'agira aussi de "discuter cer-
tains angles du projet artistique, et de
son ancrage tant dans le contexte artis-
tique marocain qu’international". De
quoi permettre à l'événement d'instau-
rer des synergies entre la Biennale et le
landernau culturel, artistes compris,
pour engager un "dialogue bénéfique à
la scène artistique casablancaise et
marocaine". La rencontre se tiendra le
jeudi 22 février de 15h à 17h, à la Villa
des Arts de Casablanca.
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CONSTANTINE, CENTRE ANTI-CANCER

Prise en charge de la douleur
et soutien psychologique

BATNA, ZONE HUMIDE

Le butor étoilé observé
dans les Aurès

Entre soutien psychologique, accompa-
gnement social et prise en charge de la
douleur, le centre anti-cancer (CAC) de
l’hôpital Dr-Benbadis de Constantine est
un service clé, carburant à plein régime
pour assurer une prise en charge holistique
permettant aux malades de mieux vivre
avec le cancer et leur prodiguer assistance
et traitement. Une prise en charge
humaine de la douleur sur tous les plans
avec notamment une plus grande impor-
tance accordée à la souffrance psycholo-
gique et une amélioration de la relation
avec le personnel soignant a été soulevée
par les patients atteints de cancer rencon-
trés au CAC de Constantine. Doté d’un
matériel de soins de haute gamme, dont
trois accélérateurs et un scanner 3D, le
CAC de Constantine, opérationnel depuis
1989, accueille annuellement plus de
6.000 malades nécessitant une radiothéra-
pie, selon les statistiques fournies par le
directeur du CHU, Kamel Benyassaâd.
Les malades reçus dans ce centre sont issus
de plusieurs wilayas de l’est du pays, à
l’instar de Skikda, Mila et Oum El-
Bouaghi. L’ouverture de CAC à Sétif et
Batna, par exemple, n’a pas pour autant
diminué l’afflux des patients vers le CHU
de Constantine qui demeure très
"convoité" en dépit, dit-il, des "alterna-
tives offertes ailleurs". L’apport logistique
accordé par le gouvernement au CAC de
Constantine dans le cadre du Plan antican-
cer a permis, néanmoins, de réduire à
moins de 30 jours le rendez-vous pour la
radiothérapie ou la chimiothérapie, alors
que pasr le passé les patients étaient
contraints de patienter plusieurs mois pour
décrocher un rendez-vous. Malgré les pro-

grès des traitements accordés à
Constantine, le cancer demeure, dans l’es-
prit des malades, associé à la mort, à la
douleur et à un avenir incertain, et dont
plus de 30 % des patients souffrent de
dépression dans l’année suivant le
diagnostic de la maladie, d’autant que la
communication n’est pas vraiment au
point".
Parent pauvre du processus de prise en
charge du cancer, la communication reste
le maillon essentiel pour garantir le bien-
être du malade qui éprouve des "difficultés"
à obtenir une information claire et précise
"concernant le protocole lié au traitement,
le déroulement des soins et surtout les pré-
cautions à prendre par rapport au traite-
ment", soutient A. Fouad, un patient âgé
de 44 ans admis au sein de cette structure.
Le staff médical chargé de la prise en
charge des malades au CAC de
Constantine évoque, pour sa part, des
"arrivages" constants de patients atteints
de cancer, ce qui rend "le devoir de commu-
niquer presque impossible", indique-t-on,
assurant que le plus important est d’agir et
trouver les solutions adéquates aux patho-
logies. Traitant 300 malades par mois, le
CAC de Constantine fait "souvent beau-
coup plus" par rapport à sa capacité ce qui
rend "l’obligation de communiquer avec le
patient et d’être aux petits soins avec lui
utopique", a estimé Hacène, un infirmier
exerçant au sein de cette structure depuis la
fin des année 90. Désappointée, Lynda qui
accompagne sa mère âgée de 75 ans dans
sa lutte contre cette maladie, soutient que
le malade atteint d’une telle pathologie
"cherche avant tout l’affection et a horreur
de se sentir rejeté". La majorité des

patients rencontrés sur les lieux déplorent
également le manque d’hygiène et l’ab-
sence d’infirmiers de garde durant la nuit ce
qui contraint certains à recourir à des
"gardes-malades payants". Quand bien
même le CAC de Constantine fait face à
certaines carences, il n’en demeure pas
moins que le staff médical s’applique, sou-
ligne-t-on, à assumer pleinement sa mis-
sion en s’adaptant et en œuvrant à renfor-
cer les points forts pour assurer durable-
ment des soins de qualité efficients sur le
plan médical en particulier. "Les muta-
tions du système de santé exigent de la
part des acteurs chargés de ce dossier un
effort d'innovation constant dans l'organi-
sation, dans le système de gestion et des
relations", estiment des spécialistes dans
le domaine de la santé. Un projet d’exten-
sion du centre anti-cancéreux du CHU de
Constantine est en cours de réalisation et
devrait être réceptionné "dans quelques
mois", a affirmé une source hospitalière,
qui a mis l’accent sur l’impact qu’aura
cette nouvelle structure de 62 lits dans
l’amélioration des conditions de prise en
charge des malades atteints de cette patho-
logie lourde. Un budget additionnel estimé
à 900 millions DA a été alloué, au titre de
l’exercice 2017, pour l’achèvement des tra-
vaux d’extension et d’équipement du cen-
tre anticancéreux, lancés en 2008, et dont
le chantier a accusé un retard considérable
pour des "raisons techniques et organisa-
tionnelles", a souligné la même source.
Une fois opérationnelle, cette extension
disposera de services de radiothérapie, de
chimiothérapie, d’hématologie et de salles
de consultation, et permettra d’alléger la
pression sur l’ancienne structure. APS

Espèce d’oiseau considérée
comme très menacée, le
butor étoilé vient d’être
observé et photographié pour
la première fois dans la région
des Aurès suscitant curiosité
et interrogations parmi les
ornithologues locaux en
charge notamment du
dénombrement hivernal.

PAR BOUZIANE MEHDI

L e chef du service de protection de la
flore et de la faune à la conservation
des forêts, Othmane Briki, se

demande si l’apparition de cet échassier
dans la région constitue un autre signe du
changement climatique ou un retour à
l’équilibre dans les milieux de la nature.
Oiseau étranger à la région, le butor étoilé,
dont le nom scientifique est botaurus stel-
laris, a été observé et photographié à la
mi-janvier sur une zone humide de la
wilaya de Khenchela par l’un des cadres de
la conservation des forêts de Batna qui fai-
sait partie de l’équipe régionale chargée du
recensement hivernal des oiseaux dans la
zone Nord-Est-3 incluant les wilayas de

Batna, Oum El-Bouaghi, Sétif,
Khenchela, Tébessa et Bordj-Bou-Arreridj,
a précisé le même responsable à la
Conservation des forêts, estimant que cela
pourrait même être la première fois en
Algérie qu’est photographié cet échassier
aux pattes plutôt courtes, spécialiste du
camouflage. Selon l’APS, l’apparition du
butor étoilé serait éventuellement liée aux
changements climatiques et la faiblesse
des précipitations de la saison dans la
région qui constitue une zone de transit
entre le Nord et le Sud pour les oiseaux
migrateurs.
Cette année, "dix mille (10.000) oiseaux
migrateurs ont été recensés dans le cadre du
dénombrement hivernal international 2018
à travers les six wilayas de la région",

selon le responsable du chef de service de
protection de la flore et de la faune à la
Conservation des forêts, qui souligne que
l’effet de la sécheresse a été particulière-
ment perceptible sur les zones humides de
ces 6 wilayas dont la majorité des plans
d’eau naturels sont à sec, et relève qu’à la
même période de l’année passée, 20.000
oiseaux avaient été dénombrés.
Parmi "les espèces observés, figurent
notamment les flamants roses, les
tadornes et diverses sous-espèces de
canards", ajoute M. Briki à l’APS, assu-
rant que "le recul de la population
avifaune montre que les changements cli-
matiques observés d’une année à l’autre
constituent une menace pour la
biodiversité". B.M.

MOSTAGANEM
Traitement

de 6 affaires
de criminalité
économique

La wilaya de Mostaganem a procédé en
2017 au traitement de 6 grandes affaires
en lien avec la criminalité économique
et financière, ont révélé, début du mois
en cours, les services de sûreté de la
wilaya de Mostaganem. Le bilan de ce
corps de sécurité fait état de deux affaires
de passe-droit pour octroi de marchés
publics non justifié, en violation des
textes règlementaires en vigueur ainsi
que quatre affaires de détournements de
deniers publics et abus de pouvoir.
Le préjudice causé aux entités publiques
économiques, à savoir Algérie Poste,
l 'Office de promotion et de gestion
immobilière (OPGI), l'Office régional
des volailles de l'Ouest (Orvo) ainsi que
la Banque nationale algérienne (BNA),
est estimé à 40 millions DA. Cette
période (2017) a vu le traitement de deux
autres affaires de détournement de
deniers publics, dont la victime est
l 'Office régional des volailles de
l'Ouest. Le montant du préjudice causé
est estimé à 8,6 millions DA. La Banque
nationale d'Algérie (BNA) - agence de
Mostaganem - a subi un préjudice d'une
valeur de 8,3 millions DA pour une
affaire de détournement de l'argent
public dans laquelle sont impliqués 7
agents de cet établissement financier au
mois de novembre dernier. Le même
mois, il a été procédé à l'arrestation
d'une receveuse de la poste ainsi que son
mari dans une affaire de détournement de
1,4 million DAau niveau du centre pos-
tal de Sidi-Chérif, une commune située à
10 kilomètres au sud de Mostaganem. La
section de lutte contre le trafic et vol de
véhicules relevant de la police judicaire
de la sûreté de wilaya de Mostaganem a
traité également une affaire de moralité
publique après arrestation de trois fonc-
tionnaires de la commune de
Mostaganem pour les chefs d'inculpa-
tion d'abus de fonction et non dénoncia-
tion.
Pour rappel, les services de sûreté de
wilaya de Mostaganem ont enregistré
86 affaires économiques mettant en
cause 193 individus dont 26 ont été pla-
cés en détention provisoire

OUARGLA
500 logements

LPA inscrits
au profit de la

wilaya
Un quota de 500 logements de type pro-
motionnel aidé (LPA) vient d’être inscrit
au profit de la wilaya d’Ouargla, selon le
directeur local du secteur de l’Habitat.
Retenu dans le cadre du nouveau pro-
gramme national portant sur la réalisa-
tion de 70.000 unités destinées à des
postulants éligibles à l’aide financière
octroyée par l’Etat dans le cadre des dis-
positions du décret exécutif numéro 18-
6 du20 janvier 2018, ce quota est réparti
entre les communes d’Ouargla et de
Touggourt. Ces futures habitations
seront réalisées par un promoteur immo-
bilier agréé, en individuel et sous forme
groupée.
Le programme en question est appelé à
répondre à la demande croissante de
logements, surtout au niveau de ces deux
grandes agglomérations urbaines . La
wilaya a bénéficié d’un programme de
plus de 3.500 logements de type LPA et
LSP, dont 441 unités sont actuellement
en chantier. APS
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Le MC Oran s’est emparé de
la deuxième place du
championnat national de
Ligue 1 Mobilis après sa
victoire à domicile face au
DRB Tadjenanet, pour le
compte de la 19e journée, alors
que la JS Kabylie continue de
broyer du noir.

PAR MOURAD SALHI

L e malheur des uns fait le bonheur des
autres. Les résultats des concurrents,
à l’image de la défaite du MC Alger

contre l’Olympique, le match de la JS
Saoura à domicile face à l’ES Sétif, la
défaite de l’USM Alger à domicile contre
l’USM Bel Abbès et autres résultats, ont
fait les affaires des Hamraoua. S’il y a une
équipe qui a bien profité de cette journée,
c’est bien le Mouloudia d’Oran. Devant
leurs inconditionnels, les gars d’El-Hamri
ont réussi à prendre l’avantage sur leurs
vis-à-vis et deviennent ainsi de sérieux
prétendants pour le titre. A sept points du
leader, le club phare de l’Ouest possède
tous les moyens pour atteindre un tel
objectif. "Cette victoire est une réponse
pour tous ceux qui doutent de nos capaci-
tés. Une victoire qui va nous permettre de
rejoindre le podium et la deuxième place.
C’est très important d’atteindre le som-
met, mais le plus important c’est de se
maintenir. Nous allons continuer à travail-
ler dans le même sens pour réaliser encore
des résultats positifs. Rien n’est encore
acquis mais cette performance redonnera
confiance aux joueurs pour la suite", a
indiqué le premier responsable à la barre
technique des Hamraoua, le Tunisien

Mouaiz Bouakaz. En face, le DRB
Tadjenanet se complique la vie avec sa
nouvelle défaite. Le Difaâ rétrograde à la
14e place au classement général avec 18
points et se dirige droit vers la Ligue 2.
A Tizi-Ouzou, comme d’habitude, la JS
Kabylie ne gagne plus et enchaîne les
résultats négatifs sur ses bases du 1er-
Novembre, en enregistrant un match nul
contre le NA Hussein Dey. Les Canaris
ont failli même se faire déplumer par une
équipe du Nasria plus en place. Ce résul-
tat nul ne fait bien évidemment pas les
affaires des Jaune et Vert qui restent blo-
qués dans la zone de turbulences avec uni-
quement 19 points dans leur escarcelle. En
dépit du changement opéré à la tête de la
barre technique, avec l’arrivée de
Nouredine Saadi, la JSK, dont le dernier
succès remonte au 17 octobre 2017, conti-
nue de manger son pain noir et enchaîne
avec un 12e match sans victoire. "Je ne

suis pas responsable de ce résultat. Je suis
très inquiet pour le club et la position dans
laquelle il se trouve actuellement ne me
fait pas plaisir. Nous allons faire tout
notre possible pour revenir et sauver le
club", a déclaré l’entraîneur Nouredine
Saadi. De son côté le technicien du
NAHD, Billal Dziri, avoue que son équipe
avait la possibilité de revenir au bercail
avec les trois points de la victoire. "Je
pense que mon équipe a bien géré le
match. Nous avons eu l’opportunité de
revenir avec la totalité des points. L’arbitre
nous a refusé un but valable. Une chose
est sûre, mon équipe ne perd toujours pas.
C’est très important. Nous allons faire de
notre possible pour améliorer davantage
nos résultats au fur et à mesure", a en effet
déclaré Billal Dziri.

M. S .

Houd Zourdani termine à la 5e place au
Grand Slam de Paris. Le judoka algérien a
raté de peu la médaille de bronze ce samedi
dans la capitale française.
Exempté du premier de la poule C,
Zourdani a débuté son tournoi de la meil-
leure des manières en battant, par Ippon,
le Géorgien Vazha Margvelashvili. Sur sa
lancée, le pensionnaire du GS Pétroliers a
ensuite évincé l’Américain, Ryan Vargas,
par Ippon également.
Toutefois, le champion d’Afrique des - 66
kg a butté en quart de finale sur le
Japonais Joshiro Maruyama, 2e du Grand
Slam de Tokyo disputé en décembre 2017.
Dans le repêchage pour disputer la
médaille de bronze, Zourdani s’est bien

repris en évinçant le Chinois Wu Zhiqiang
avant de s’incliner face à un autre
Japonais, Isoda Norihito en l’occurrence.
En dépit de cette défaite amère, Zourdani
(24 ans), termine au pied du podium, mais
réalise une belle prestation dans un tour-
noi aussi relevé que le rendez-vous de
Paris. Il confrime par la même occasion
qu'il est une valeur sûre de la discipline.
De leur côté, les deux autres judokas algé-
riens présents sur les tatamis parisiens, ce
samedi, n’ont pas réussi à franchir le cap
du premier tour. Fethi Nourine (- 73 kg) a
été éliminé par l’Arménien, Ferdinand
Karapetian, alors qu’Amina Belkadi (- 63
kg) a été sortie par l’Américaine, Hannah
Martin. Le Grand Slam de Paris se pour-

suivra ce dimanche avec l’entrée en lice du
reste du contingent algérien. Chez les
hommes, Hamza Drid (-81 kg),
Abderrahmane Benamadi (-90 kg), Lyès
Bouyacoub (-100 kg) et Mohamed Amine
Tayeb (+100 kg) enfileront leurs kimonos
pour donner la réplique respectivement au
Centrafricain, Hardi Malot, au Français
Axel Clerget, au Biélorusse Mikita Sviryd
et au Géorgien Levani Matiashvili.
Chez les dames, Kaouthar Ouallal (-78 kg)
donnera la réplique à la Portugaise Yahima
Ramirez, alors que Sonia Asselah (+78
kg) croisera la route de la Tunisienne
Sarah Trabelsi.

LeWO Boufarik a réduit l’écart
qui le sépare du leader, le CRB
Dar El-Beïda, en disposant du
NA Hussein Dey (63-56), ce
samedi, à l’occasion de la 21e

journée du championnat
d'Algérie de basketball,

Nationale 1. Les Boufarikois
ne comptent plus que deux
longueurs de retard sur le
CRBDB. Profitant de la 3e

défaite du leader, concédée ven-
dredi à Sétif, le WOB at réussi
à réduire l’écart après avoir pris

le meilleur sur la NA Hussein
Dey (63-56). Dans les autres
rencontres, la logique a été
globalement respectée mis à
part à El-Eulma où le
Printemps sportif a été battu
par l’USM Alger, promu cette

saison (52-59). A Alger, le
duel des promus animé par
CSC Gué-de-Constantine et
OS B B Arréridj est revenu au
Bordjiens vainqueurs sur le
score de 65 à 78.

FOOTBALL, MISE À JOUR DU CHAMPIONNAT DE LIGUE 1 MOBILIS

Les Hamraoua sérieux
prétendants au titre

GRAND SLAM DE PARIS

Houd Zourdani rate le bronze

NATIONALE 1 DE BASKETBALL - 21e JOURNÉE

Le WO Boufarik revient à 2 points du leader

LIGUE 2
Réunion WAT-

wali de Tlemcen
Une réunion a été organisée, dimanche
10 février, à l’initiative du wali de
Tlemcen, Benyaiche Ali, en présence du
président du WA Tlemcen.
Le club de Tlemcen, le Widad, n’arrive
pas à retrouver le chemin de la Ligue 1.
El Zarga est même descendue en cham-
pionnat amateur-ouest en 2015 après
une saison catastrophique. Le WAT a
retrouvé la Ligue 2 cette année, 11e au
classement général l’équipe vient d’enre-
gistrer une autre défaite hier face au JSM
Skikda à domicile.
Le wali de Tlemcen a tenu à réunir en
urgence le président du WA Tlemcen,
Soulimane Nasreddine, en présence de
l’entraîneur Fouad Bouali, à qui il a été
demandé de prendre les rênes du club,
offre qu’a refusé Bouali qui a toutefois
rassuré les présents de son apport à
l’équipe moralement et de façon non-
officielle. La wilaya a récemment refait
à neuf le stade Akid-Lotfi qui a été doté
d'une pelouse synthétique de dernière
génération.

BELGIQUE
Ouali

de nouveau
buteur et
passeur

Idir Ouali enchaîne avec encore un but et
une passe cette fois contre Anvers et
Courtai qui s'est imposé 4-0 s'approche
des play-offs pour le titre.
Auteur de deux buts et quatre passes
décisives sur les quatre derniers matchs
le milieu de terrain de 29 ans est monté
en puissance depuis le mois de décembre
et porte son club avec son coéquipier
Teddy Chevalier désormais meilleur
buteur du club. C'est donc Ouali qui a
ouvert le score contre Anvers à la 20’ sur
un service de Chevalier avant que ce der-
nier n'inscrite un triplé dont le dernier
but est servi par Ouali (83’). Courtai qui
avait très mal démarré la saison est dés-
ormais 7e à un point de la 6e place syno-
nyme de qualification au tour de play-
offs 1 entre les six meilleurs équipes du
championnat.

ITALIE
Le Napoli

a gagné pour
Ghoulam

Naples ne veut pas lâcher et continue à
tenir tête à la Juventus en s'imposant
largement contre la Lazio qui avait pour-
tant ouvert le score. Avant le début de la
rencontre les 11 Napolitains ont arboré
le maillot de Faouzi Ghoulam en sou-
tien à l'Algérien qui a rechuté vendredi et
qui a dû être opéré du genou. C'est donc
le Hollandais de Vrij qui a ouvert le
score à la 3e minute dans jeu, cueillant à
froid les hommes de Sarri dans leur antre
du San Paolo mais juste avant la mi-
temps Callejon réussi à égaliser. En
début de seconde mi-temps Wallace
trompe son gardien et permet à Naples
de mener 2-1, l'occasion pour Mertens et
ses coéquipiers de dédier le but à
Ghoulam en faisant le signe 31 à la
caméra. Ils en ajouteront 2 autres par
Mario Rui (56') et l'inévitable Mertens
(73') pour gagner 4-1 et repasser devant
la Juventus avec 63 points contre 62
pour la Vieille Dame.
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BÉJAÏA, PROGRAMME 2018 POUR LA WILAYA

Mise à niveau du développement socio-économique

ALGER, SQUARE PORT-SAÏD

Lancement des travaux
de réaménagement

Le ministre de l’Intérieur, des
Collectivités locales et de l’Aménagement
du territoire, Noureddine Bedoui, a fait
état, fin janvier, de la volonté des pouvoirs
publics de mettre à niveau le développe-
ment socio-économique de la wilaya de
Béjaïa et de lui donner l’opportunité durant
l’année 2018 de résorber ses insuffisances.
"L’année 2018 sera l’année de sa (Béjaïa)
mise à niveau", a-t-il indiqué lors d’une
rencontre avec les représentants locaux de
la société civile et des élus, mettant en
relief la volonté politique des pouvoirs
publics de l’accompagner vers une étape
supérieure de son développement.
Joignant l’acte aux paroles, le ministre, a
annoncé dans ce sillage, l’octroi de plu-
sieurs dotations financières, notamment
pour la poursuite de la dynamique d’intro-
duction du gaz et de l’électricité dans les
localités et villages, situées à l’est de la
wilaya, d’un montant de 200 millions de
dinars, l’alimentation en eau potable de
quelques agglomérations à l’ouest de la
wilaya, notamment Beni-Ksila, Saket et
Boulimat, soutenue par une enveloppe
complémentaire de 2,2 milliards de dinars,

et le renforcement des infrastructures spor-
tives, dont l’évaluation a été laissée aux
soins des techniciens pour établir avec jus-
tesse les besoins. Le ministre a également
promis l’éventualité de financement des
VRD, du nouveau pôle en construction à
Oued-Ghir, à 10 kilomètres à l’ouest de
Béjaïa dont la conception innovatrice a été
appréciée, subordonnant cette décision à
arbitrage à des instances centrales, qu’il va
falloir associer. D’autres décisions simi-
laires ont été entérinées, mais non dévoi-
lées, laissant la primeur de l’annonce au
wali et au président de l’APW.
S’agissant de l’AEP des agglomérations de
l’ouest de la wilaya qui en sont dépour-
vues, Bedoui a fixé le mois de Ramadhan
pour y faire couler l’eau, affichant son
mécontentement quant au retard accusé
pour ce faire.
Tout en rassurant sur l’engagement de
l’État à tout faire pour servir les citoyens,
le ministre n’a pas manqué de mettre le
doigt sur les responsabilités locales, stig-
matisant notamment les facteurs ayant
impacté le développement local, dont
notamment les oppositions et le refus de

passage à certains projets structurants
(eau, gaz, électricité,...), ainsi que la fer-
meture de routes. "Il faut se dire certaines
vérités", a soutenu le ministre, plaidant,
dans ce sens, en faveur de la participation
des citoyens à la prise de décision et de la
démocratie participative qui reste, a-t-il
dit, une garantie de bonne gouvernance.
Dans ce contexte, le ministre a invité les
élus à développer leurs communes, en
favorisant l’investissement, créateur de
richesses et d’emplois. Il insistera à ce
titre sur la création, dans leur territoire de
zones d’activités réduites, afin d’insuffler à
leur collectivité de nouvelles dynamiques.
Le ministre, qui a séjourné deux jours
durant dans la wilaya de Béjaïa, a visité des
unités économiques, des zones indus-
trielles, des exploitations agricoles et des
sièges communaux au sein desquels il
s’est intéressé, notamment, à la moderni-
sation de l’administration, particulière-
ment dans son volet numérique inhérent à
l’établissement de documents officiels
(permis de conduire, carte grise, passeport,
entre autres) et qui semble aller bon train.

APS

Les travaux de
réaménagement du square
Port-Saïd à Alger ont débuté à
l'effet de redonner son lustre
d'antan à cette place
historique, a indiqué le
président de l'APC d'Alger -
Centre, Abdelhakim Bettache.

PAR BOUZIANE MEHDI

L es travaux de réaménagement du
square Port-Saïd ont été lancés après
un arrêt de trois mois suite à

l'activation de l'action de la commission
des marchés à l'issue de l'installation du
président et membres de l'APC. M.
Bettache indiquera qu’une "enveloppe de
15 milliards de centimes a été allouée au
projet supervisé par une entreprise natio-
nale". Les travaux devraient être achevés
en mai prochain, selon le même interlocu-
teur. Selon les explications du P/APC
d’Alger-Centre, "le lancement du projet q
s'inscrit dans le cadre du plan d'orientation
d'aménagement et d'urbanisme de la
wilaya d'Alger, (2015-2035). Une enve-
loppe de 15 milliards de centimes a été
allouée pour mener à bien les travaux".
Le président de l'APC d'Alger-Centre a fait
savoir à l’APS que "le réaménagement du
square Port-Saïd, y compris le kiosque à
musique, englobera le côté jouxtant l'en-
trée du théâtre national algérien (TNA)
ainsi que les vieilles bâtisses à proximité,
ajoutant qu'un bibliobus de vieux livres
sera installé au niveau du square, outre la
rénovation des toilettes publiques selon
les normes internationales, ce qui permet-
tra de créer des postes de travail dans la
maintenance du site".
Le "bureau d'études en charge du projet
d'aménagement est appelé à tenir compte
du plan originel du square Port-Saïd", a
fait savoir le responsable.

En coordination avec le TNA, il sera pro-
cédé, à cet effet, à l'installation de cinq sta-
tues qui se trouvaient initialement dans
cette place, à l'effigie de figures du 4e art
algérien à l'instar de Abdelkader Alloula,
Mohamed Boudia, Kelthoum et Azeddine
Medjoubi. Cette même journée marque
également le début des travaux d'aménage-
ment des sous-sols de la Grande-Poste
qui comprennent un centre commercial de
25 locaux pour un montant de 20 mil-
liards de centimes, a indiqué l’APS, souli-
gnant que selon le premier responsable de
la commune d'Alger-Centre, il sera pro-
cédé à la livraison du projet dans un délai
de huit mois. Pour rappel il a été procédé
à la fermeture partielle de la route menant
de la Grande-Poste vers l'hôtel Albert-1er

en raison des travaux de soutènement suite
à la fuite des eaux pluviales ayant entravé
le commencement des travaux.
Concernant les travaux du jardin de la
Liberté (ex-parc de Galland), M. Bettache
a précisé que ce dernier sera livré dans une
vingtaine de jours à la fin des travaux
pour lesquels a été allouée une enveloppe
de 4,3 milliards de centimes. Un autre
grand chantier a été lancé au niveau de la
rue Tanger où, dans une première phase,
un budget d'aménagement a été mobilisé
d'un montant de 150 milliards de cen-
times, et il sera procédé à l'aménagement

des ruelles sises derrière la façade, au nom-
bre de quarante pour un budget de 400 mil-
liards de centimes, outre 60 autres durant
la prochaine session de l'Assemblée pré-
vue en mars.
Par ailleurs, le président de l'APC
d'Alger-Centre a fait état de l'inauguration
du "théâtre d'Alger-centre", de la salle de
cinéma des jeunes (ex-Casino) qui a été
conçue au départ en tant que salle de théâ-
tre et récemment équipée en vue de faire
revivre l'activité théâtrale algéroise des
jeunes talents, outre la présentation des
spectacles pour encourager les associa-
tions et la production théâtrale, notam-
ment dans le cadre de la dynamique que
connait la commune.
L'initiative de l'inauguration du premier
théâtre communal à Alger d'une capacité
de 500 places se veut être un apport quali-
tatif à la scène culturelle visant à œuvrer
avec le reste des établissements, des théâ-
tres régionaux et du théâtre national à tra-
vers l'inauguration d'un festival au profit
des enfants, ainsi que des ateliers de forma-
tion dans le domaine de l'écriture, de la réa-
lisation, de l'interprétation et de la scéno-
graphie. "La salle poursuivra néanmoins
les projections cinématographiques", a
affirmé M. Bettache.

B.M.

SIDI-ABDELLAH
Un nouveau
siège de la

Sûreté urbaine
inauguré

Un nouveau siège de la Sûreté urbaine a
été inauguré, dimanche, du mois en
cours, dans la nouvelle ville de Sidi-
Abdallah à Alger, a indiqué un commu-
niqué de la Direction générale de la
Sûreté nationale (DGSN).
Le siège a été inauguré par le ministre
de l'Habitat, de l'Urbanisme et de la
Ville, Abdelwahid Temmar, qui était
accompagné du Directeur général de la
Sûreté nationale, le général-major
Abdelghani Hamel, en présence du
ministre de la Jeunesse et des Sports,
El-Hadi Ould Ali et du wali d'Alger,
Abdelkader Zoukh, et ce en marge d'une
cérémonie de distribution d'un nouveau
quota de logements de type location-
vente "AADL".
Des explications ont été fournies sur
cette structure de la sûreté qui "dispose
de tous les équipements et moyens per-
mettant d'assurer au citoyen les meil-
leures prestations en matière de sûreté
dans le cadre des principes de la police de
proximité et de veiller sur la sécurité du
citoyen et des biens".
Lors de l'inspection des locaux de ce
siège, le général-major Hamel a souli-
gné que ces nouvelles structures de
police constituent "un acquis important
pour le renforcement de la couverture
sécuritaire dans le cadre de l'application
des lois de la République et du respect
des principes des droits de l'Homme à
travers un accueil de qualité".

TAMANRASSET
Lutte anti-cancer
Plus de 100 cancéreux sont pris en
charge actuellement au niveau de l’unité
de traitement anti-cancer de l'hôpital de
Tamanrasset, a-t-on appris dimanche du
responsable du conseil médical de cet
établissement.
Entrée en service en janvier 2015, cette
unité n'a depuis cessé d'améliorer la
prise en charge des malades de la région,
du dépistage à la chimiothérapie, leur
épargnant les longs déplacements vers
les hôpitaux d’Ouargla et d’Alger pour
les motifs de consultations et de soins,
a indiqué le docteur Lyes Akhamoukh,
spécialiste en maladies infectieuses.
Le cancer du sein vient en tête des cas de
cette maladie, suivi des cancers de
la thyroïde et de l’ORL (oto-rhino-laryn-
gologie).
Le spécialiste a mis en exergue l’impor-
tance de la formation pour améliorer les
compétences des corps médical et para-
médical exerçant dans le cadre de la lutte
anti-cancer à l’hôpital de Tamanrasset,
avant de souligner que les campagnes de
sensibilisation sur le dépistage précoce
de la maladie, menées à travers les loca-
lités et régions enclavées de la wilaya,
demeurent un facteur essentiel pour la
prise en charge à temps des malades.
Les responsables de l’unité de traitement
anti-cancer de Tamanrasset fondent de
larges espoirs, en l’absence de la radio-
thérapie, sur la promotion de cet établis-
sement en centre anticancéreux pour
accomplir les diverses opérations de
prise en charge médicale de cette
pathologie lourde.

APS



En présence de
l'ambassadeur des Pays-Bas
en Algérie, Son Excellence
Robert van Embden, de
nombreuses femmes
managers et chefs
d'entreprise ainsi que des
représentantes de la société
civile et des universitaires,
une rencontre-débat sur le
leadership féminin a eu lieu,
hier, à l'hôtel d'El-Biar, et qui a
suscité un vif et riche
echanges d'expérience entre
les participantes.

PAR AMAR AOUIMER

N acira Haddad, chef d'entreprise
et vice-présidente du Forum
des chefs d'entreprise, a mis en

relief l'entrepreneuriat féminin
comme levier pour le développement
économique en mettant notamment

également l’accent sur le rôle moteur
de la société covile comme interlocu-
teur valable du gouvernement pour
faire avancer la démocratie et la ges-
tion des affaires publiques.
Quant à Karima Bergheul, présidente
de l'Association des femmes en éco-
nomie verte (Afev), elle a mis en
exergue la contribution active et effi-
cace du travail des femmes dans la vie
économique du pays en affirmant que
"le partage d'expériences entre les
femmes entrepreneurs et les femmes
leaders est significatif et incommensu-
rable, en véhiculant le message de la
femme réussissant son parcours pro-

fessionnel et en devenant manager de
grande classe tout en gérant les diffi-
cultés familiales".
L'ambassadeur des Pays-Bas à Alger a
souligné l'importance et la portée de
l'entrepreneuriat féminin "qui inspire
aujourd'hui un partage de connais-
sances et de transfert de savoir-faire
et d'expériences professionnelles".
Il est "impérieux de soutenir les
femmes entrepreneurs et celles qui
veulent monter leurs entreprises", a-t-
il dit, ajoutant que l'égalité homme
femme en matière de management
peut transformer la bonne gouver-
nance et consacrer la réussite des

femmes chefs d'entreprise, donc assu-
rer le développement durable du pays.
"L'objectif essentiel consiste a pour-
suivre le programme de coopération
des Pays-Bas qui encourage les
femmes entrepreneurs partout dans le
monde et particulièrement en Algérie.
Il s'agit de développer les compé-
tences et les connaissances a travers
la formation des femmes qui ont un
rôle moteyr dabs le développement et
la croissance économique du pays" a-
t-il déclaré.
Le diplomate ajoute qu'il est impor-
tant de procéder à l'égalité des rému-
nérations des femmes en partageant
les expériences positives.
C'est une occasion opportune de
discuter avec le ministre algérien des
Affaires étrangères, Abdelkader
Messahel, lors de la visite du ministre
des affaires étrangères des Pays-Bas à
Alger le 8 mars pour coprésider la
Commission mixte algéro-néerlan-
daise dans le cadre de l'intensification
des relations bilatérales politiques et
économiques.

A. A.

Les efforts de développement du tou-
risme dans la wilaya d’Ouargla
s’orientent vers la promotion du ther-
malisme, un des segments important
du tourisme saharien susceptible de
drainer des touristes et curistes, a-t-on
appris de la direction locale du tou-
risme et de l’artisanat (DTA).
En dépit de l’éparpillement à travers
le territoire de la wilaya d’Ouargla
d’une quarantaine de sources ther-
males de divers débits d’eau (entre 80
litres/seconde et 250 l/s) et de tempé-
ratures variant de 40 à 60 degrés,ces
thermes demeurent inexploités, a
relevé le DTA. Abdallah Belaid a
estimé que l’exploitation optimale de
cette ressource thermale ouvrira de
larges perspectives au tourisme saha-
rien et de santé à même d’attirer des
touristes nationaux et étrangers et de
permettre à la région à renouer avec

les flux touristiques d’antan. Ces sta-
tions thermales sont en majorité loca-
lisées à travers 18 communes de la
wilaya, dont Ain-Sahra (commune de
Nezla), Khecham-Errih et Gouiret El-
Acheb (Hassi Benabdallah), El-Hedeb
(Rouissat), Gassi-Touil et Haoud Et-
Tamr (Hassi-Messaoud), El-
Gueddachi (El-Hedjira) et Herihira
(Mégarine).
Elles présentent des vertus thérapeu-
tiques grâce à leur eau riche en com-
posants chimiques (chlore, sodium,
souffre et autres), nécessaires pour la
cure de nombreuses pathologies der-
matologique, respiratoire, rhumatis-
male et articulatoire.
Le programme de la DTA s’articule,
dans le cadre de la sensibilisation des
promoteurs, sur la vulgarisation de
l’importance que revêtent ces stations
dans la promotion du tourisme ther-

mal, en particulier, et du tourisme
saharien en général, à travers l’organi-
sation d’évènements d’information
sur les facilités et avantages accordés
aux investisseurs dans le domaine.
La wilaya d’Ouargla s’était vue accor-
der des projets de développement et
d’exploitation des sources thermales
qui trainent pour des raisons liées au
choix de terrain, et les efforts se pour-
suivent actuellement, conjointement
avec les parties concernées, pour
régulariser la situation dans de brefs
délais.
La wilaya a enregistré l’année der-
nière un véritable regain de l’activité
touristique qui s’est traduit par l’ac-
cueil, au titre de la saison touristique
saharienne et des activités de certaines
agences activant dans la région, d’un
flux de plus de 700 visiteurs de natio-
nalités étrangères (japonaise, portu-

gaise et italienne notamment).
La promotion médiatique du produit
touristique, menée avec le concours
des agences et offices de tourisme à
travers de grandes manifestations tou-
ristiques et culturelles, constitue un
levier important à même d’intéresser
le touriste à la destination touristique
saharienne algérienne.
L’investissement touristique dans la
wilaya d’Ouargla a connu ces der-
nières années une dynamique, à la
faveur des avantages prévus par les
pouvoirs publics pour encourager ce
créneau, ayant permis de concrétiser
divers projets, et d’autres sont encore
en chantier, notamment des structures
hôtelières.

R. E.

Les travaux d’aménagement urbain de
quatre zones rurales dans la commune
d’Aïn-Abid (40 kilomètres au sud-est
de Constantine), seront lancés "inces-
samment", a-t-on appris du président
de l’assemblée populaire communale,
Abdelali Redouane.
Le même élu a indiqué à ce propos à
l’APS que l’opération concernera les
zones rurales de Kehalcha-Kebar, de
Bordj-Mehiris (180 foyers) et de
Zehana (120 foyers) en plus du village
agricole 20-Août 1955.

La réalisation de ce projet vise parti-
culièrement l’amélioration des condi-
tions de vie des citoyens du monde
rural et œuvre à contribuer à la fixa-
tion de ces habitants dans leurs lieux
d’origine. Ces démarches encourage-
ront l’activité agricole, dans la com-
mune d’Aïn-Abid, une localité à voca-
tion agricole par excellence, considé-
rée comme "le grenier de
Constantine".
L’ensemble de ces habitations rurales
avait bénéficié récemment d’opéra-

tions de raccordement aux réseaux
d’eau potable (AEP), d’électricité et
du gaz naturel. Les travaux de ce
projet portent surtout sur l’extension
et le goudronnage du réseau routier, la
réalisation des chaussées et des
espaces verts ainsi que le raccorde-
ment au réseau d’électricité.
La direction locale de l’urbanisme, de
l’architecture et de la construction
(DUAC) a réservé récemment une
enveloppe financière estimée à 70
millions de dinars pour la concrétisa-

tion de ce projet dont l’opération de
suivi et d’accompagnement sera prise
en charge par l’APC.
Une fois le projet achevé, une bonne
partie des préoccupations des habi-
tants de ces régions rurales, notam-
ment dans le volet amélioration du
cadre de vie sera résolue, a signalé
M. Abdelali.

R. E.
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RENCONTRE-DÉBAT SUR L'ENTREPRENEURIAT FÉMININ EN ALGÉRIE

Valoriser le travail des cheffes d'entreprise

DÉVELOPPEMENT DURABLE DANS LA WILAYA D’OUARGLA

Le thermalisme pour promouvoir le secteur du tourisme

DÉVELOPPEMENT DURABLE DANS LA WILAYA DE CONSTANTINE

Aménagement urbain de quatre zones rurales
de la commune d’Aïn-Abid
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BTMATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIALETMARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire...
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner
• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs

• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication
• Capacité de négociation et de persuasion
• Force de persuasion
• Rigueur, adaptabilité et mobilité
• Compétences managériales
• Sens de l’analyse
• Raisonnement inductif et déductif
• Doté d’esprit positif et créatif
• Focalisé sur les résultats
• grande résistance à la pression
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTSAL’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
• Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
•Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonctionSIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
•Montage et mise en forme du processus HSE
•Management et Pilotage du Processus deHSE.
•Mise en place du planHSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
•Conceptionet confectiond’indicateursHSEet tableauxdebord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et
environnement.
• Expérience minimale 02 ans

• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE L’ADMINISTRATIONDIRECTEUR DE L’ADMINISTRATION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
• vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
• Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1410
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN COORDINATEUR SIE (SÛRETÉ INTERNE
D’ÉTABLISSEMENT)

Missions :
• Rattaché au Responsable HSE
• Coordinateur des structures de sûreté interne des agences
• Consolide les moyens humains et matériels des dispositifs
à mettre à la disposition des SIE locales
• Coordonner les relations de la société de gardiennage
• Suivi des actions de plusieurs commissions (Inventaires,
Créances
• Hygiène et sécurité) Autres activités sur la gestion du
patrimoine.
• Veiller à l’application de la réglementation relative à
l’hygiène et la sécurité du travail
• S’assurer de la mise en application des mesures de
prévention

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances en Hygiène et
sécurité
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 2 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maîtrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles, vous faites également
preuve de qualités d'analyse, de synthèse et avez le sens du
service public.
• disponible

Lieu de travail :
Alger.

Référence : emploipartner- 1412
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
DES COMMERCIAUX LOGISTIQUES

Descriptif de poste:
• Elaborer la proposition commerciale et arrêter avec le
client les modalités du contrat de vente ou le devis
• Commercialiser la prestation transport logistique.
• Prospection, développement de nouveaux clients
(exploitation des fichiers
• Prospecter des opportunités du réseau, suivi des outils
d’aide à la commercialisation afin d’identifier, détecter et
développer des opportunités…)
• Prospecter, développe et assure le suivi de la clientèle.
Dans la négociation commerciale
• Satisfaire les besoins du client en lui assurant rapidité et
sécurité dans le transport
• Répondre aux appels d’offres en étroite collaboration avec
le directeur de la division
• Veille permanente de la concurrence au niveau local et
national
• Reporting…

Capacités et expérience souhaitées:
• Niveau universitaire exigé et âgé de 35 ans au maximum
• Formation en logistique internationale ou commerce
internationale
• Au minimum 2 ans d’expérience
• Persévérance, bon relationnel
• Résistance au stress et capacité d'écoute sont nécessaires,
afin de déceler les besoins des clients et répondre à la
demande.

Lieu du travail:
• Alger

Référence : Emploipartner-1404
Poste : Emploi Partner recrute pour ATLAS COPCO
ALGERIE UN DIRECTEUR DES FINANCES

Missions:
• Garantir la fiabilité et l'exactitude des informations
comptables et des reporting de l’entreprise
• Analyse financière régulière.
• Gérer les relations avec les départements financiers et
comptables de l’entreprise
• Gérer les relations avec les institutions financières, les
auditeurs et tout autre acteur externe,
• Suivre les facturations, le recouvrement,
• Assurer le reporting mensuel/budget,
• Assurer l'application des règles comptables locales en
fonction des besoins identifiés,
• Assurer le contrôle et le suivi de la trésorerie dans le
respect des procédures de l’entreprise,
• Autoriser le paiement des fournisseurs
• Suivi de la gestion des stocks

Profil :
Expérience requise
• Au moins 2 à 3 ans d’expérience sur le même poste
• Expérience exigée en multinationale ou en entreprise
privée

Diplôme requis
• Licence en finances

Compétences
• Maîtrise de l’anglais obligatoire (pour la communication
avec le groupe, lecture, mail, téléconférence)
• Bonnes connaissances des systèmes de contrôle de
gestion (en interne)
• Bonnes connaissances de la réglementation en vigueur
(lois de finances, comptabilité, compétences analytiques
• Très bonnes connaissances en finances
• D’excellentes compétences interpersonnelles
• Doit être fiable pour maintenir une stricte confidentialité
• Aptitude aux présentations fréquentes
• Aptitudes à la communication verbale et écrite,
• Capacités de définir des priorités et respecter les délais
• Très bon sens de l’organisation,
• Aptitude à la prise de décision pour aux besoins du
développement
• Excellent niveau dans la résolution des problèmes
• Compétences en informatique

Lieu de travail principal :
• Alger / Route de Sidi Menif Tranche 3 Lot N°119
ZERALDA.

Référence : emploipartner- 1407
Poste : Emploi Partner recrute pour - Red FabriQ –UN
INGÉNIEUR DE DÉVELOPPEMENT .NET

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess  dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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CuisineCuisine
Courgettes

à l’espagnole

Ingrédients
500 g de petites courgettes
2 oignons
500 g de tomates
Une pincée de paprika
1 gousse d’ail
Farine, huile
Chapelure, sel, poivre
Préparation
Laver les courgettes et les
découper en tranches fines. Les
enduire de farine. Couper les
oignons en tranches fines et les
rouler dans la farine. Dans une
poêle, mettre à chauffer un fond
d’huile et y faire dorer légèrement
les courgettes de chaque côté.
Egoutter sur du papier absorbant.
Ensuite, faire de même avec les
tranches d’oignons. Couper les
tomates en tranches. Beurrer un
plat allant au four. Y déposer une
couche de courgettes, ensuite la
moitié des oignons, la moitié des
tomates, la gousse d’ail écrasée.
Saler et poivrer. Mettre par- dessus
le reste des courgettes, l’autre
moitié des oignons, des tomates et
la pincée de paprika. Saupoudrer de
chapelure et arroser d’une c. à soupe
d’huile d’olive. Cuire à 200° pen-
dant 30 min.
Poires au chocolat

Ingrédients
4 petites poires
Le jus de citron
Pour la sauce
90 g de chocolat noir
125 ml de lait
1 c. à café de café soluble
25 g de sucre
Préparation
Eplucher délicatement les poires
en laissant la queue. Les imbiber
de jus de citron rapidement pour
ne pas qu’elles noircissent. Mettre
les poires dans une casserole avec
2 verres d’eau et le jus de citron. A
ébullition, réduire le feu et les
cuire pendant une petite demi
heure à feu doux. Egoutter les
poires et les laisser refroidir.
Préparer la sauce au chocolat en
mettant tous les ingrédients dans
une petite casserole. Mettre à feu
doux et mélanger. Laisser frémir
tout en tournant 5 min.
Au moment de servir, verser de la
sauce chocolat chaude ou froide
sur les poires.

Taches jaunes
au fond de l’évier

Pour les enlever, utilisez des
papiers essuie-tout trempés de
javellisant. Appliquez sur la
tache environ une demi-heure et
rincez

Nettoyer derrière
le frigo

Attachez un
vieux bas au
bout d’un
b â t o n .
G l i s s e z - l e
dessous et
derrière le
réfrigérateur
pour vous
débarrasser de
la mousse et
des saletés qui
p o u r r a i e n t
nuire à la cir-
culation d'air
qui est nécessaire au moteur.

Nettoyer un
ouvre-boîte

C’est l'appareil le moins net-
toyé de la cuisine. Les germes
peuvent s’incruster. Utilisez
une vieille brosse à dents et une
eau chaude savonneuse pour le
nettoyer après chaque usage.

Taches sur plat
en pyrex

Pour enlever les taches sur les
plats de cuisson en pyrex, rem-
plissez l’évier d'eau, ajoutez 1c.
à table d'ammoniac et laissez
tremper toute la nuit.

Page animée par
Ourida Aït Al i

Trucs et astucesTrucs et astuces

Si on ne sait pas exactement
d'où vient notre énergie, une
chose est sûre : on en a
besoin... mais on a trop souvent
l'impression d'en manquer ...
Quelques conseils pour faire le
plein de vitalité.
Adopter les bonnes habitudes

On se traîne hors du lit le matin. On est
épuisé au milieu de l'après-midi. Faire le
souper, aller au travail, faire le ménage ? La
seule pensée nous fatigue. Quand on manque
d'énergie, tout nous paraît pénible, même les
activités qu'on aime habituellement. Et c'est
malheureusement le lot de plusieurs
femmes, prises par un quotidien qui laisse
peu de temps pour souffler. Mais pour lutter
contre cela, il suffit peut-être d'adopter de
bonnes habitudes et de donner à notre corps
les ingrédients dont il a besoin pour se sen-
tir en forme.
Une question d’hygiène de vie

Le corps humain, comme une voiture, a
besoin de carburant. Son carburant, ce sont
les calories contenues dans les lipides, glu-
cides et protéines. Pendant la digestion, l'én-
ergie en est extraite sous forme d'adénosine
triphosphate (ATP), la plus petite monnaie
d'échange énergétique nécessaire à nos cel-

lules. Il ne suffit toutefois pas de faire le
plein de calories pour se sentir pleine d'én-
ergie. Il faut aussi différents nutriments, de
l'eau, de l'oxygène et du repos. Se sentir
pleine d'énergie renvoie alors à une question
d'hygiène de vie puisque, en réalité, il y a
toujours de l'énergie cachée en nous.
Pourquoi on se sent vidé ?

Ce qu'on ressent lorsqu'on pense être en
manque d'énergie tient au fait que notre corps
nous envoie des signaux qui nous poussent
à combler ses besoins. Des neurotransmet-
teurs et des hormones, tels des messagers,
font continuellement circuler de l'informa-
tion afin de régulariser l'ATP. Ce sont eux
qui nous font sentir vidée quand on manque

de sommeil ou de nourriture, par exemple,
afin qu'on remédie à la situation. La quantité
d'énergie dont on a besoin pour se sentir en
forme dépend en grande partie de notre
métabolisme de base (plus notre métabo-
lisme est élevé, plus on brûle de calories et
plus on a besoin d'énergie pour fonctionner).
Enfin, notre énergie varie aussi selon notre
état de santé. Qui dit douleur dit fatigue et
manque de vitalité. Grippée, il est difficile
d'accomplir nos activités quotidiennes, car
notre corps nous invite au repos afin de
conserver l'énergie nécessaire pour combattre
le virus.

BAISSE DE FORME

Faites le plein d’énergieFaites le plein d’énergie

GGravures, toiles et photos sont le point
final d'une décoration réussie, à condition
de les mettre en valeur. Voici comment les
disposer avec brio.
On les regroupe par thème

Thème famil ial ; on regroupe des
portraits à l'huile ou à l'acrylique, ou des
photographies pour représenter les êtres
humains ou la famille, par exemple.

Une matière : on se limite à un seul
médium, par exemple (seulement des
aquarelles ou uniquement des huiles) ou
encore on privilégie une matière pour l'en-
cadrement de toutes les images.

Un rendu graphique : on n'expose
qu'une forme d'oeuvres : des fusains, des
calligraphies, ou encore des images créées
par ordinateur.
Disposition de l’ensemble
et distance

Pour déterminer ces deux points entre

les cadres, voici une solution :
- On peut faire, comme font les

galeristes, appuyer les tableaux sur les
murs ou les disposer à plat sur le sol pour
imaginer la composition.
À quelle hauteur ?

- Ne pas accrocher ses tableaux ni trop
haut ni trop bas.

- Les disposer à la hauteur des yeux, en
se demandant si on regardera nos oeuvres
en position assise ou debout.
Pour créer de l'effet

- Les aménagements verticaux font
paraître les plafonds plus hauts.

- Miser sur une disposition horizontale
pour agrandir une petite pièce.

- Regrouper plusieurs petits cadres pour
former un ensemble percutant.

- Accrocher les cadres ovales ensemble
et les cadres carrés ensemble.

HARMONIE MAISON
Des tableaux pour la déco
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Le rail reste au cœur
du développement
national. De 4.000
kilomètres,
actuellement, le
réseau ferroviaire
national devrait
passer à 6.000 km, et
à plus long terme à
12.000 km, grâce au
programme de
modernisation et
d’extension, mis en
place par les
pouvoirs publics.

PAR ROSA CHAOUI

L’ objectif est de pour-
suivre le maillage du
territoire national, en

desservant et en désencla-
vant un maximum de villes
et de villages, et d’insuffler
une dynamique écono-
mique. Cet ambitieux pro-
jet est confié à l’Agence

nationale d’études et de
suivi de la réalisation des
investissements ferro-
viaires (Anesrif), un
Etablissement public à
caractère industriel et com-
mercial (Epic).
La première étape de ce
grand chantier du rail,
consiste à moderniser le
réseau existant, notamment
"l’axe principal de la
rocade Nord qui part des
frontières algéro-tuni-
siennes aux frontières
algéro-marocaines. Le pro-
gramme, en cours de réali-
sation, concerne le dédou-
blement de la voie sur 40 %
du linéaire, plus l’exten-
sion vers Tlemcen et les

frontières algéro-maro-
caines par une ligne à dou-
ble voie électrifiée sur une
distance de 220 km. Il y a
aussi une étude d’une ligne
Annaba -El Tarf, pour une
vitesse de 220 km/h",
détaille Azzedine Fridi,
Directeur général de
l’Anesrif. La seconde étape
du chantier, qui a démarré
pour certaines destinations,
consiste en la mise en place
de nouvelles lignes. Le DG
de l’Anesrif cite "la nou-
velle ligne qui relie Sidi-
Bel Abbès à Béchar à
l’Ouest, en cours d’exploi-
tation, pour une vitesse de
140 km/h. L’extension vers
Tindouf et les mines de

Ghar Djebillat, pour le
transfert des minerais de
fer". M. Fridi cite d’autres
lignes en travaux, comme
"la ligne des Hauts-
Plateaux qui part de M’sila
en passant par Tissemsilt,
Tiaret et Saïda, en cours de
réalisation, et dont l’achè-
vement des travaux est
prévu fin 2018 - début du
1er trimestre 2019, ainsi que
la voie Saïda - Sidi Bel-
Abbès, qui est en cours
d’exploitation pour une
vitesse de 160 km/h".
L’Anesrif, le bureau
d’études chargé du déve-
loppement du réseau ferro-
viaire national, sous la
tutelle du ministère des
Transports, opte pour des
réseaux électrifiés et une
signalisation de dernière
génération afin d’assurer la
sécurité et le confort des
usagers.

R. C

Ooredoo continue d'appor-
ter les solutions technolo-
giques les plus innovantes à
ses clients particuliers, et
lance Sahla box, sa nouvelle
offre 4G dédiée à la famille,
proposant une expérience
unique et inégalée de
connectivité à haut débit.
Pour 6.990 DA seulement,
le client bénéficie d’une
Box 4G, d’une carte SIM,
de plus de 20 Go d’Internet
et de 1.000 DA d’appels
vers Ooredoo valables 30
jours.
Avec l’offre inédite Sahla
box, le client peut choisir
l’un des deux forfaits men-
suels proposés :
• Sahla box 2000 : pour

2.000 DA seulement le
client peut bénéficier
de 5 Go d’Internet, de 2.000
DA d’appels vers Ooredoo
et d’une connexion Internet
gratuite même après épuise-
ment du forfait. •
Sahla box 4000 : pour 4.000
DA seulement le client peut
bénéficier de 12 Go
d’Internet, d’appels illimi-
tés vers Ooredoo et d’une
connexion Internet Gratuite
même après épuisement du
forfait.
Toujours dans sa quête d’in-
novation, Ooredoo donne la
possibilité aux clients Sahla
box de partager les avan-
tages de l’offre en appels et
Internet et de vivre l’expé-

rience de la Box en famille
via son application Sahla
box APP disponible sur
Google Play .
Le client peut ainsi, faire
profiter les membres de sa
famille d’appels en illimité
et d’un volume Internet à
hauteur de 3,5 Go sur leurs
lignes mobiles.
En plus du partage de for-
faits entre les membres de
la famille, l’application
Sahla box App offre au
client un contenu riche et
diversifié comprenant un
large choix de solutions
innovantes dans des
domaines aussi variés que
le divertissement, l’éduca-
tion, le cinéma et la

musique, telles que
StarzPlay, Haya ! iQRAA et
Haya ! Music.
La nouvelle offre Sahla box
est disponible au niveau des
Espaces Ooredoo, des
Espaces Services Ooredoo
et des points de vente
agréés répartis à travers tout
le territoire national.
Avec le lancement de cette
solution innovante,
Ooredoo réaffirme sa
volonté de faciliter davan-
tage à ses clients l’accès à
l’Internet haut débit et enri-
chir leur expérience digi-
tale.

Deux contrebandiers ont
été arrêtés à Bordj-Badji-
Mokhtar par un détache-
ment de l'Armée nationale
populaire (ANP) alors que
plus de 66 kg de kif traité
ont été saisis à Oran et
Tlemcen, a indiqué hier le
ministère de la Défense
nationale (MDN) dans un
communiqué.

"Dans le cadre de la lutte
contre la contrebande et la
criminalité organisée, un
détachement de l'Armée
nationale populaire a
arrêté, à Bordj-Badji-
Mokhtar, deux contreban-
diers et saisi un camion,
trois véhicules tout-terrain,
7.400 litres de carburant et
3,6 tonnes de denrées ali-

mentaires", précise la
même source. D'autres
détachements, en coordi-
nation avec des éléments
de la Gendarmerie natio-
nale "ont appréhendé, à
Oran, et Tlemcen, onze
narcotrafiquants et saisi
66,03 kilogrammes de kif
traité et 500 comprimés de
psychotropes".

Par ailleurs, des détache-
ments combinés de
l'Armée nationale popu-
laire "ont intercepté à
Tlemcen, Béchar, et Adrar
33 immigrants clandestins
de différentes
nationalités", conclut le
communiqué.

R. N.

INTOXICATION AU MONOXYDE

Les mises en garde
de la Protection civile
Le risque d’intoxication au monoxyde de
carbone reste trop élevé dans le cas du non
respect des consignes préventives indis-
pensables, des erreurs de prévention en
matière de sécurité qui peuvent être
fatales. Ce risque augmente notamment
avec les conditions météo défavorables
caractérisées par des baisses importantes
de température en période hivernale
conduisant à l’utilisation massive des dif-
férents types d’appareils de chauffage par
les citoyens.
Dans ce contexte, les dernières statis-

tiques révèlent que 35 victimes ont perdu
la vie et plus de 396 personnes ont été
secourues d’une mort certaine par les ser-
vices de la Protection civile durant la
période du 1er janvier au 11 février 2018
a travers plusieurs wilayas du pays.
La direction générale de la Protection
civile rappelle aux citoyens les consignes
de sécurité impérativemes à respecter
afin de préserver leur vie et les dommages
qui peuvent être générés.
1. Faites entretenir et régler régulièrement
vos appareils par un professionnel
2. Ne bouchez pas les prises d'air dans les
pièces
3. Penser toujours à ventiler votre loge-
ment lors de l’utilisation des appareils de
chauffage ; aérez au moins 10 minutes par
jour et n’obstruez jamais les entrées et les
sorties d’air de votre logement
4. Ventilez la pièce pendant l'utilisation de
l'appareil
5. Ne laissez pas un moteur de voiture en
route dans un garage fermé
6. Ne vous servez pas de tels appareils
dans des pièces dépourvues d'aérations
7. Appelez le numéro d’urgence de la
Protection civile le 14 en précisant
l’adresse exacte et la nature de l’accident
pour une prise en charge rapide et efficace.

BOUIRA

Quatre morts dans
deux accidents istincts
Quatre personnes ont trouvé la mort,
samedi en fin d'après-midi, dans deux acci-
dents distincts survenus à Lakhdaria et à
Sour El-Ghozlane, rapporte l’APS citant
les services de la Protection civile de la
wilaya.
Selon les détails fournis par la même
source, trois jeunes âgés entre 18 et 23
ans ont péri dans une collision entre leur
voiture et un autre véhicule touristique
survenue à 18h sur la route nationale 5 à
Lakhdaria.
Les trois jeunes ont rendu l’âme sur place
avant d'être évacués vers l'hôpital de la
ville de Lakhdaria.
Un deuxième accident de la circulation
s'est produit au village d'Ouled-Feltlane
relevant de la commune de Sour El-
Ghozlane suite au dérapage d'un véhicule
léger tuant sur place le conducteur âgé
d'une trentaine d'années.
La dépouille de la victime a directement
été transportée vers l'hôpital de Sour El-
Ghozlane.

R. N.
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Plusieurs régions du nord du
pays sont isolées, depuis hier,
par l’amoncellement de la
neige qui n’a pas cessé de
tomber durant toute la nuit de
samedi à dimanche sur les
reliefs ne dépassant pas les
400 mètres d’altitude.

PAR RAHIMA RAHMOUNI

E n Kabylie la neige a fait son
apparition même dans les
régions maritimes comme

Tigzirt et Azeffoun où l’on a enregis-
tré une épaisseur de la poudreuse de
plus de 10 centimètres. Alors qu’en
Haute Kabylie l’épaisseur dépasse
les 30 centimètres voire plus à des
altitudes situées au dessus des 900
mètres.
Au lever du jour, plusieurs routes
étaient fermées à la circulation auto-
mobile à divers endroits du pays
notamment dans les wilayas de
Médéa, Aïn-Defla, Blida,
Boumerdès, Tizi- Ouzou, Béjaïa,
Sétif, Jijel, Bordj-Bou-Arreridj.
Ainsi si les dernières intempéries,
accompagnées de fortes chutes de
pluies et de neige, observées ce
week-end sur toute la façade nord du
pays et les Hauts-Plateaux ont réjouit
agriculteurs et éleveurs, elles ont
cependant aussi isolé nombre d'ag-
glomérations en zones de montagne
et bloqué plusieurs axes routiers, y
gelant le trafic automobile.
En raison du manteau neigeux qui les
a recouvertes, les wilayas de Tizi-
Ouzou et d’Aïn-Defla, à l’image,
d’ailleurs, d’autres wilayas de hautes
montagnes, se sont retrouvées totale-
ment paralysées.
De nombreux véhicules s’étaient
retrouvés bloqués, toute la nuit, entre
les localités d’El-Khemis et de
Boumedfaâ, en raison de la présence
du verglas, à l’origine, dit-il, de
quelques dégâts sans gravité occa-
sionnés à des camions.
La correspondante de la radio Chaîne
3 à Médéa, Rima Rahmani, rapporte
que "la presque totalité du réseau
routier de la wilaya s’est ainsi
retrouvé fortement perturbé par les
fortes chutes de neige, donnant lieu à
des kilomètres d’embouteillages",
rapporte pour sa part la correspon-
dante de la chaîne dans cette région
montagneuse".
Depuis 18 heures, samedi, explique-
t-elle, "la circulation automobile y
est devenue malaisée sinon impossi-
ble", précisant que "de nombreuses
routes reliant le chef-lieu aux com-
munes environnantes, ont été cou-
pées à la circulation provoquant
l’arrêt sur des kilomètres de véhi-
cules lourds et légers".
Cette situation, des suites de laquelle
la wilaya a été amenée à la mise en
place d'une cellule de crise a, pour-
suit-elle, "amené les services de
sécurité à intervenir en divers
endroits pour prêter assistance aux

automobilistes en détresse".
Elle rappelle que les services de la
Gendarmerie nationale, de la
Protection civile, des Travaux
publics, aidés en cela par des béné-
voles, s’attachent depuis la veille à
redoubler d’efforts pour rouvrir les
voies de communication à des auto-
mobilistes contraints de passer la nuit
dans le froid.

Des flocons de neige dans la
région de Ghardaïa

Des flocons de neige mêlés d'une
fine pluie sont tombés hier au petit
matin sur la région de Ghardaïa, a-t-
on constaté. Ce phénomène clima-
tique rarissime, accompagné par une
baisse de température, a offert aux
nombreuses personnes qui s'apprê-
taient à accomplir la prière du matin
un spectacle magnifique à immortali-
ser.
Cette très fine couche de neige, qui a
touché des zones de la vallée du
Mzab (Bounoura, Ghardaïa et Daya
Ben-Dahoua), Berriane et l'entrée de
Métlili, s'est dissipée après l'appari-
tion des rayons du soleil. Selon les
services de météorologie de
Ghardaïa, ces flocons de neige n'ont
tenu que quelques minutes avant de
fondre au lever du soleil.
Cette situation a touché l'ensemble
du nord du pays et le nord du Sahara,
ont-ils fait savoir.

Des précipitations au-dessus
de la normale

Les précipitations prévues pour les
mois de février, mars et avril
devraient être globalement "au-des-
sus" de la normale dans les diffé-
rentes régions du pays, où les tempé-
ratures connaîtront, en général, une
baisse par rapport à la normale, selon
les prévisions Centre climatologique
national (CCN).
Selon des données fournies à l'APS
par le directeur du CCN, Salah
Sahabi Abed, les précipitations pré-
vues pour février seront "au-dessus"
de la normale sur les régions
côtières, proches côtières, de l'inté-
rieur et Hauts-Plateaux (Ouest,
Centre et Est) avec 20 à 60 mm de
plus que leurs normales climatolo-
giques, et légèrement au-dessus de
la normale sur la région Nord du
Sahara de l'ordre de 5 à 15 mm par
endroits.
Pour le mois de mars, elles seront
normales à légèrement au-dessous de
la normale sur les régions côtières,
proches côtières, chaînes et plaines

Ouest, légèrement au-dessus de la
normale sur les régions de l'intérieur
et des Hauts- Plateaux Ouest, "nor-
males à légèrement au-dessus de la
normale sur les régions du littoral,
proches côtières, chaines et plaines
de la région du Centre", a-t-il indi-
qué. A l'Est, les précipitations atten-
dues seront au-dessus de la normale
vers les régions côtières, proches
côtières, chaînes et plaines et les
Hauts-Plateaux, et normales à légère-
ment au-dessus de la normale sur les
régions du Sahara oriental vers
Ghardaïa, El-Oued, Touggourt,
Ouargla et Hassi-Messaoud.
S'agissant du mois d'avril, les préci-
pitations seront au-dessus de la nor-
male sur les régions côtières, proches
côtières, chaînes, plaines Ouest,
plaines du Centre et de l'Est, au-des-
sus" de la normale sur les régions des
Hauts-Plateaux Centre, et normales
sur les Hauts-Plateaux Est et le nord
du Sahara, d'après les prévisions du
CCN. Concernant les températures,
pour le mois de février, elles seront
légèrement au-dessous de la normale
sur l'ensemble des régions côtières,
proches côtières, chaines et plaines,
et au-dessous de la normale men-
suelle sur les régions des Hauts-
Plateaux Ouest et Centre, tandis
qu'elles seront normales sur les
régions de l'intérieur et les Hauts-
Plateaux Est.
Dans les régions du sud-ouest et le
sud-est du pays, elles seront légère-
ment au-dessous de la normale, et
au-dessus de la normale sur l'extrême
Sud-Est. Durant le mois de mars,
elles seront normales à légèrement
au-dessous de la normale sur les
régions côtières, proches côtières,
chaînes, plaines de l'intérieur Ouest
et Est, très au-dessous de la normale
sur les Hauts-Plateaux Ouest, Centre
et les régions des oasis, et normales
sur les régions du Centre (côtières et
de l'intérieur), les Hauts-Plateaux Est
et le Grand Sud. Les prévisions du
mois d'avril indiquent que les tempé-
ratures seront "légèrement au-des-
sous" de la normale sur les régions
côtières, proches côtières, et Hauts-
Plateaux Ouest, "normales à légère-
ment au-dessous" de la normale sur
les régions des Hauts-Plateaux
Centre.
Au centre et à l'est du pays, elles
seront normales sur les régions
côtières, proches côtières, au-dessus
de la normale sur les régions des
Hauts-Plateaux Est, proches de la
normale climatologique sur les

régions du Sud-Ouest, normales à
légèrement au-dessus de la normale
sur le Sahara central, oriental et l'ex-
trême Sud.
Il est à noter que l'état du climat algé-
rien en 2017 a été marqué par un
début d'année très froid, avec la sur-
venue d'une vague de froid qui a sévi
durant le mois de janvier, touchant
même les régions du Sud.
L'année dernière a connu, également,
un été chaud, voire très chaud dans
certaines régions, selon l'ONM, fai-
sant remarquer, notamment, que "la
saison estivale avait été marquée par
l'occlusion de plusieurs foyers de feu
de forêts affectant principalement la
région Nord-Est".
La saison d'automne a été, aussi,
chaude, avec un début des pluies tar-
dif pour la plupart des régions du
pays, engendrant des impacts directs
sur l'agriculture et la ressource en
eau.

Les trois dernières années,
les plus chaudes

Au niveau planétaire, il a été
confirmé que les années 2015, 2016
et 2017, "qui s'inscrivent clairement
dans la tendance au réchauffement
sur le long terme causée par l'aug-
mentation des concentrations atmo-
sphériques de gaz à effet de serre,
sont les trois années les plus chaudes
jamais enregistrées", selon
l'Organisation météorologique mon-
diale (OMM). L'organisation onu-
sienne souligne, dans son bilan, que
2016 se trouvait toujours en tête de
liste, alors que 2017 décroche le
record de l'année sans Nino la plus
chaude jamais constatée, ce dernier
phénomène étant connu pour pousser
à la hausse la moyenne mondiale des
températures. Selon les données de
l'OMM, la température moyenne à la
surface du globe en 2017 dépassait
de quelque 1,1 C celle de l'époque
préindustrielle. La température
moyenne en 2017 a, quant à elle,
dépassé d'environ 0,46 C la normale
(14,3 C) calculée pour les années
1981 à 2010, a-t-elle noté, expliquant
que les Services météorologiques et
hydrologiques nationaux utilisent
cette période de référence de 30 ans
pour déterminer la moyenne et la
variabilité des principaux paramètres
climatiques, par exemple la tempéra-
ture, le vent et les précipitations, aux-
quels sont sensibles des secteurs
comme la gestion de l'eau, l'énergie,
l'agriculture et la santé. L'OMM a
annoncé la publication en mars de sa
déclaration sur l'état du climat mon-
dial en 2017, qui contiendra des
informations détaillées sur la variabi-
lité et l'évolution des températures,
les phénomènes à fort impact ainsi
que l'accroissement des concentra-
tions de dioxyde de carbone,
Lévolution de la banquise arctique et
antarctique, la hausse du niveau de la
mer et l'acidification des océans,
entre autres indicateurs du change-
ment climatique.

R. N.
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INTEMPÉRIES

Plusieurs régions isolées par la neige



Des astrophysiciens
viennent de détecter la
présence de près de
2.000 planètes nichées
bien au-delà de notre
galaxie.

P our parvenir à cette incroya-
ble observation, les scienti-
fiques ont tiré parti d’un

phénomène physique particulier
connu sous le nom de "microlen-
tille gravitationnelle". "Nous
sommes très excités par cette
découverte. C’est la première fois
que quelqu’un découvre des pla-
nètes à l’extérieur de notre
galaxie", se réjouit Xinyu Dai,
co-auteur des observations et
astronome à l’université de
l’Oklahoma, aux États-Unis.
Pour y parvenir, le scientifique et
son collègue Eduardo Guerras ont
donc fait appel à une microlen-
tille gravitationnelle afin de
dévier à l’aide de son champ gra-
vitationnel les rayonnements
qu’elle masque. À la clé, la for-
mation d’une image visible pour
un observateur distant, sorte de
mirage des entités stellaires

cachées. Derrière la galaxie se
cache en effet un quasar, une
structure qui encercle un trou noir
supermassif et qui exploite
l’énergie de son disque d’accrétion
pour émettre d’intenses rayons
X. Avant de parvenir jusqu’à
nous, les émissions lumineuses
de RX J1131-1231 - c’est le nom
de ce quasar situé à quelque 6 mil-
liards d’années-lumière - sont
interrompues en chemin par la
fameuse galaxie utilisée comme
une microlentille. Son champ
gravitationnel dévie alors les
rayonnements en provenance du
quasar avec une force telle, qu’il
nous en parvient quatre images
distinctes. Mais les spectres four-
nis par l’observatoire de rayons X
Chandra - un télescope spatial -
intriguaient les scientifiques.

Des pics d’énergie
révélateurs

Ces spectres présentent en effet
un certain nombre de pics d’éner-
gie qui ne pouvaient provenir du
rayonnement du quasar lui-
même. En cause plutôt, la
galaxie qui fait office de micro-
lentille gravitationnelle. Seule la
présence de planètes dans cet

assemblage spatial lointain peut
expliquer les perturbations du
spectre enregistrées par le satel-
lite, les scientifiques en sont dés-
ormais persuadés. "Bien sûr, nous
n’avons pas vu les planètes direc-
tement, et nous en serons incapa-
bles du vivant de quiconque
aujourd’hui. Mais être capable de
les détecter malgré tout est un
témoignage incroyable de la puis-

sance de la technique de microlen-
tille gravitationnelle, sans parler
de la preuve qu’il y a des planètes
dans d’autres galaxies", explique
avec enthousiasme Xinyu Dai.
Le travail des astronomes ne s’est
d’ailleurs pas arrêté à la simple
détection de ces milliers de pla-
nètes nichées bien au-delà de
notre galaxie. Par des investiga-
tions plus poussées, ils ont aussi

pu en estimer la masse. Selon
l'étude publiée dans la revue The
Astrophysical Journal, elles
varient entre celle de la Lune
pour la plus petite, jusqu’à
l’équivalent de celle de Jupiter
pour la plus massive. L’existence
de plus de 2.000 planètes en
dehors de notre galaxie semble
bien en passe de bouleverser nos
connaissances sur le cosmos.
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Des planètes découvertes en dehors
de notre galaxie !

Le scarabée a choisi de rétrécire par ins-
tinct de survie. C’est ce qu’on découvert
des scientifiques de l’université cana-
dienne de Colombie-Britannique. "Cette
étude apporte la preuve que le changement
climatique affecte même les plus petits
organismes", explique Michelle Tseng,

professeure de botanique et de zoologie à
l’Université de Colombie-Britannique et
responsable principale de l’étude, publiée
le 30 janvier dernier dans la revue Journal
of Animal Ecology. Épaulée par ses étu-
diants, la scientifique s’est attelée à
l’étude minutieuse des scarabées qui com-

posent ses collections plus que cente-
naires. Depuis 1910 en effet, les prédéces-
seurs de Michelle Tseng n’ont cessé de
capturer des milliers de spécimens de
coléoptères, au travers de deux régions
canadiennes : les basses terres continen-
tales, dans le sud de la Colombie-
Britannique, et la vallée de l'Okanagan,
une zone sur laquelle s’étendent le lac et
la rivière du même nom. Résultat de leur
quête ininterrompue de coléoptères : près
de 6.500 scarabées, de toutes tailles et de
8 espèces différentes réunis. Une popula-
tion considérable qu’il restait à mesurer
avec précision. Pour réaliser un tel
labeur, rien de tel qu’une armée d’étu-
diants passionnés. Armés de leurs outils
de mesure, les élèves sont finalement par-
venus à un constat inattendu : en 45 ans,
la taille des quatre plus grosses espèces de
scarabées recensées dans les collections de
leur université a diminué d’environ 20 %.
Un rapetissement qu’il n’ont eu aucun
mal à expliquer, car il illustre parfaite-
ment une loi bien connue en zoologie : la
- règle de Bergmann -. Découverte au
XIXe siècle, elle stipule que plus la tem-

pérature grimpe, plus les animaux rétré-
cissent, génération après génération. La
garantie d’évacuer plus facilement la cha-
leur excédentaire.

Un réchauffement avéré
Une stratégie pour laquelle semblent
avoir opté les scarabées, afin de faire face
à l’augmentation des températures dans
leur milieu de vie. Au cours des 45 der-
nières années, les températures dans la
région des basses terres continentales se
sont en effet élevées de 1,6 °C en
moyenne en automne, tout comme celles
de la vallée de l’Okanagan, où elles ont
subi une hausse de 2,25 °C, comme en
attestent les bases de données climatiques
de la faculté de foresterie de l’Université
canadienne. Pas de quoi donner des sueurs
froides aux insectes pourrait-on penser,
mais suffisant en tout cas pour induire
une diminution progressive de leur taille.
Outre cette stratégie morphologique, deux
autres tactiques existent chez les animaux
: migrer vers des contrées plus fraîches,
ou modifier la chronologie des étapes de
leur développement.

Les scarabées rétrécissent pour s'adapter
au réchauffement climatique

L’encyclopédie D E S I N V E N T I O N S

Viscose (soie artificielle)
Inventeur : Louis Marie Hilaire Bernigaut Date : 1884 Lieu : France

Louis-Marie Hilaire Bernigaut étudiait le ver à soie et fit l'hypothèse qu'il pouvait trou-
ver une formule liquide afin de faire expulser la fibre au travers de petits orifices. Il
utilisa du collodion comme base de ses premières fibres. Il fabriqua son premier vête-
ment en 1884 qu'il présenta à l'exposition de Paris en 1891.
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Le carburant ne sera plus
subventionné à partir de 2019.
C’est le ministre des Finances
Abderrahmane Raouya qui l’a
annoncé. L’État se
désengagera des prix du
carburant qu’il laissera à
l’appréciation du marché.

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

C omme il fallait s’y attendre, l’État
commencera à ne plus soutenir les
produits de base. Le carburant n’y

échappe pas puisqu’à partir de l’année pro-
chaine la subvention ne concernera plus ce
produit. Selon le ministre "cette subven-
tion coûte près de 15 milliards de dollars
en incluant celles de l’électricité et du
gaz". Même si le ministre de
l’Énergie a déclaré à demi-mot qu’il "y
aura une levée progressive sur les prix du
carburant", il faut rappeler que les pou-
voirs publics ont déjà augmenté les prix
en 2016, 2017 et cette année 2018 avec 5

DA pour l’essence et 2 DA le gas oil. Ce
qui donne un prix du litre de l’essence à
38,64 DA et 41,67 DA et 22,80 DA pour
le gas oil. Ces prix ont été revus à la
hausse après avoir constaté que l’Algérie a
été obligée d’importer du carburant pour
ses besoins il y a quelques années, ce qui
s’est traduit par un coût exorbitant pour la
trésorerie publique. Le gouvernement s’est
attelé à faire baisser ces coûts en réduisant
les importations et en concluant un parte-

nariat avec les Italiens pour la création
d’une raffinerie dans ce pays qui sera desti-
née exclusivement au marché algérien.
D’autre part, il y a l’idée de la création
d’un fonds d’aide à l’environnement qui
sera alimenté à partir de la différence des
prix du carburant et ses taxes avec une pré-
vision d’engranger 61 milliards de dinars.
Initiative certes louable mais qui n’est pas
le seul aspect en matière de réajustement
des prix du carburant. Les autres facteurs

sont liés à un retard dans les projets de raf-
fineries qui sont également onéreuses mais
utiles pour baisser la facture des importa-
tions. Une expertise du ministère de
l’Énergie avait indiqué il y a quelques
mois que le "véritable prix du litre de l’es-
sence serait de 100 DA" une fois les tarifs
laissés au prix libre du marché, c’est la
lutte contre la contrebande dans les fron-
tières. Un autre aspect défendu par les
autorités, dans ce genre de dossiers, est
celui de la lutte contre la contrebande du
carburant dans les frontières qui occa-
sionne des pertes sèches pour Naftal et
génère des surcoûts pour le Trésor. Des
prix augmentés seraient la solution idoine
pour lutter contre ce trafic. Il va donc fal-
loir pour les automobilistes qui sont
concernés par ces mesures de s’adapter à la
vérité des prix, dure à affronter dans le
contexte actuel de forte imposition de
taxes et se familiariser à d’autres options à
l’instar du GPL moins coûteux et écono-
mique pour la consommation.

F. A.

PAR RACIM NIDHAL

Le passage au régime des sub-
ventions ciblées permettra à
l’État de gagner les deux tiers
du budget consacré actuelle-
ment aux subventions et qui a
été, en 2017, de l’ordre de
1.760 milliards de dinars.
C'est ce qu’a déclaré hier l’ex-
pert financier, Abderrahmane
Benkhalfa, sur les ondes de la
radio chaîne 3, dans l’émis-
sion l’Invité de la rédaction.

Benkhalfa juge "indispensa-
ble" la révision du système
des subventions actuel en rai-
son de son important coût
budgétaire, faisant remarquer
au passage que ce dernier "per-
turbe les marchés et empêche
la concurrence de jouer son
rôle".
L’invité de la Radio rappelle,
d’emblée, que cette révision
fait partie d’un "bouquet de
mesures relatives à l’ouverture
de l’investissement, du champ

économique et du développe-
ment des revenus". Il faut,
suggère-t-il, "décélérer sur les
subventions et accélérer sur
l’investissement".
Si l’expert est convaincu de la
nécessité d’en finir avec le
système des subventions géné-
ralisées, il reste, toutefois
ambivalent, au risque même
de se contredire, sur la
démarche à adopter pour y par-
venir. Ainsi, Benkhalfa com-
mence par recommander "un

passage graduel qui doit per-
mettre d’augmenter les reve-
nus par l’augmentation de
l ’ i n v e s t i s s e m e n t
économique", pour avouer
sèchement plus loin qu’il
"plaide en faveur d’une
méthode qui n’est pas lisse, de
préparer les conditions pour
passer à une phase où l’en-
semble des produits devraient
changer de prix".

R. N.

PAR IDIR AMMOUR

La crise entre le Syndicat
autonome de l'Éducation
nationale, le Cnapeste, et le
département de Benghabrit
n’arrive toujours pas à trouver
son dénouement. Le maintien
de ce mouvement de grève,
qui a entamé son douzième
jour, est toujours motivé par
la non prise en charge de leurs
revendications. Cette situa-
tion conflictuelle, dont les
seules victimes sont toujours
les enfants, n’arrive pas à
trouver de concessions entre
les deux parties, chacune
d’elles campant sur ses posi-
tions. Après les décisions
draconiennes prises par la
tutelle, de son côté le
Cnapeste ne tient pas à lâcher
prise ! En ripostant encore par
des actions (sit-in) au niveau

des différentes directions de
l’Éducation de wilaya… La
décision a été prise, à l’issue
du son conseil national, qui
s’est réuni vendredi dernier
pour faire une évaluation de la
situation. Après pas moins
d’une douzaine de jours de
contestation, le Syndicat
autonome de l'Éducation
nationale, le Cnapeste, a affi-
ché clairement sa position,
celle de durcir le ton. Le syn-
dicat ne veut pas faire marche
arrière. En effet, il maintient
son mouvement de grève et a
appelé les enseignants-gré-
vistes à participer massive-
ment au sit-in devant les
directions de l’éducation des
wilayas, aujourd’hui lundi e
12 février, tout en recomman-
dant aux grévistes de "boycot-
ter les commissions d’inspec-
tion dépêchées par la tutelle

dans les lycées et les collèges
pour faire pression sur les
enseignants en leur faisant
croire à une reprise des cours
dans les autres établisse-
ments". Ladite organisation
syndicale autonome de l’Édu-
cation a estimé que, "le dépar-
tement de tutelle est le seul
responsable de ce blocage,
notamment en l’absence d’un
dialogue sérieux avec les véri-
tables représentants des gré-
vistes", lit-on dans le com-
muniqué rendu public, hier,
par le syndicat. Ce dernier
dénonce par ailleurs, "les pra-
tiques abusives du ministère
de l’Éducation exercées à
l’égard des grévistes, notam-
ment les ponctions sur salaire
et les arrestations illégales".
Le syndicat accuse aussi la
ministre de "chercher à dresser
l’opinion publique contre les

grévistes, de prendre des
mesures coercitives et intimi-
dantes contre eux et de dépla-
cer le débat." Et tout en se
"félicitant de l’adhésion mas-
sive, des enseignants à l’ac-
tion de protestation", le
Cnapeste appelle à la "mobi-
lisation pour, dit-il dans son
communiqué, résister et faire
face aux tentatives de casser la
grève." Enfin, le Cnapeste
prévient qu’il ne fera pas
marche arrière "tant que les
engagements pris par les
ministres et consignés dans
des PV ne sont pas satisfaits",
laissant toutefois la porte
ouverte "au dialogue sérieux
et sincère."

I. A.

LE CARBURANT NE SERA PLUS SUBVENTIONNÉ EN 2019

L’amère vérité des prix

LE CNAPESTE PERSISTE ET SIGNE

“Pas de marche arrière”

SUBVENTIONS CIBLÉES

Abderrahmane Benkhalfa valide,
sans réserves

CONTRE DES RESPONSABLES
DE L’ÉTAT

Les graves
accusations

de Messaoud Boudiba
MessaoudBoudiba, porte-parole duCnapeste,
a brandi hier de graves accusations contre des
responsables de l’État qui, dit-il, sans les
identifier, "cherchent à prolonger la grève
dans le secteur de l’Éducation pour des objec-
tifs que le temps finira par révéler". Tout en
restant évasif par rapport à ces accusations,
Boudiba est, on ne peut plus affirmatif, en
revanche, pour dire que la responsabilité de la
crise actuelle incombe, non aux syndicats,
mais à la ministre Benghabrit. "Cela fait trois
ans que le secteur a connu une stabilité, cela
fait trois ans que nous n’avons pas fait de
grève, pourquoi les responsables n’ont pas
mis à profit tout ce temps pour régler les pro-
blèmes que nous posons aujourd’hui ?", se
demande-t-il. Quant à l’avenir, Messaoud
Boudiba exclut toute reprise des cours "tant
qu’il n’y a pas un vrai dialogue, un dialogue
sérieux pour donner suite aux engagements
pris par la tutelle et aux accords conclus avec
elle, mais pas de dialogue pour reconduire le
statu quo. Les enseignants sont responsables
et conscients de la situation." Par ailleurs,
Messaoud Boudiba a démenti l’information
selon laquelle des membres du Cnapeste font
pression sur les élèves pour ne pas assister à
des cours assurés par des enseignants contrac-
tuels. "Ce sont là des accusations graves, si
tel est le cas et si les associations des parents
d’élèves ont des preuves, elles n’ont qu’à
déposerplainte auniveaude la justice, comme
l’a déjà fait la ministre pour faire déclarer la
grèv e illégale". Le même responsable
conteste également la "véracité des informa-
tions selon lesquelles des enseignants gré-
v istes proposeraient aux élèves des cours par-
ticuliers moyennant espèces sonnantes et tré-
buchantes". Acause de cette grève justement,
les prix des cours particuliers ont connu une
flambée fulgurante des tarifs qui varient selon
qu’il s’agisse de cours en groupe ou de cours
personnalisés à 3.000 dinars l’heure. "C’est
une atteinte grave au droit de tout élève à la
scolarité et à l’égalité des chances, et les
enfants dont les parents n’ont pas les moyens
de payer", a dénoncé, pour sa part, Azzedine
Zerrouk, président de l’Association nationale
des parents d’élèves ».

I. A.
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LLAA  SSEELLEECCTTIIOONN
DDUU  MMIIDDII  LLIIBBRREE

En 1938, Lucien Cordier est l'unique poli-
cier de Bourkassa,  une bourgade de
l'Afrique-Occidentale française.  Mais il
n'a aucune autorité. Son épouse Huguette
le méprise, et les autres Blancs des env i-
rons, comme Nono, son beau-frère, ne
cessent de se moquer de lui ou de l'humi-
lier. Pour ne pas s'attirer d'ennui, Lucien se
fait corrompre ou ferme les yeux  devant un
méfait.  Lorsque son officier supérieur lui
fait prendre conscience de sa médiocrité, il
décide de faire le ménage autour de lui.  A
peine rentré au v illage, Lucien abat froide-

21h00

VVOOOO  RRIIRREE  FFEESSTTIIVVAALL
GGAALLAA  VVIIRRGGIINNIIEE  HHOOCCQQ

EETT  GGUUEESSTTSS

Les Frères Taloche donnent carte blanche à l'hu-
moriste belge Virginie Hocq. Sur le point d'ac-
coucher, elle n'a qu'une obsession : trouver qui
est le père de son bébé. Les supposés futurs
papas sont Eric Antoine, les Frères Taloche,
Michel Boujenah,  Oliv ier de Benoist,  Elie
Semoun, Jarry, Anthony  Kavanagh et quelques
autres postulants.. .  Tous se succèdent sur scène
pour passer l'épreuve du test ADN, chacun y
allant de ses arguments pour prouver qu'il n'est
pas le fameux  géniteur. De leur côté, Claudia
Tagbo et Isabelle Vitari se battent pour être la
marraine.

21h00

SSCCÈÈNNEESS  DDEE  MMÉÉNNAAGGEESS
AAVVEENNTTUURREESS  SSOOUUSS

LLEESS  TTRROOPPIIQQUUEESS

Partis à l'aventure, les couples transposent leurs dis-
putes sous des latitudes exotiques. Emma et Fabien
s'engagent dans un voyage humanitaire en Amérique
du Sud pour distribuer des fournitures scolaires dans
un v illage isolé au milieu de la jungle. Huguette et
Raymond ont gagné un séjour de luxe dans un paradis
lointain. Pour son premier voyage officiel en tant
que maire, José prend la direction de La Réunion avec
Liliane. Quant à Philippe et Camille, ils se retrou-
vent sous les tropiques pour tenter de raisonner le
père de Philippe, qui a tout quitté pour suivre une
jeune femme de 20 ans.. .

21h00

LLEESS  BBRRAACCEELLEETTSS
RROOUUGGEESS

Sarah, qui a été v ictime d'un arrêt cardiaque,
est réanimée. D'autres examens l'attendent :
l'adolescente est soumise à un scanner. Sur
le trajet,  elle croise le chemin de Clément.
Roxane persuade Thomas de terminer son
plateau repas, unique façon d'être autorisé à
quitter sa chambre. Tous deux  font le mur et
se retrouvent seuls pour la première fois.
Nathalie, la mère de Côme, passe un entre-
tien pour intégrer l'association «Les
blouses roses».. .

21h00

LLEE  MMOONNDDEE
DDEE  JJAAMMYY

Quelque 100.000 chiots et chatons naissent en
France chaque année. Ce nouveau numéro montre les
premiers pas de ces boules de poils à travers le des-
tin de Nuba, un westie, et de Napoli,  un petit chat
d'élevage, de leur naissance à leur adoption vers
l'âge de deux  mois. Durant cette période intense, ces
animaux  connaissent une croissance accélérée.
Nourriture, chasse, propreté, codes de la v ie en
groupe.. .  les étapes décisives sont décryptées par
des vétérinaires comportementalistes.

21h00

RRIIZZZZOOLLLLYY  &&  IISSLLEESS
AAUUTTOOPPSSIIEE  DD’’UUNN  MMEEUURRTTRREE

Jane et Frank ie s'élancent à la poursuite de
l'homme qui a provoqué une fusillade lors du
mariage de Korsak  et Kik i.  Légèrement
blessée, Maura porte secours à Nina qui
semble plus sérieusement touchée. Hélas,
le fugitif réussit à prendre la fuite. Jane est
persuadée que l'auteur de cette attaque n'est
autre qu'Alice Sands, son ennemie jurée.
Avec l'aide de toute l'équipe, elle démarre
une traque impitoyable pour neutraliser
définitivement Alice.

21h00

NNEEEEDD
FFOORR  SSPPEEEEDD

Tobey Marshall, un concepteur de voitures et pilote
de course, vit à Mount Sisko, dans l'Etat de New
York, où il participe à des courses clandestines. Il
est alors contacté par le riche Dino Brewster, qui
lui demande de s'occuper d'une voiture très chère.
Endetté, Tobey accepte. Peu de temps après, les
deux hommes et Little Pete, un ami de Tobey, parti-
cipent à une course aux enjeux financiers impor-
tants. Celle-ci coûte la vie à Pete et Tobey,
injustement accusé d'homicide, est emprisonné.

21h00

IIRROONN  MMAANN

Inventeur et milliardaire, Tony Stark est
devenu l'un des principaux fournisseurs
d'armes stratégiques du gouvernement amé-
ricain. Alors qu'il supervise des essais en
Afghanistan, il est enlevé. Sans éveiller les
soupçons de ses ravisseurs, il met au point
une armure ultra-sophistiquée. Celle-ci lui
permet de rester en vie, mais aussi de voler
et de mettre en échec ses kidnappeurs.  

21h00
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Le FFS replonge de nouveau
dans la crise. Après un répit
de quelques mois le plus
vieux parti d’opposition est en
effet, secoué par de
nouveaux remous qui
touchent sa plus haute
instance dirigeante, à savoir
son instance présidentielle.

PAR KAMAL HAMED

A li Laskri, membre de cette instance
vient ainsi de jeter l’éponge en pré-
sentant sa démission. Il ne quitte

pas le parti pour autant. En démissionnant
de l’instance présidentielle Ali Laskri
appelle à la tenue d’un congrès extraordi-
naire. "Je vous informe de mon retrait, en
démissionnant en ma qualité de membre
de l’instance présidentielle et coordinateur,
à compter de ce jour et de remettre mon
mandat aux militants qui m’ont élu lors
du 5e congrès", a indiqué le démissionnaire
dans son message. "Mon retrait de cette
instance implique automatiquement l’or-
ganisation d’un congrès extraordinaire sur
le plan statutaire", explique Laskri dans

son message. En effet la tenue d’un
congrès extraordinaire devient, de par les
statuts du parti, incontournable. Il faut
dire que l’instance présidentielle, qui se
composait à l’origine de 5 membres, n’en
compte plus que 2 désormais. Ce qui est
non conformes aux statuts du parti .
D’ailleurs dans son message de démis-
sion, Ali Laskri a bel et bien rappelé cette
évidence en invoquant notamment l’article
48. Rappelons que l’instance présiden-
tielle créée lors du dernier congrès de 2013
comprenait cinq membres. Il s’agissaait
de Mohamed Amokrane Cherifi, Ali
Laskri, Rachid Hallet, Aziz Baloul et
Saïda Ichalaméne. Avant la démission hier

d’Ali Laskri, Saïda Ichalaméne a claqué
elle aussi la porte de cette instance prési-
dentielle. Une démission qui s’est derou-
lée dans une totale discrétion puisqu’elle
ne semble pas avoir provoqué, à tout le
moins publiquement, beaucoup de
vagues. Ce qui n’a pas été le cas de l’épi-
logue de Rachid Hallet. Ce dernier, consi-
déré comme un cadre très important a été,
pour rappel, exclu des rangs du FFS vers
la fin de l’année 2016. Une exclusion qui
a plongé le parti dans une profonde crise
organique et politique. Rachid Hallet avait
alors accusé ses detracteurs  de l’instance
présidentielle, notamment Ali Laskri, de
"putschistes". Dans la foulée , comme

l’indiquait Rachid Hallet, il y a eu "une
purge" au sein du FFS puisque tous les
cadres qui lui sont proches ont été pous-
sés vers la sortie. Autant dire que le FFS
est, depuis lors, entré dans un profond
processus de crise qui s’est aussi ponctué
par le changement du secrétariat national.
Abdelmalek Bouchaffa, alors premier
secrétaire et qui a été tête de liste du parti
à Constantine lors des élections législa-
tives de mai dernier mais qui n’a pas eu
les faveurs des électeurs, a été déchargé de
sa fonction et remplacé par Hadj Djilani
Mohamed. Cela dit Ali Laskri a refusé,
dans sa démission, de dévoiler les raisons
l’ayant poussé à quitter l’instance prési-
dentielle. Il a promis de s’expliquer devant
les membres du conseil national qui se
réuniront en session ordinaire les 16 et 17
février prochains. Et c’est peut-être lors de
cette session que le FFS décidera d’enga-
ger les préparatifs pour la tenue du
congrès extraordinaire. Un congrès extra-
ordinaire qui, pour Ali Laskri, sera "dans
l’intérêt salvateur du parti, à travers l’élec-
tion d’une nouvelle instance présiden-
tielle, ce qui va amener une nouvelle
dynamique d’espoir de tout un peuple".

K.  H.  

PAR LAKHDARI BRAHIM 

Ceux qui craignaient que
l’amazighité puisse être une
menace à l’unité nationale
devront désormais changer
d’avis. Et ce sont les spécia-
listes qui le disent en se basant
sur une étude menée deux
années durant dans les pays de
l’Afrique du Nord. 
Intitulée : "La gouvernance de
la diversité : la situation des
communautés amazighes en
Afrique du Nord", cette étude
commandée par un institut
canadien et pilotée par le socio-
logue Nacer Djabi aidé par près
d’une quinzaine de chercheurs
de l’Afrique du Nord dont des
Marocains, des Tunisiens, des

Libyens et des Égyptiens a été
présentée aujourd’hui à Alger.
Il ressort globalement de cette
enquête comparative assumée
par le Centre de recherches
pour le développement interna-
tional (Cread), que l’amazi-
ghité en tant que langue et
identité, est un "facteur d’unité
et d’homogénéité" pour les
peuples du Maghreb, contraire-
ment à certaines idées reçues.
"C’est un élément fédérateur
des composantes des peuples
de la région", estime Nacer
Djabi qui précise que ce travail
de recherche ne s’est pas
appuyé sur une hypothèse eth-
nique, mais sur les ingrédients
communs aux peuples de
l'Afrique du Nord, à savoir la

langue, la culture, l’identité et
l’histoire commune, ainsi que
le sentiment d’appartenance à
une même sphère géogra-
phique.
A ce titre il soulignera que
mêmes les populations non
berbérophones ont été incluses
dès lors que l’amazighité est
une question "fondamentale-
ment sociologique".
Tout au long de ses 400 pages,
les résultats de cette étude, fruit
de 24 mois de recherches
menées dans neuf régions des
cinq pays concernés, sera mise
à la disposition des chercheurs
et du grand public dans
quelques semaines en arabe, en
français et, plus tard, en
anglais.

Lors de la présentation de cette
étude inédite, les chercheurs
ont fait chacun un exposé sur
le processus historique et les
péripéties de l’amazighité de
chaque pays concerné ainsi que
les difficultés ayant entravé sa
promotion. Nacer Djabi n’a
pas manqué de relever les "pro-
grès considérables" réalisés ces
dernières années dans la pro-
motion de la langue et l’iden-
tité amazighes en Algérie.
"Ces acquis peuvent constituer
un rempart contre les velléité
d’instrumentalisation de cette
question", a-t-il précisé. 

L.  B.  

La cinquième session du
Dialogue stratégique entre
l'Algérie et les États-Unis sur
les questions de sécurité et de
lutte contre le terrorisme se
tiendra au mois de juin pro-
chain à Alger, a indiqué hier à
Alger le ministère des Affaires
étrangères (MAE) dans un
communiqué.
Cette décision a été prise à
l'occasion des entretiens qui
ont eu lieu au siège du MAE
entre le ministre des Affaires
étrangères, Abdelkader
Messahel, et la coordonnatrice-
adjointe de la lutte contre le

terrorisme au Département
d’État américain, Alina
Romanowski, qui effectue une
visite de travail en Algérie.
Les entretiens entre les deux
responsables ont également
permis "un large  échange de
vues sur l’état de la coopéra-
tion bilatérale en matière de
lutte contre le terrorisme ainsi
que sur la situation sécuritaire
dans la région, notamment  la
question du retour des combat-
tants terroristes étrangers et les
menaces qu’ils font peser sur la
sécurité régionale et internatio-
nale", précise le communiqué.

Mme Romanowski a marqué
l’"intérêt" de son pays à "déve-
lopper davantage  l’échange
d’expériences et le renforce-
ment de la coopération entre
les deux pays, notamment en
matière de dé-radicalisation et
de renforcement des actions
visant à tarir les nombreuses
sources de financement du ter-
rorisme".
Pour sa part, Messahel a mis
en exergue, à cette occasion,
"les efforts que consent
l’Algérie en sa qualité de
Coordonnateur de l’Afrique
pour la prévention de la radica-

lisation et de la lutte contre le
terrorisme sur le continent",
faisant part de la tenue à Alger,
au mois d’avril prochain, d’une
conférence internationale dédiée
au renforcement de la lutte
internationale contre le finan-
cement du terrorisme.
Cette conférence sera organisée
dans le cadre du Forum global
de lutte contre le terrorisme en
collaboration avec l’Union
africaine.

R.  N.  
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ALI LASKRI DÉMISSIONNE DE L’INSTANCE PRÉSIDENTIELLE

Crise ouverte au FFS

SELON UNE ÉTUDE DU CREAD

L’amazighité est un "facteur d’unité 
et d’homogénéité"

DIALOGUE STRATÉGIQUE ENTRE L'ALGÉRIE ET LES ÉTATS-UNIS

La 5e session prévue en juin à Alger

39E ANNIVERSAIRE DE LA
RÉVOLUTION ISLAMIQUE 

IRANIENNE

Bouteflika félicite son
homologue iranien  

Le président de la République, Abdelaziz
Bouteflika, a adressé un message de féli-
citations au président iranien, Hassan
Rouhani, à l’occasion du 39e anniver-
saire de la révolution islamique ira-
nienne dans lequel il lui a réaffirmé son
entière disposition à poursuivre l'action
commune pour la consolidation des rela-
tions de coopération privilégiées entre
les deux pays et leur promotion à de
plus hauts niveaux.
"Il m’est particulièrement agréable au
moment où le peuple iranien frère célè-
bre le 39e anniversaire de la révolution
islamique iranienne de vous adresser, au
nom du gouvernement et du peuple algé-
riens et en mon nom personnel, mes
sincères félicitations et mes meilleurs
vœux, priant Dieu de vous accorder santé
et bien-être et davantage de progrès et de
prospérité au peuple iranien frère, sous
votre direction éclairée", a écrit le prési-
dent Bouteflika dans son message.
"Je saisis cette occasion pour exprimer
ma profonde satisfaction quant au niveau
des relations d'amitié et de coopération
bilatérale privilégiées dans tous les
domaines et de réaffirmer ma volonté
d’œuvrer, de concert avec vous, à leur
renforcement et à leur promotion à de
plus hauts niveaux, au mieux des inté-
rêts de nos deux pays et des aspirations
de nos deux peuples", indique le chef de
l’État. 
"Je tiens également à réitérer, à travers
vous, mes vœux fraternels et l'expres-
sion de toute ma considération au cher
frère, le Chef suprême Ayatollah Ali
Khamenei", conclut le chef de l’Etat.

R.  N.  



En effet, comme l'ont repéré nos
confrères de Paris Match, les
tourtereaux se sont mariés à la
mairie du 17e arrondissement de
Paris. C'est le maire Les
Républicains Geoffrey Boulard
qui a célébré cette union. Il n'a
d'ailleurs pas manqué de
partager quelques clichés sur
son compte Twitter. "Heureux
de célébrer le mariage
d'@ophmeunier et
@matthieuvergne ce matin à
@Mairie17 entourés de leurs
familles et amis proches
#paris17", a-t-il écrit en légende
de photos des deux mariés.
L'occasion d'apercevoir
l'élégante robe de l'animatrice
de Zone Interdite (M6) façon
kimono, signée Celestina
Agostino. La belle brune de 30
ans avait misé sur un chignon et
portait un beau bouquet de
fleurs blanches.
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OPHÉLIE MEUNIER ET MATHIEU VERGNE MARIÉS

OPHÉLIE MEUNIER ET
MATHIEU VERGNE

APRÈS LE CALVAIRE, SA
FILLE MARGAUX

QUITTE ENFIN L'HÔPITAL

Ce samedi 10 fév ri er 20
18 , Sy l v i e

Tel l i er a

annoncé que sa fi l l e s o rtai t en
fi n de l 'hôpi tal .

"Bye bye Necker. Dé
so l ée mai s tu ne vas pas nous

manquer, même s i vous êtes super !", a
-t-el l e

l ég endé une v idéo sur l aquel l
e on peut aperc

evo i r

Margaux couri r v er
s l a s o rti e de l 'hôpi tal N

ecker-

Enfants mal ades . El
l e a ensui te partag é un cl i ché

de son sal on.

RAYANE BENSETTI
SYLVIE TELLIER

IL EST DÉVASTÉ

Rayane Bens etti e
s t en deui l . Son

papa es t décédé
des

sui tes de l a mal adi e de Charco t, j
eudi 8 fév ri er 20

18 .

Une terri bl e nouvel l e qu'i l avai t
annoncée

sur s es

rés eaux so ci aux hi er.
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membres d’une
même famille
décimés par le
monoxyde de

carbone à SBA.

4 19 173
morts déplorés

dans le
renversement
d’un bus

à Hong Kong.

tonnes de réserves
d'or enregistrées
par l’Algérie
en 2017.
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"La commémoration du souvenir des chouhada des deux
pays (Algérie-Tunisie) tombés au champ d'honneur dans le
bombardement assassin du 8 février 1958 est une occasion
pour entretenir et renforcer cette relation exceptionnelle

qui unit nos deux peuples et nos deux pays." 

Ahmed Ouyahia

L’ENPO d’Oran propose une formation 
en gestion des services aéroportuaires

L a Gendarmerie nationale vient de doter ses unités de la
sécurité routière de deux nouveaux appareils, l'éthylomètre
et le "drug test" pour dépister les automobilistes en état

d'imprégnation alcoolique  et de drogue, et ce dans le cadre de la
modernisation des moyens de prévention des accidents de la
route. Le commandement de la Gendarmerie nationale a
ordonné la mise en service de ces deux nouveaux appareils dans
le but de lutter contre les dangers que constitue la conduite sous
l'effet de l'alcool ou de la drogue, et ce à travers un dépistage
précoce des cas positifs. Le 1er appareil, l'éthylomètre qui vient
remplacer l'alcootest se caractérise par son usage facile, rapide
et précis. Il suffit de passer l'appareil sur le corps de l'automo-
biliste suspect pour voir le résultat s'afficher immédiatement
sur l'écran. Par ailleurs les unités de la sécurité routière de la
Gendarmerie nationale, vont recourir, pour la première fois, au
"drug test" qui permet de déterminer le type de drogues et de
comprimés psychotropes à travers l'analyse de la salive. Il sera

utilisé au niveau des trois unités de l'escadron de la sécurité rou-
tière dans la wilaya d'Alger (El Harrach - Réghaïa - Zéralda), en
attendant sa généralisation au niveau national

U ne nouvelle filière de formation dans le domaine de la
gestion des services aéroportuaires a été lancée, samedi,
à l’Ecole nationale polytechnique Maurice-Audin

d’Oran. 
Cette nouvelle filière est destinée aux fonctionnaires et cadres
de l’entreprise de gestion des services aéroportuaires de l’Ouest
(EGSAO) qui gère onze aéroports de l’ouest et du sud-ouest du
pays, dans le cadre d’une convention, signée samedi, entre
cette entreprise et l’ENPO. 
La cérémonie de signature de cette convention s’est déroulée en
présence du directeur général de l’EGSAO, Abdelkader Kessal,
du directeur de l’ENPO, Mohammed Senoussi, des chefs de
laboratoires de recherche scientifique relevant de l’école et des
partenaires économiques de cette dernière. La convention porte
sur l’ouverture d’une filière de formation, couronnée d’un
diplôme de post-graduation spécialisé en gestion et exploita-
tion des aéroports. 17 fonctionnaires de l’EGSAO poursui-
vront une formation continue pour perfectionner leurs
connaissances en divers domaines de leur spécialité pour une

durée de 18 mois. Cette nouvelle formation théorique et pra-
tique permettra de développer des projets de recherche scienti-
fique pouvant aboutir à la conception de techniques innovantes
dans leurs spécialités.  

L es Scouts musulmans algériens (SMA) comptent attein-
dre un objectif de 500.000 adhérents à l’horizon 2030, à
la faveur d'une nouvelle stratégie qui devrait être examinée

en 2019. Les adhérents avoisinent actuellement 100.000.
L’ambition des SMA est d’assurer une large présence à travers

le territoire national. La nouvelle stratégie de déploiement du
mouvement, qui s’étalera jusqu’à 2030, tend non seulement à
faire évoluer le nombre actuel d’adhérents pour garantir une
large couverture du territoire national, mais aussi à assurer
l’autonomie financière du mouvement de façon à pouvoir dis-
poser de ressources diversifiées et permanentes, hors les cir-
cuits de financement traditionnels. Les SMA vont solliciter,
dans ce but, l’apport des sponsors, aussi bien ceux issus du
secteur économique public que privé.
La question de l’évolution de la consistance des effectifs du
mouvement et de son autonomie financière constituent les
grands axes de cette stratégie, qui sera à l’ordre du jour du
congrès national des SMA, prévu au courant de l’année 2019.
Le mouvement espère, à travers la mise en place de cette stra-
tégie, développer davantage l’activité des scouts, d’être plus
présent sur le terrain et d’élargir son champ d’intervention.

Les SMA ambitionnent d’atteindre 500.000 
adhérents à l’horizon 2030

L'éthylomètre et le drug test
pour dépister les conducteurs suspectés La CIA... offre

100.000 dollars 
à un Russe contre

des prétendues
révélations 
sur Trump

La CIA  américaine a été délestée
de 100.000 dollars par un individu
de nationalité russe qui lui avait
fait miroiter la récupération d'ou-
tilsde piratage informatique volés à
la NSA et des informations com-
promettantes sur Donald Trump, a
rapporté le New York Times.
Digne d'un roman de John Le
Carré, l'article met en scène des
agents de la CIA tentant durant une
bonne partie de l'année dernière de
récupérer auprès de leur - contact -
russe des programmes d'intrusion
informatique volés à la NSA,
l'agence de sécurité nationale amé-
ricaine, selon le journal.
Le Russe, qui n'est pas identifié
mais aurait des liens avec le monde
des cyber-criminels et les rensei-
gnements russes, avait appâté les
agents américains en mettant en
ligne une offre de vente de ces
outils via un réseau opaque appelé
les Shadow Brokers (intermé-
diaires de l'ombre).

Les employés
d'une crèche 

épilent à la cire
les... sourcils 

de deux enfants 
Alyssa Salgado et Glenda Maria
Cruz ont eu une drôle de surprise.
Elles ont découvert que leurs
enfants respectifs, confiés à une
crèche de Pasco aux États-Unis,
avaient eu les sourcils épilés à la
cire par des membres de l’établis-
sement, le 1er février dernier, 
toutes les deux leurs enfants de la

garderie du campus du collège
Columbia Basin où elles les
conduisaient tous les jours de la
semaine. Les autorités ont dili-
genté une enquête qui ne devrait
pas se prolonger au-delà de trente
jours. Les deux femmes attendent
des réponses, d’autant que les pre-
mières réactions du personnel de la
crèche sont loin de les avoir
satisfaites.
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ppaass  lleess  440000  mmèèttrreess  dd’’aallttiittuuddee..

L’ Algérie se place à la troi-
sième position des pays
apportant de l’argent au

financement des mosquées fran-
çaises, selon un sondage publié,
ce dimanche 11 février, par le JT.
L’État algérien verse ainsi 2 mil-
lions d’euros à la France, quand le
Maroc finance à hauteur de 6 M€
et l’Arabie saoudite à près de 3,8
M€.
L’enquête précise néanmoins que
80 % du financement des mos-
quées provient des quêtes (zakat)
et dons effectués par la commu-
nauté musulmane française.
Si la France compte 2.450 mos-
quées sur son territoire, celles-ci
seraient surtout implantées dans
les grandes villes. L’étude précise
que 64 % d’entre elles feraient
moins de 150 m².

L’Islam, 2e religion 
de France, divise 

les Français
Par ailleurs, un autre sondage sou-
lève un point sensible au sein de
la société française. Celui-ci pré-
cise que 56% des Français esti-
ment que l’islam est incompatible
avec les valeurs de la société fran-
çaise tandis que 43% pensent le
contraire.
Preuve que l’intégration de l’is-
lam - et a fortiori de
musulmans -  en France n’est pas

encore chose totalement acquise.
En revanche, cette même enquête
révèle que 70 % de la population
ne serait pas favorable à la créa-
tion d’une taxe sur les produits
halal dont les revenus serviraient à
financer le culte musulman fran-
çais. L’islam et sa population
représentent un pan important de
la société.
Selon les rapports d’information
de deux sénateurs français, relayés
par le JDD, la France compterait
entre 3 et 6 millions de musul-
mans, dont environ 2 millions

seraient pratiquants, faisant ainsi
de l’islam la 2e religion de
France.

Macron et le chantier
de l’Islam

Le chef de l’État français envisage
de modifier en profondeur l’orga-
nisation de l’islam sur le sol fran-
çais. S’il avance "touche par
touche", il souhaite toutefois ne
pas traîner en chemin.
"Nous travaillons à la structura-
tion de l’Islam de France et aussi
à la manière de l’expliquer, ce qui
est extrêmement important. Mais
je ne dévoilerai une proposition
que quand le travail sera abouti.
Ma méthode pour progresser sur
ce sujet, c’est d’avancer touche par
touche", déclare-t-il au JDD.
Avant d’ajouter : "Mais c’est
durant ce premier semestre 2018
que je souhaite poser les jalons de
toute l’organisation de l’islam de
France." Une tâche qui s’avère
titanesque tant des points aussi
cruciaux que compliqués sont à
réviser.
Dépoussiérer le système du
Conseil français du culte musul-
man (CFCM) figure à ce titre
comme une mission majeure.
Créée en 2003 sous la conduite de

Nicolas Sarkozy, l’organisation,
qui se voulait représentative des
musulmans de France, jouit d’un
défaut de popularité auprès de la
communauté musulmane. "À
peine un tiers des musulmans
connaissent son existence", note
le journal, citant une enquête de
l’Ifop pour l’Institut Montaigne
parue en 2016. Emmanuel
Macron, qui avait annoncé ce tra-
vail « sur la structuration de l’is-
lam en France » à la suite de ses
vœux adressés aux autorités reli-
gieuses le 4 janvier dernier, veut
en finir avec le système d’élection
des membres du CFCM. Un sys-
tème "où l’influence des pays
étrangers (Algérie, Maroc,
Turquie, Arabie saoudite, Qatar)
se révèle déterminante", écrit le
JDD.
Mais l’état-major du CFCM
consentirait à ce changement. "Il
y a une prise de conscience au
sein du CFCM qu’une ouverture
est nécessaire", reconnaît Anouar
Kbibech, le vice-président de l’or-
ganisme. Des propositions de
réforme devraient être transmises
au gouvernement en juin pro-
chain.
La formation des imams est un
autre sujet essentiel. Alors que le
gouvernement porte l’objectif de

proposer, sur son sol, une forma-
tion à la fois théologie et profane
adapté au contexte du pays,
l’Union des organisations isla-
miques de France (UOIF) –
"proche des Frères musulmans",
selon le JDD -, et la Grande mos-
quée de Paris forment imams et
aumôniers en France.
Aujourd’hui, les deux institutions
seraient toutefois « dépassées »
face au salafisme. Sur les 2450
mosquées que compte la France,
une centaine d’entre elles seraient
de tendance salafiste, selon les
renseignements intérieurs.
Certaines ont été fermées. En
2010, le ministère de l’Intérieur
dénombrait environ 15 000 sala-
fistes dans le pays, rapporte le
JDD. Un chiffre qui paraît déri-
soire comparé au nombre total de
musulmans en France, mais qui
serait en hausse. Le problème
serait que les activités de ces enti-
tés salafistes sont difficilement
identifiables, leur influence se
pratiquant surtout sur Internet à
travers le discours de trentenaires,
auquel s’identifient leurs adeptes.
En France, ce sont "plutôt des
jeunes, âgés de 18 à 30 ans, mais
aussi des quinquagénaires et des
sexagénaires, l’ancrage de cette
mouvance dans notre pays datant

des années 90", explique le socio-
logue Samir Amghar au journal.
Enfin, dernier point clé : instaurer
plus de transparence dans le finan-
cement du culte musulman. Si
nous avons vu précédemment que
le financement des mosquées en
France trouvait sa source auprès
de la générosité de la communauté
musulmane et de certains pays
musulmans, dont l’Algérie, le
système n’en resterait pas moins
opaque. "Sur les contributions des
États et de groupes caritatifs étran-
gers plane le soupçon qu’elles
soient idéologiquement orientées
(Frères musulmans, salafistes…)
et difficilement traçables", écrit le
journal. Le business lié au monde
musulman se montre quant à lui
très juteux. "Un hadj coûte entre
5.000 et 6.000 euros en moyenne,
soit 1.000 à 2.000 euros de plus
que chez nos pays voisins euro-
péens, pour des prestations com-
parables", raconte au journal
Sofiane Moulay, créateur d’un
comparateur de prix pour les
voyages à La Mecque. Si le mar-
ché des pèlerins est estimé à 250
millions d’euros, le business du
halal a pesé plus de 7 milliards
d’euros en 2017, d’après Bernard
Boutboul, directeur d’un cabinet
de conseil marketing auprès des
marques et restaurateurs.

Seize terroristes ont été abattus
et 34 autres ont été arrêtés dans
le nord et le centre de la pénin-
sule du Sinaï lors d’une opéra-
tion déclenchée vendredi par
l’armée égyptienne.

Baptisée "Sinaï 2018", cette
opération a mobilisé l'aviation
et la marine dans une région du
Sinaï où la branche locale du
groupe terroriste autoproclamé
"Etat islamique" mène des

attaques meurtrières régulières.
Dans un communiqué détaillé,
le porte-parole de l'armée,
Tamer el-Refaï, a annoncé «
l'élimination » de 16 éléments
takfiristes et l'arrestation de 34
autres.
Il a expliqué que de vastes opé-
rations de ratissage et de raids
sur tous les axes, villes et vil-
lages du nord et du centre du
Sinaï avaient été menées.

Il a indiqué que 66 repaires de
terroristes, 11 véhicules 4x4 et
31 motos  avaient par ailleurs
été détruits.
Il y cite également la découverte
et la destruction d'un laboratoire
d'engins explosifs, d'un centre
contenant du matériel informa-
tique et de communication et de
six champs de cannabis et
d'opium.
Fin novembre, le président

égyptien,  Abdel Fattah al-
Sissi, candidat à l'élection du 26
mars, avait donné trois mois à
son chef d'état-major et son
ministre de l'Intérieur pour réta-
blir la sécurité et la stabilité au
Sinaï.
Cette injonction avait été lancée
quelques jours après une attaque
contre une mosquée dans le
Nord-Sinaï qui avait fait plus de
300 morts.
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APRÈS L’ARABIE SAOUDITE ET LE MAROC

L’ALGÉRIE, 3E FINANCEUR 
DES MOSQUÉES EN FRANCE 

"SINAÏ 2018"

16 TERRORISTES TUÉS 
PAR L'ARMÉE ÉGYPTIENNE

AVEC 71 
PERSONNES À BORD
CRASH D’UN

AVION
RUSSE PRÈS
DE MOSCOU

Un avion de ligne An-148 avec
71 personnes à bord s'est
écrasé hier peu après avoir
décollé de l'aéroport de Moscou
Domodedovo. Le vol reliait
Moscou à la ville russe d'Orsk,
il appartenait à la compagnie
russe Saratov.
C’est ce que rapporte le journal
électronique Sputnik qui
indique également que les
débris de l’appareil ont été
localisés dans la région de
Moscou, précisant que le
biréacteur avait embarqué 65
passagers, dont au moins un
enfant et 6 membres d'équi-
page. Le journal ajoute que
l’agence russe des transports
aériens Rosaviatsia et le
ministère russe des Situations
d’urgence ont confirmé le
crash, signalant que le contact
avec l’équipage a été perdu
quelques minutes après le
décollage de l’aéroport

Domodedovo.


